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TARIFr DES A2I14ONCES Notre-Dame, Montréal.!
I. ai tiîeiitttttl.C cit, l ltCe.,G AINS DE SEXZENCES DE CHO0IX

lIr- pouir lit t.regalètc. el _.a -881. la
ilgt, *ur let. litherittit,. *tnt<

1
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Lis ~thiu teîîe ILI MIEVVNG &Cie
ai xîra(utloit te.n. . îtt. .1- ~ otî .on Marchands Grainetiers,tlj tlentsî p-ar le raz i.u 1'tdIcînsc . I)ntiers : . . I*~t~i t Of~ *O ~O t

dents aprèuuss lelroéds ltt'pluîsiodne. 1 .t..tttit...el SStAh,2~ttItetb. he cGl, 1.12 et esuln de* rixe% St-ilenrl et St-Mfautrice,
ticiîs raî~s esîocè5s csîluîmodrne . . N% i.t e d . t wel, e . X. .. tr

POUR CONSERVER LE LA1MT tt~ at t ot.ute MONTREAL.
Le,îiitti.f.t-tott.t , l-otre et .1. ieotttg,, Il'iwe. thi eh, atent rionsplanl.~ut.,tî eter d- .tt, U~,it .n. - .t:t8t5otust t 1i Notre CATALOGUE DE GRAINS DE SleMleCE, est maintenant

lts , ,t..irtCltlne.o .lett.ý .' 1 lo. .. le .u pret et linus l'expé<dierons GRATIS pr la maalleoàtouteopersonno ledemandant
* <. i tit.tfe itdftettO,. et nous oenvoyant ler tde a srîiacrto po.tale

tn~~ ~ e~. . .... t.dnfl-t.eet -ie ; .,,.. litt . 0* outre, utu a.sortin ent cmlet do grainsi de semence pour les POTA-
*F S rC8-u .llàp etej 11,f %5,tl iiis que Iobi do ,nti ,g d tontes

SIl .8ttl. sIti.IIii.t> et î;tOuttqrrt~u.Lîi lo Ous offrone nwlti on ventuo doela PURE GRAINE Dl- JAN 31OULUE
ecaarlrc.Nt.o ~ EN GATEAU et do la PARI'NR DE MAIS. Lan liste îleï prix sera envoyéo à

~~ ~ceux~ qui la demnîderontî.
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AGENTS DEMANDE S
i)OUI& Iul iciterateepottimalt da pubi.1 ent fav0 ardet rflm'.îtassti S de lîT if 1~ueotdrbe

tjtftçtnaet, le. Plat treeoutàe.i et ir a its uvnae..et nue. du Ld ercl
ffle t sett &c.dit i -e. Vot:, les At-tnitbl. sButhtiuts.ttt et emploi Soettnle

,Cgaliet. les f.t.t bon plus que cou. tiqui ttlfttC~, consU t fait des dupes dm&.tle eotmt«c dt .set
2". puct.etoind te4tee.1f i.'fIeUut, et.

Wsdmere à WI WELtJSO2Xt Tetapi .1ulditug, MoteSl -J. %V. IILI, Oleusi.
Moatfisu, 3 Mal iMi. Ntatllea imetmmea.e i C de ejurnu

1 J'offre en veille des4 anlimaux elioi>i., parmi le troupeau do mes Ayrshires
1 qui ont remporté le premier prix. Lv:ctssont (le três bonnes Ilitiôred,soit

1par el les-mèînes, soit conimot descenda:nt des laitières do première classe. A la
1deriîèro grande cxpou.iîîoi tentue à Mlontréaîl, J:îl obtenu des prix dans toutess
les classes où j'avais des ezitrées, et le troisiénio prix pour les troupeaux. Le
teureau pour mes vaches et ',SLNEIR KING - (ler prix à. Montréal et à
Uiochelnga. en 1892), izes veaux ni'ont pas encore trouvé leurs supérieurs. Il
n'était pa, encore li lors9 îîi'îi fu importé par fou Thomas Blrown ; soit ptère,
son grand-pè~re et s on arrière graînd-père étaient oc qu'on )ouvý.t tmuver de
mnieux en it0dArhrs dans toute l'EcosFe. Lorsquo, à tour do rôle, on
ces-sa do les exhiber, aucun animal nt avait pu leur enlever le premier prir.
La mè%ro de IltSILVER KING "a obtenu la première récompense comme
vache laitière à l'exposition do Montréal et aussi en 1892, cn i-mom temps
q u'on lui décernait un diplôme comoe étant Ia meilleure vache Ayrshire.

Enfin, tant dans la ligne paternelle que dans la ligne maternello, IlSILVER
KIN~G" compte une succession inintcrrompue do lionnes laitières& Toutes cor-
respondances seront échangées avec plaisir.

Duncan McLachlan,
P"tt Côe, pr.s MoilliaZ.



LE JOURN AL D' AGRICU LTURE I LLUSTItÉ. 15 AoUTn,

Chemin de Fer Canadien du Pacifique TROIJPEAU DE JERSEYS
Ile Nanitoba et les Territoires de l'Ouest anadien ese.e tiii

TERRAINS A VENÇDUE A DES PRIX RÉDUITS. I.ilwrlroy.ur sa, qui u~î
r" iiconirer dites, lu sîil' l eoiîîrcî 1.

La Comnpagnie du I>acifiluc est à faire une réduction générale dans le prix de tous les terrains pour lesquels elle t-I 18 de la celélir" e>ljeo .lêrý%y . Victor
deidait $4.00) et au-decssus par arpent. <Ctte diminution représente 25 à 331 pour cnt. llii111.i -- - sioko l'ais ", la mevilleurej r .':o

là r eor Qiliî., et %elîsîji t~ -1a peinie «i-'
t esit le teauapti pbrtpire l'tqia('rIr à elle brix r(.'<littM doasaNi lesi aci bneIe.

idistricts biena êtab iN l.o Liîýllei s, voîinîîo'o duo. Juîlie glé si.
l.îlrt et d". ei- trois tilles ', Julit' îla 1t.

l.aîîîleri qui ont reimportnlé iie ilîî. 1îiîîOn n'exige ea argent comptant qu'un dixième du prix d'achat; la balance et payable en neuf versements annuels avec et nîeniv prix la iîiedaiiî.' il aîrgenit, l's enjeux
intérêt de 6 pour cent. Les paiements diffdrds sont renvoyée après le temps do la récolte pour le plus grand avantage de et lu o est .urjgeiit luiuîw ces Irîx liar lu
cultivateurs. Journal .. Virnî'r'S Atlhoeati' ' aux iu:'îl-

Tous les renseigenents désirés sont compris dans les brochures que publie la Compagnie du Pacifique, vous n'avez leiii'e' .i la litièries s.liO dlistiniction tle
u race. el'r'îîîîr.4 prix at155 remiportes à TlU.qu 'à les demander pour qu'on vous les envoie. rotiuet u l55. Quatec eu i8s7. à' izingston

Chaque volume eont 1 .-nt plusieurs dessins repr&sentant les travaux do la ferme etc. et dans les prairies. Lie lecteur y e lw.i, î et a rlu t ci, l83.
trouvera aum'i.ens muême temps qu'une carte géographique des lieux, un grand nombre do lettres écrites par des colons établik lie Oui11, la iiie-lailIe -t.1e itito a111 esttil.
dans me territoires et dans lesquellcs il est traittd des progrès do pays. lcer troll i'.iu. au X~î~toî vis)too '

Des copies de es pamnphlets seront expédiées franches oe port à toute personne désirant les avoir et qui enverra 83 ISS et -, U ler1 'e cr
demansde et son adresse soit à aucun agent du chemin de fer Canadien du Pacifique, soit à .î ine )or i% et d,,spuiie. ousine etrolupui

'lians les concours entre. les premiers trou-.
'vw. 1b-- mgck'ck, ZN. C>*. MB E C W , p'eaux~ du Qaaîl.

Agen dediviionpourlespassger, Agnt o oooniatiol js ancê~tres qui ont fte cettei race sont
Agen dc iviion our es assaers Aget docolnisaion " (ujle Sýt'lainulrt" (5 1 26). la vaclie cliaisi.

MONT'RÉAI. Mo1NTEÊAJ i lion du C:anaota commeuu laitier.. sa îuroluc.
':01, a été ic15 lits 13J oz îlo beurruen 7

N~. 1.-Le blé6 de Manitoba vient de prendre le premier prix à l'Exposition Internationale des meuniers, à Londres,, jours. 48 Ris dle lait jeter jour.
Angleterre. 'la 'ai"do ste-me (090f la

Ne maequrz pas Iea excursions des rdcclîcs et demandez lcs circulaires à. ce sujoL produiction: 1lOlits 12JOozl eurreen 7jours
-1 l 011o.21 jours.' '715î lits il. lait en sit

ioi,,aors% 'u'cllectait agée do 15 ns.
l'aorite doe S-.îli'r ,l23.C OC H NS Y RK SH R E ;olti---ang 'Vicier llîîgo *', siier lie ,oak-li Dis Nora "Pr'uoduction : 23 lies 5 oz dlu

ltirre, iière de ..>îaîîa de St-l.uilert ',qiuGRAN DE RACE A MÉ£LIORÉEE a donne lU lits 8 oz de leurre
JEUNE% COCHIONS A 'VEINDIE >E-SCEINi> NTS D>E lPAICIFNTS4 IF.miOuITÉS dlanse di1reçio de.. 'tiLhe luiglisîi

GODF'ROI BEAU DET, Valley-Field, P.Q 'in u sotéagricu" 5ltreset:au

l.bétail, vntjeunes taureaux dl"âges dîve.ra

~ ~d.e~ ontrLE SEUL ENDROIT issus îlcs lIlles et lbOtl"S.uulleo de

T O S D LEST~ s lur.ati e r. boni consise .,sitnéc

ymyA~v ." Vicier Iluge île Sti>Atune ", puur sanig dei la
1 iralý A y ls il IL n race' teicier litgo . -L.ord Lis.-ar d'e-

r v *A. M CALL M & ON Anne ". Il) d la cOllî, -"-jtliue" et leIt'itsLLU & SOIt:Vco llugo ". ,Victor'iHugo -t1197 aD u 4 au 9 Septem bre 1893 L-,ri *t.sVxu. si. 113tnn îll.ssd O escendanits
lA a5.1~ <'a~N~lu5.iAuuE! A s'.LH TT5IIA~5 * ôtesil orne Ayquir îioit donne 14 ltsdis bueurre piarseinaîne

dO Pouôtr les prith et condid onis S'adresser
~~raxid.Nl &uv rii~ I. A.EUlm

LUNDI, 4 SEPTEMBRE 1893. béi- à i. i ... i. .iC ýne commevu ileàai5eA. i '

PFETE DU TRAVAIL FETE CIVIQUE iî L î Bétail Canadien
Tîîe'lu îl' 1:îtî iîîas ai nîî'l.îîîel il V', lit île îîî.quv' ill litaîir, et autîec. JEtINl5M COCHSONS A V'~i.%IEtr Cohniokhrs

AUX ni:(tt'1:tK 10iFttSli ohn BrsfrB
MAGNIFIQUE EXHIBITION D'ANIMAUX VOc~.o..iîuni ioui.i:ii.,YUILS PTMOlT ROS~A,

ii. Iteliiààerio m rit oîît7 rali«bi îî ij .. i. ut- O çînlt, ii.. ~ A"ufii-'oCnlc.dsoxc, 1

P>rod uI'iti, ls i,5aiqi- i itlist nick ~ liihic- t île la laiterie. Eýuicr 'incroî fea. Ci téaeioe i-a J1.1 tCutn... Ir.t. .j.n caaceii is.ar.
TeeOnu. , .p . ne.r. .tscrm i.iplî.lSCrtiiI 0ineJ oiéCSec X

Splendide exhibition horticole-l'iAirls, l'ltblTs, Fi. EL ls ~ s~ja.r.Oii et «. .351Cai:L.UAT, Nou jl

(;iAN i.îîlit'lIN'I'ATION 1 10 î'V lîîNKîbtTî 'K3.MN DE IMOSCOV de" ipnoe tr cii,..Iotu. Won. 5..
.iltignifiîi uts;f r o gtqlqu;s Grande pUîuiîh'is>ar r'i lecricii.

LA TROUPE IMPERIALE JAPONAISE
dais leurs t:.'ercits Qui ils n'uîît leas dc rivaux. Macelcs -à coupir" le foin, la

LA COMBINAISON DORENWEND paille et bld d'inde et lo foui-rage
so ceiq.aiit a (il'. x. , utiont 1. i.s %.ll,u lr la traj'êze, il-, gl ia>t-es. 'le avec ou &-int élévateur. Semoirs à.

Cour ses de chevaux. Sauls élevés. Crasd 14 Tug of Wer."1 bld-4d'indes Legrdiîours à. bld-d'iîudo,
la1 fn'.:at"-. Nllaý%L~ ' -ra daiv l-- Ionr à~ 1 Liîvst des visteurs Moulinîs à. bouleo, Semoirs, Sar-

]E,)piigott d i ciuiîs d'ict'iCssjî, te4làI le 0 Septessîbpre 159:. lusDeoiCarsetots
'au x .1e pix de i ashsait r. dette, leur le',iaur ci l.. Cnet. 1.es prix accordéso aux

92guitu ts ti' >I et > LX' ur'îcî.s . i i îrclie SIi1ctit, atiroýaîîis sans pareils. sortes d'instrumencîts aratoires.-
1 e rai i ae> àhW Ju .ti à -ii, ! i l t b . n.ltit Ire. seieu t sUr 1. toerli i -

îI.txl.Osgiîon 1 ta\ -lu tiusaî res rivîlits. Aussi voitures do toutes espèces,
1.es liort--süntlct s jour.t151 iiet seuîls. Admission -25 cents. '0', agons, etc., cite. Les instruments

S il: S-TEVl1NS<î\. gérant et seer. tai, 76, rue îh, r'l monirOial
-ara.toires lotiplus récen t leis plus améliorés seront trouvés dans nos magasins.

Dli YD i 1!l Il! e Cultivateiaru 1 vous devrez examiner la Ilerse-Bâche, lo meilleur instru-FIOIA~E IES ETnts pour pulvéiser la terre.
1111 UPE51ESIT 1 11RE IES Demandez Io catalogue et les prix. les

îavîî:snE (0MI'AIII.IE, SIiI cflîl',Er.cIliANTEIIl.LUIII-'S À. commnmides par' lettre recevronit notre
m'.TIT J.Al'1', FElltJ i 1)E II.%îTTES, attention toute spéciale et les meilleurs

SIl>IITEJISUETIIItGSDANOIS ET AIEADt.LATIMER & LÉGAIIÉ, Québec
$~.>At.l Uh A IAN IJOUit I"EIIMEil. LATIMER & BRAN, Sherbrook.

J. DE L. TACHÉ~, R. J. LATIMBR, 592, rue St.-Paul,
IiJZ, Côte da~ la bMont3gne. Qushc. Moltra'dt
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Ti M Crcle tIt NA)1. liS St-II)neiîilio- auiîilt les promiâros8 fleur8 bien ou- visite, et la îîîisi'on do.; grinsca, en
I -r o ul' I Cap Sigliîacee.rlo (1c' v'ertes, e qiJ a cil lieu ici cette annéeid premîier lin celle dIo l'orge déjà coin-

journal d'Agriculture -li I- it-elt de St.ljiýilict .1" versi tu' 25, Juin. Dancs es conditionfl înencéc; cil eu mîomenot les Vratura1ges
1CONOM %11(lSTIQUB' ntette acconde r6colte dIo trôl orîiiaitotl(dpouillda.

ILILUS'I. E.it acîoii U.TQ' lU bonnno à fluîclaor vois le 10 aocût. \cils
-- - T:tILTRIIIF 1Oth i1$: JrEOSIS V'iti ES à le r6lcdtoia, c'cet toute tiue rc5vollitioni

Ibole'rtsl. Lac ............v ' 15-S dlaits lit récolte des feint, lut trêsgrîtnd CUIruitEs 8 uî*t<.Lspats
Montréal, 16 août 1803. .\tI.lttÂ1I.. a rGM~rre uns prolit duti cultivateur. rcnetautres cultutres sîîrcléos doi-

-- HEVN' ..... ................................ Elpéroiu que, dans l'iitc'rviillo, lI Ventêtre J'objet do graindit soins. Ait
U bi ie ý.... ...... ............... prix de-i chcîpc<uxmorn, reuicutsî~ oinmcîcomotît du jouir, ltreqiiû lit

Table des Matières. ment, à ciise dit grandîî niomnbre(tu ro.4ée est tropi :tbotm'tit peut-~ permet-
COItItEl'ONl>NCl tuitîilé, <le niro à' en peî'-inottt'e tro de retourner l'avoiiîe et l'oige,

'ilîti 10%UEOLAcili -Eîîjlu'ela l'ihat à tout cîultivatur qui Petit Cest titi bois mîomnent Iwut' e tiorvi' dlu
I"ýrrl..î~ (avec gra'uecl . .' acheter titi r:ite:u ménétique. .Noic 1:s hutte j cheval.

liEI'l.EXIOt Et C Efs I r.îON, LT llEleNL ................. ~ ptiblieorolns bieittôt lit correîoilic
Ilatu t i.t wcI -d l eeoè et fusîil l'Etlit e tiv'il tS E.....................mIid ... BIis niait> surtioutl..
miùr --Ileuil c'ea[es il., truSe ,' tir au COLISNISKiVION béttind tal I, TA(it.TAgrwdn

IA 01. LAt i'iiî.l .- lyI"UI>$l . iÏ11& lu SSOE la sN aluKýNi h, t .vouille ut~ (tu bld doiven-tt O1tre petiti ut
Li ros .....'c ...., . . ....... .............. ......... IVt il faut les tics- (le suite> ; s'il y a de

is,-i.~trc'--aîl............i~' efexins-Amis l(ectenius. croiyez. moi bienîu laI lentetià 8<ulîer. Pou>tr faire las moyet-
Refl- io- et Conseils, îîluîuîrttdci ctilti':iteîr l:ti,' mt lier. tes, r gerbes b. claiquo Côt6 monit

--ul.c 1jutirliat- îcs ututlbrui tire la icileuro partie dei; us ies ds tiisa,.ntes ; oi peut emUýloyor dcai
'i, u-~ "io -- rt ' .îr.t.c cIo fiuinieict. Or, cellesi-ci re1îrdi.enteiit oni 'geirbes de deo,ti-, mais ct n'ý notre

aurîil Noa' rulcag-'o.vItàî.iîoîa 'viron le-; deux tier., (le la valeur tetue *iclîtîtutordi îtuiroîaemit Boc, cette pi'lti-

-'tuVilierîl"Uiîe e oi-P~ISCNEL du hunier des anîiiux. VoulŽz-vou.u queo etit raremient nécesrer. Faites
ui'-s.. t.......i...r Ir.rcitu'-t'ursu - lotut 8aluver et cii tirer lo mieilleur cuulivre do prê, le inoiisoiîueur par lo

'iC 1. tuciii"jt-ltii..........~ UEîîur Sf.uIÉY ET F'OIN )ti î.-Nois partiI Oui, ll'esteco pas? ii &*e.st îusi r!cîiâet l le graini coup6 frais

AGItl<.UI. UII lt NEtA . îîoit, reçut trop) tarcd pcour publicautiont i le. Oit voe a dit, dans11 le dernier, tic ti'cgî'naiît plIs aussi faicilemenit.

î;,aiuu.u Lîî:î' . :.î, utile à cette <'aisei, lis 0excelletite numtiéro tutilJournal, tout Ilavant:îge
iitijvil ie .11. G,;yau- \grietitiru- Correspondanîce do MN. J. Il. Biltis;, do (ici toire., noises de2sséchées M[ait-

I.Cuc - IliIliti -li. Ste-Foydn auloi éotemlerueet indl utv
t .P:tuit: 1t t-i il daîtî Injiiel ei,,uî i>:ialturîsîuibii e i i : Ouuz.-Eiî Atigleteri e, dants les di,,-

ier toute l'imîportiance d> fare ilcele t0tri. utesauraient trouver àproxuimité
li\SIi SEcicrtu itAigL ûup>cî Iiorbo vertu ot vise~ clu ptrodiuire titi lit terre noire, et la fai-e bécher Couve- ti-icts où l'Unî Cultive l'urg> pour~ la

ditLt'c 11.DaîUac'ctîi, cîiii. ltitet aiondatco iila ve- et îlu bien tiaibîctiietit. Mis tou ti, iis letîli 1ireiariatiai du tiait, oii sic lie pas les
scîcrcluuîlii" -e, utir nIiuulE. mourrir tout lo bé5taiil. Il est certain peuivenit mettre à~ l'abr-i, aivlat le4 gerbesd'orge aso oecl: îc

uuicliiis rllii--'Irt-'ert .... lucite laisî praîirice Vs Coii'éal0é2 en t1hue datnedeatre i d st de.sttde à Ili brasserie. ,jîtsquaà
«'~' tstci i i î'oi tîlêtet daturitée deu liprt tere î'a'orlle

i ATTw , Ai'i9c TAIF l1 raiîde partie de trè~fle, ment générale. sèche mêl~ée> des racisaes dee voliauuiatriévaisesr lavi
ti'~ iti tîciectittt u eI..pn~acb5 isîu-îî ct'ie îî le.. cauîne, retourniez la dégêreiact avec

.%l iaXIN DES i-tiilti fauchéescjc' hitr 'lC ki ed rss Is uotdtuie a o

*' Ut tut de lit mitié d (oux tiersî de s valeur. d1d.-l.iuqinago des pîièces jueidies deoe: ietet osu etite<îi&
OLiL.>C.S %M110t~1 au- Iiulcîîî Il dov;eiit dur, il pourrit du pied ;Clhienîdenat, (le miarguieritee, etc. La- truv ettut - fatit sect mettez la1 on

iltaci erauIiue-'~îscl ieu'ti' l'aimal qui s'il noeurr'it on gais;ille bIlî a i bcu ~, mi uJr uyer penmanul e p oùittt huit osl-
......... .. .... ...... .. tlie quianitité conisdérable cqu'il foule à laconiseil lé, un mnorceu perdut parsyr eîn sp uLutsmi

l'A IiECOLTI i loiN. .... . .. s iýor reeý utv nvo
Ces-tîvîis ltsiOilIAESý SEmiTS ,0 ci 'sptdi i il nie digèreO qitatle très les iiauvaises herbes. N'enlevez que Il.Stvteog etcliéo u

LE iis E.T ".N Ex-cTTe............i-' faI lii h ucecil mantge. Il cil deux l)otitce aut plus de la ,urfatc,î. l uiiueouplrlsvlils
tol.tAlOiiu acuaciht. .............. ilu j c- tlotît aiutremenat de literbe dei.sé. Brisez cette :oiîrbe lu pîlus possible, volus piouvez la faucher plus tôt queo

LA~ ttotalt. (tES alI)Ei cée l(tik i ele* osré cit par îîlîîieuî-a le'îci . e ti ci>'util', dauiî cas d'orge -1 mualt Il y îî beau-
Ilc iti'E Itl'eC 0- clut ý'îJî....-.. 1.1aoecnii ell scat îa-i-upr les Ihits st-I l ong et mur lu ti-averd cu Lesobo dansi l'orge, cette anniiée.

Inercoigtde tultnatou tr de l -aimalux qui. n'i lati.on perdhre Alua-sit6t qo la sit-fieeon fera bienî

-1. Qellc sud t tit) 1,1Iacutîtt partitetci ils ci tireronit utte éieittée et biena ,èclie, maettez à l'aîbri
Lien plus foute propelortioni de nurri- pîrès des établesl environî cinq charmigcs CtIAItttTrTs Vki VOIitriis.-On

1S'tUSrIIELAIEIE: tuirc. (le ces teirtes par vachle. Puis voius Cia transporte plus rapidemennt lut rM-
V151iE teilla LA AStlticATIO., bu iEiii;ltltF. me* Ottez sous vois rucce eut a.rrièt e, colte de graiise avc dca chai-et-

......... .................------------b DE TRPL Ait l tous les jours;, tu qut'il fauidra, pourt tes à uit cheval qu'en sec ser-
l.tî\ltt E),SucuTal. ii l»îw4usàcEc A lu -sxccia TiÈL ~. aubsorber- les; urnes;, et titi 1iriitonujcs, vauît île voitures (tcaggons) :ceci m'a

190o\Tu'-UIIO C1111 eiKIIIr 1oîim u, *' reiul 'ut ro correspondanît démoentie anc-si tinus voua gtiantisiast que voua puor. IL ét démoitré par tua propre expé-
cbcou............-......--.......-..... à l'éviidenue que, sii ios pra i'ieS omut tcery danus .vos champts liti excédanit do rotice. 1,es c-rwsnnot, plus nisézB.

LEs Vi'iAIS eASAu>bIEN J, bîîuc . ieun égouttées l'herbe on 6era de 1fuier qu vu rcduiru itouangint àftr oiIo tîeptt oae
Aui~SiMG iEaucm t liStSttS1 quaniténe lu-l;t et c pl s étar aul tlo de récollts du beauucoup lilats de 1 fciles et rapides§ permettcent d'enlever

s Cîmi.iuNvîis ui .eu. Ija uu( e' a tté. )e lus lal)liiiO éttîtfanrdivpictrsep1r rdi011oyo,,1 plus vite la récolte du champ que de
......... ...e...i CuiiE ..... .. oscitée daiîs teoule Lai force, reprend i.cur letrs mIýE lOAt; Ct"t)I.% 1. E 1rs' mepro0niettez-rous grosses charges.

C:IlICAO-lep succès -ie la urovincu- immnédiatement Ean croia-sance, auî'uiit d'essayer et de fauire part au .leuîrmi
tic Quîcec ...................-... - . ...... maênme quse lai première récolte De soit de, résultats obteinus l'ant procîtiu

\~ % I. L-a % .1 entlevéSe du champ. Ceux qui ftgisseCnt Lesi levées des fos5és lieronît tusu'-t y ]ÈAL.VCi-. Mstadsqn
LEt CiL'îi A5iS-li' aintsi s'assýurent lisse seconde réct, uils à la coniditionu d'être bien sèches q iso uo

églmn 1Cdnoe oulté,uie vous trauvaillez -à Votr-e nuso, 'u
u'htut-I)ewain ........ ......u..... 151uéc"lcn Nboun aots dennqualitéi et bien;unsettécs. Maaist il ne faut Iais bliez pais vo, aniimaux.

Sfil DES JEUNSES 1-OULAINS----------céiue Nous...vons..donné, 15 aitaller les cLercue- trop loin. Les nmats- Voue auitez pria, cela v-a de ioi, vos
hSi-IL icAlutEiLUX CE FAIRE Dîc.îLE nuîméro de jun, lit meilleutre manière vîtibes herbes aîbondent génér'alemnent prcuions pour lau nourriture des

CttErsLLNai ilsali-------------------........ le ti-ansforinr Ces jouîtes trèles eii tout luès des bâtimentsu. Qulqe 1ýCh11, il faut aroil- sin dû leur
PAVaIS ET GRAINES ulq ito'lmetation dlus foin de hîremièto qualité. bie n che de labours auperticiiols, biem 'n nà<l- ersfestégire

Vatches Ia1ýs- uljtOtcsi-S Nospiosnshatutid i n cdneràluesrs ie e éulè
nocelaiteus tt 1tr î.s plot nos.It ictclr deriu d tmeublis. x'ou~ donnmerout en *abois leur repas de fourrage vert coupé et

nonceS fallteos ..... ........... ...i.. egruulue ittéditer ces. bons conseils et de prien. Idauice des terres sèches de mnière, à'pé~é- oi notee rnr

lASsiliPtili------------------re a réoluiond'e faie lessi la absrber tout ce qui pouirraiît seo peu-- garde de ne jîwt) les laisser- attendre et
vaage des velailîle----------s .......... .... b rochaain sur toutentou- prairies non- d ro 'ig~idn l'écurie, 1 étable, beugler aplrès lenu- nourriture. La

'1ICULTUIIE. v elles. 1ls coiî'tateront bientôt l'excel-iî a îîule.il bei-gerie, le pouuLl-illei', seýcodcui detèlsrac-&,o
'rsisttr XTAUL. ~ T lotîce du foin ainasi obtenuî et le proI'it'sans compter les; déjections huauînineos -<tii- le up painfsrapêtso

-qu'en tretireront les animaux, qtpeeat ainsi être toutes <tilisese, t oit de l'être. Voua; avez sanss
Lmotu ceuoi (lou t uii votre Mélange de ves.ces,......CLTII ..... ....... ............ i îîs:'nvons qu'un mtàajouter àcil même temps que COqui seperd ai-avoine et pois qui produisent plus de

AttI011UTUIIais Heua IuiS 11Di (;LUE irai cbieis chapuixs pC'es - lefon Ct de, IliSena, etc. Il n'y a-libre lait et (lo meilleure qutalité que ho blé-
,%tllttsvoF,,Ets Dtrbuso ra. rocn7 les caatxpn-lfonudecuiltivaiteur dants le pays qui ne, d'inde, et de plus qui cotîsorvent lest5 t, -ai. Ait momeont où nous a<a'i--tuite-A vis OfrciCl----------------le i ---- tlrl".tit pas augmenater ainsi sonivatclies datîs du muilleuiresïcli-ili

EceLa.~~ l'éîOlCCTuuEt ablissment l'ans c-es lignes, nos hommes sont -à revenu d'au moins cent puaistresi lpar-Au mi '±>tl l-iîj 's
clu's 1t1t. 111 Trp ists à Oka......- 157 enrrdu foin qia subi pliier5 année Celaût vatliYecre0 tijiîs

chapises .îatreu quia plusieur peine qu'on ncr qu'un fourr-age remîpli d'eau,CULIVutcE CES t'Abss- tilintistien au orages comtsécuiti's GrI1ee aux chai onge, n'ot-eopuce? tadD.el uiaîg evsesi
mocis a'aoifl-----------------------........ 1 ptiu., il est aussi beau et aussi vert naii u umlned ;,ç6 i

ENSEGS'EIES, A tcoi. que s'il eût été fait dans les mcilleures etitiferstrè aiuiuui.

EEOLI,. DAiiurqnDDE cditions,~ de beau temps. Nous si- TRAVAUX DE LA FERME -- -

tA Iluc(iCitit ET CE 1.'Asto-io-u nies tellement piersuadées des avantai-
Avis ............................... 167 gos des chapeaux que nous entendonus - ouo-os.-Aý'ez àsoin des moutons;-

FERXE H CE DR Notn-l)sut bLc [tsEA, ien l'aun prechin-si D>ieu nous en Xo1s T'AOtiT. c'est uin mauvariis niois pour les mou-
OxA, sens la directioni des tlt. 1'?,. donine lesi moyent,-fiiirc deux récoltes chois, surtout lorsqu'ou les laisse courir

Traî......... ... .......... 57 d'herbe desséchée, dans les meilleures (Extraiit du Journal inglaie.) danit les bui&sotii et les boîta Tenez
codiina, àoù cette année nouIs propre leur- arrière train, Lia castra-

SOCIÉTÉ'S E'T CEICLES: neuotrons ail 31jule du fend ii- Mlse.-Vr a titi de juillet, l ion des jeuuîts lgn(auisx est une excel-
COidilIluiSCXS XACuuicOLUS - Ccrcle do la les prairies oit pairtie mûr. Oui, noua toits les foints omit dû être rentrési, dlu lente pratique, qui améliore beaucoup

t'msentation -Cet-do tl ic uîrl icoinmoncel'ons à faucheri les tréflesc moins dans ha partie ouecst d> lapr-uoi qualités; de ha vl indu. Lec agneasux
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gl:c ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ -:1t laU queîlî tctreltitttiui A('îag ictn'u-si.. :jar 1-1 quei re tîigolivrisointtct
lisotis-tu efoiaedeVlne i crvic de didite, cninettiIot'tîtdcî.C:iul.t'tîi5 (Ille celu titi Mans

QŽuébe'c :î 1-tlttîîiirt¶ 20 dil . t ndi., t:tîuî. 'et. dira is lotr lbti du blé-
ÇI.iTtlti.5.- -î.e. etittir.. itt'ttt îIsu I 1 utai-lt llt('l a cil (planasî. Voi là ,i.n do vert, il y a% S0 Ibti; td'eau envi- ÉirîCt.,Ttit.s.--I.v catare diveitnos 't.Iisîtts tic i Ijite-t O<c upési .1 (Igbi->* roi. ]Et ( lt bonn t uicat, coiss 0icoitêtrc C2<ailille :%% t a't .. î it lit ti et t liii tel ' ~tI, pourqtoi et let conlOit, ht'coin a lient bient penser. or, il est taht-rai c Le gtouve'rntemet tattbli lisse> îeo!otd,5ýavr Mt'tt li I.i*5 p~t iiilige.. it:thit pis -arriver' Eus attentdantt quî'ils cil ion :iit d'ocollctitc eauà dtiottîci' à leg'ctItieîot l îitie Otitii t'oûtdiiîitîi. ptoudrant ecti, alis, il tatllit . iti alit,it tr''tî't VoI tx llt toît. clt i tîils 'es vitcci qtî'on dev'trait ('lo ci le phati miirrîî>.5000t0 liai itlo.poinît uit pucis Illei..fat- l- i., fi$:. luit' i- à fabr-iqumor ducon itîii ititits, ct :aiîde. thi lOle Itfilli (letumrages ve'ritis - UnO5 Cita tloit e\lutritiiita ic y e-stLu -c lpit ' hgtmer lu bta:il àt 1t i-et leshittOiul>is le'Sh bic. sa blo, afin (tle limus. :1it griave incticuî''d ttt:itllt -. Soixate et cin tii diè'te.-i fré.

enicorie >Irat' pited. tQutiuee "tieîît dt' rit îutcî t' tiû dur-i :iîhxý vaelaiL.î',.D:tlcu'sc e

tdans' lez; Canttonis tic i'E.ît. i)ttt Ii:tifloltO Oica àot Ltioura titipottitiomi.
LAtT.->PUilat te reft'. Lat ti.'gl--' aIlts'is rtLLiîît, ili y al cite' ru eltt graits .A iîi:i dants les tere ti'.argileuses-, Odit liouts la tiiflumiuoi dcieîtit.''ticmii ]:lit vaL tutggîllt'Ilter. LA (. rêtiu e.t ài>~t'-L rtnthî..tr. Il fautt qtiv total; los a,,'a tuegit tjîî'îîîîe etboi, igîlo, :trctis île coîîfdtitt i titi ot atsiiluut extlit àiutu beaiuctuti c çotttitis qui it,'ot'culuoht d'itîlîî-,trîe lati ji etîtoelle tîst ptta L'ora-itltà 1i, donnéte.. pati dcï i îotieii t- do itiécolopuisr lit, 4. gcltssai, t 'et totst t IJc-1 îiéîtttire i u I:itssoiit pâ' itjto liai Eài hiiver, pitîitunt8 Cut it:tclltt d agricuilture et deâ agroliolies ati itiitvtoler beil t ..Ilt'guu leâ ltatrtis ijue d.'a aiitt tet îtirticuliui ue iihi 1 tt> tit îît'ont past tatro d'cati àt leur ditsjîo3*- gtuts. L'tit tiernier, tsi aî tttéeeidictcafins Moîie-si lit. 'lI tIietr't, lu lîdvocl,. ci Lilieht tic a- i'rcticlt .. 't'a que tiens . î-ye. donc tilu fourrahge vert, tit pour~ cette titi 8t,867.00.à tutiittit Il liitiîittt, bait ta bittn dlans le biait bons dut tîtoL t bla o, t Vouts iîî'cîm tirez la îiîilT''- Daiè-t les îttfontiiittiot qui ui tti tUImcrttrtî titi tuti, a cu vol Iua% îu"cî ttc et Niîu8 vcendronis toujours; tieltto eme. FourraLge vert 1 té, fotîri age l~dtttci a Socuti .. Granige ', (tuiItoîttetix notuus ?.lavonus prodluire (ie botus arts- 't'rt lthivter. . Soir. c" optu (us le if6,Mi0 Inullibîîts, Coti-

el es. P>our Celat. àchlscaménliorai
:aqéon l tant'0 U i Il tie tieni de l'aigricuturei Elle ut danst. laCHJOSES ET AUTRES possible. Nustao excellentes FO.lupatrt de,. localitéis 1 ultles, tics ta,-tt>éicole uiL) laiteie à St lIyucîatt : pt- Les otîltivatoîru coirndiront-ils clatiotis qui utc m'ont pass tiblvetttioii.

AUtX 31AtTItP.8 M.i POuSTE îltoIl il. ,ar utîto bo foi8 que les .oitf6tuncierd s lie ur iE:
ouit rauisont do leur dire qu'ils neo havenît Lout's inembre-t se o uîiuîtsu

Qîuelque-; milsi c. tie 1î0:..tufonit prouve pats fair-e lc foin. Vent ports- enitendure ded ditd3ort:ttioiis
du nétgligoence, etiltoit do îîîauîv:i,.e COi.ONIIATIOLC. Le peuisti <hsurcCt que nohs4 avolus mur i'iigricuittirc.
volonité, onl ne mi utt bîîîît liats r-tgtil i reinifors finr le mat:rchéu fratnçatis tiuti 1l y a ati..oi uit> sociéSté d'itiluii.4trio

regardent he o tural d'ii:rieidtuie itux Lu gulide dît coloni, quo vous pouvez prouve asse.iz notre mnique d'habiletél. laitiaâre et uneu tiocuiétI (lu posiiohiigie.
aboiluti.. ut agnue :q>Jih liti qu'on tîit pirocuirer gr:ttui teîîîeît, att éuitpr liettois8 le loini Oit gr.o:Se> vtciî lotte'tý Ciaqtio atrii ces :ssocintiols ont dcii
reîtViîyd ittîx éiditocuns îlcs »Iiiiîuîru. teillentm (les TJ'rrci(l tic t Couironneu à touit do uuîitu idaziîs la iniio joniulti.> rCuflioi.4 tréândIC.sne dlont )ce;'tir ieqtt-s ivtt letai'JU6 îýi4iio) ipitibtc, ccntîeîît, des. t ,d.egtîtitsiefu u itse la sauit titdu t-r le ,ijaports êont jabhii par le gotivett

:iresC à ic. aiolitus qlui notu- tcin .titj.letts sur toulte8 leu, lot, do tor-e clianip perd le lient du m'a vulenît-,1 St licî
Veut pUri su- plaindre tas 'lue îî.is 1 îc. t cobt,ise de lat provinice, lu niombre opiso ai couileur 'terte, etc. Dtî A. la convvotioni do la socidid d'in-voir le jouirnal atuquel ilti oîît dr',Itd tntdusiîtuc attu le,. itoîn., bcaut foit, e n'eit îî:us ni gris, lui, dumtrie laitièrel toîtUo on jttviOu 1SiNous prons, les4 inaltie-i de poste do et lem i-titidleiccm do-i ageita dc,. terre.., jaune, ait gouge, sas bkia< c'est vecrt., lionorabhot W. 1). 1lonîr, ux-gou't'r
uit> pas mecttre ob..'tzcle, par beut- titi quaî~litéi. dtî fi etc., etc. F oui celas, qu'il rie pis jant:iîz la nuit ricur du ýViscotitsin, éitait littisetit et a
gone àt la.. difttiuc des coéi~u cou Lttsera £au venîdent Ou pulutôt mt> éitentdu mur le chamtp, mitii ehl veillotaeH pirononicé uit discours deii îiud inertiet
ctic atgricoles. donnentt à vil prx, du *-0 eitttisu à bruit fuites. Ah I oui, mnais eot, dei tifs ut' i'itidistrio latituire

1 5 AOUT,
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Coniiie oi le 10voit 1 UIItit flus0oiii. EMiIiUATIO. ET iIt.IATfliIMUNT. POPUTOb N 'il ftomalgLe et nptè. le fromaîge 152 Ibi
tien est fi rt l.ulpjmiIarlmi lei uîl ti. 1 (Io beurre, et beauicoump dle lait pour
tours du Maine. Auiwa~t, Lowvisteii et Iliddoforîd; 1880 1890 loiii des cochonms

qui sonit surtout des villes mntmiifh. rbiimton ......... :1,017 30,11 P'assons il lit cultuireo Le. clos No.. 1
INI, UâTIV LAiTIPtIM. nouim'r, îis tiouvI1 voisln gra.ndl 11io1i im* uiav Ilnim.. ....... 2-55 2,41 1 ut .1 Umt dîié 8emî«m ci Pois tit enmgrais-

!bru (Io Cil lîndîm.rmm:i. Ayaniît ciu le UJnion .............. 1.548 1,4.36: m.5 -à Ili chauix il ri-o du 3 -à 4 iii îm
llu,4 conft1roîcem l.Ont domîmidumi t-iiii.lllii, do comlie.0i' avec plusicuii5 Liticol uin l.. ~m 21,96: l'aîrpent. La tirimoni étém îmîleîitlmul

tout qLlImIm lo bu t dot îmvîmrîst r, li mmd us. mI ouîtr ruu cm;ai munis el leur mlniema lti i îm lm (cotit) ... Ps, Ï77 17.05àm1 avect' liL hure~o à bêclio dl immr et lit se.
triolaitière'. dlotit Ili, vomm mio ici, oit sii4. domgm.eîît à rettbuimiem ai (Camaml. Oxford eOinil .... )2,1 25m jam,5s, tileuiC Oituiiéo tve(. it Ilim3imo herseu.

rmmi.oNt Po ~mui mjmrtamnce. Q PUo iti.VOu iUS re qmimmmmgmanm 110o1n- lWaido keoilmîdi.. 32,46M 27, ô59, Ili clo>s \m. 2 otmi t 011 toim pour lat pi o
Lu Maint, compmlu I1 fmtoil:eiî ge bru n'onît pae ouiblimé leur cliâru pro. 1 13rooks ............... .4177 7J0 imiôru îiîinèv. Jo r'îi eimgrais8d avec

-12lm'uCrr e.(tsmouix ulii irre réunmmie vimmuet' ic Qlmue, ut mlcmiimt y ruvmmi Bîili hum.ll....... .. m7 !I0 l ! mi d u .urmimil 1 rammson do 250 I hi
imtbe iiéiur4a oliîlo du.. lu lus. tôt poim.iblu. J 'ai remmarqumé I"rclmn ............ 652 510 . ii t, répmanidit do boit îrinteimps

ét~i.Usmimumm.1 ' llu mo~î Leuimrm quei mqmuo pi mm.cis die etu mx mii lit avec lulîbmoil....... 1,20. 1 .(1)01* et 10m s. La i écmlto u di é magiliii uo,
mimimi iéi11ii..îIii. mim imuqo ii trét le., elimirs qmuo vous~ faites pmour Limîcoltivi I lc........ 1,7(5 LilI 3010 b-,ttm.s il '! trl)Lmt. Lu foi mi at été

ml'imîmrès le dlm'ioir i îpp~ort d1011 h oCimé règèé ir notmiru aigricmulture et rndmru àmo-o0 ............ l,316( !,079 limiulié vers lu 10 jumillet, ut imis.t
'imidmie la. iitièrnusm avonms lums du l'inîduiîen laitièêre m1 lu mîs cmi pmu: lu foin ein lové, j'ai fit réiîmdrm (Io lat
mil le I'rmmiliigom j ut l>emmnorieq. 1,il 1mopéro eEi5AU< li:mix éliluite, emnvirmon 8 tiimom paIr

Plup îa rt mIes lm'ui i ies (ilmi IMaitio flone A L.owîstuti. l:m (Commnismiomi sur lo aîrpenit. Lat t4ecî>idt, cemnli, mmi je lotmîsot iminment l'liivtr ut l'été, les. frlsimigu- i îiiu desi buitIsoim IL enitendu milmii Il y :i mie asmenlibîlégii:tv et fiîte. alîlia:it donnémm ceViimmemimuît 150 à
rie-,. l.' u<..ilmmmm O:iieeii:aiadlî mommi mc témnoini. Comme il in ménat cOuonsoéi rcspecivoiieit 200 botto ti.1 1 '.irioimî.

Le 1u eu rmm il -l'h iver ilorieir m.ebt iie 8commait lit mamin i doe sépi lumt (lu dlu 136 députés et du 'i1 b.duaturs. Lu cI.,. No 31 a été divi>mi oit deux
vm.ii dtlu 21 Il 27 cemitiis. Les .mmru moi, il mm dit. Il N'aîllez p:ms croireu Le mmcrétmiro mlii Gumivoiimemneiist dlui larties4, dont I mîmmo 1moiim- lu pacge, deci

rios 'oui 11:8114 (le bonnies Iatise-Miîe. quit jo %-eux toujoursi mlmouror ici, l't tio u doumamit Ce muuimioimIlo. trois ', iclimusct l'auire toimmée cil gaboil.
li'aprtue ls uisei,,iiu ts qimo j'ai îmurnctnutoî, e hern t)ve joie qlue je lilaeur mt cemmmimirbe mwu Cl et avoine. cunplé -i vert poumr cmi

OlîtmI mi., les llmabi et:îiim dii1 Maii mt itilt- retonrari au Canaida.' ('mviu iomîlemmdii ue lu Newv- teî la imommi ittîno des anmimîauix. Io-,d

produion (Ummlii heu mu ci hilver et cois- tlc cotonî, j ai trouvé minom vîmmgtain mme o tiu 300. Aussi, dlmunie loiniem étaît P été eigrii.sé vCe titi mîilmperi iului
miflèreli t q ilele e-t et tira miii faictom i limillo. u mmluimr.fîmçi.i j'ai a'î t-oIu mîmoptei tu upiiibu ilin Iiuminoutdu lat cendru. Tlouîty eit biemi vemîm.

dan~meiriilus l'aimélioration (olui i duinaidli à iti cul tivaturm, aumtrofois du 'qu mii-e mîa a rmmi-Ls-i à duvemir moimibru Voici cu qu mie mu Imîoneuo ufai mu
cul tumre Ztulbrcîiî a aumssi l':î lat IimaUmm, coimnomît il se ImîiSait aux "du l:m législatuVe.'' pmour l': ii mmd I P,93. Lu clos Ne 1 suraî
vmmI uge di- permmittro .1 IIîieli r ciil. letats-Unm . -1Je mî'ennmuie, ', fat set L.o uit 1i111#1 iîilliiib, oi um(-i ug houur mnu trois radius ut mi

tiaol- liedcmrvéws pnO lh et colle duo lo ii, "je tic o Il . G191AUIlT, duété iii lrprd . :im,itôt après lit rd-
-1 faire misparaiiiîi lit r:mnet6 l oit. qmulques-unis do mimes emnfantms boulu. l'Agrimîtimti o ut de lit ci soiglec d'mîmtommiu, vumices vivncos8
vriers igrie-le.m, rareté (lue surtoiut à1 "monît 25 ceins. aumssi jel 100 piOos Cogîstîm Lr-.iî dIo mil, trôle rouge ut blanmc'
Ce qu'il,. n'étienrit OM1loyés que l'été. "mio retournier Iiuimttmumr mia teilu dlims qi ,'Tomît étamit très beau l'nummti denier,Ces mjuvîlunsfirntmon les travamux, lit Bcammce ,J impireintl8 (lue l'industrie qu -. e 2 juillet, 189a. ut m,î les golées du l'hiver m'oiit pas dé-
do lat toi-ro81 p'ls euvemnt y troiivoi- in r î:itièro pamabo P jlus ci )Ju etj.i tnîmit luoiplant, j'auraii Il ami rice pâtu-
eîmp~loi conîstanit et lucrmatif. l'neto do garder un bit troi. ra 0o

l>Ourî arriver au développ 1emenmt do pea~u do vache. Je nmo euis pas lu EXEMPLE DE CULTURE U liN 2so enrec pai.
l'immmmmtiu lai tièru, les agmmimemes de- r sui~ qui ne soit puis sîti8fait dû notre PRATIQUE. J'y ferai répmande ce 1uriitemupjau..sîît
Mamnmdenît l'uxtmmiioii des cultures four- '~Muéoitr ici; le nmbre dus Canaimeîns iquot porsible 250 lb.. mIo muimîmrplospimnîo

ruigères ct I'im.hmmjiu les prairies..' va oi dliminmuanit et pîisiomie retour, à1 lIiîn1>0t, puib hierser. .hu coum1uto y
Pemit-muous conivaiîncro de la nécc..,sté tientmOtit i Canatda." IIAiiOiRT îDU iîÉV. il. I)AUmII, PRiiTIi. rcolter 350) 'à -100 boîtus- mIc foin p:îr
d'aumgmeniter lat production dos fourra- iAlîrès ces entrevues je suis plus que aru etm, uejl:mpenit. Comme vou.q b voyez, jo suis;

ges, mi iens mî'umî t'tienîs pas déjà comm- jamais conîvainîcu lue mit nus peuvoui Chucnr, iposplmate, sel, leur umuiiu.Il faut l'Ot e on cuilture,vailliumis, niu nî'aurîionîs qu'*à li o lPimité. r~mlnotre :igricumltuîeO encOo pIus e,?ploi-lsxcelleiits r4mditats--'our. e-'o'.t murnii.
mossaumi ciremîlairo (luo le miministre d'a. p)rosplère qu'elle nu lecst, noeus feronms rage verl. lie clos No 3 sera soeimé oil pois, oit.

griiciltîmm î1letac v"î ienmt de pmublier beaucoup1 p~our résouidro d'lisîe mîuîmmière î,'îoiuoabî à. J.t el'au-, et~î u dà l_ N u tit ocenodre'î.m.Uir Ce riijot. :ivamitagouse 1:1 question <lu iilm.trio- Wéaîîtvomjtbleui .Ros ouonmiclosnique_.ami mueétimèu6m a i c i e oim bléave
Lu rappmoît mios Ri. 11P. 'iraîpitu, nmin. 'fous smrcnjnnitsmmg é.unat, leun t ivien t c muniquystr olé rni èr<e mraio. et t enrasé aecupuiblié réceimimenit pan lu Iour7aal d'A- ie reviendmronmt mas; .u ni'iietems l Iuo suivil tm uit é.M~sr e'lommt l amomd 0 b

griculture, mlémmomtre autns.i combienm il' Patt cettu illuiom, malis bi fmous wavômus I)1î0 cur e stii luR'd d'Aso, 1e I Iità aond 30 bà
est, .vum:ici pormm mitvtn gmmmteoi mtre prnoductionu agricoe . 'irmit le chaume du% pois comme
duodur etd gane bqucni(ouet o lm 'agriculture plus lucrlative, nmm-,ioniiire agricole mlit diocèse<doeu m(io trfle Xréparo bienm la terrefoul~.igc mimm gramlo errous crmamiomnmit n bo lecmiii' NOUiS oit recomimanidonîs lit roî1cutumo mi bl. Le fummier mles
bemti:iîix. Aveu un pareil systèame, noîmbre de cîmmma.diens é5migiéï, ropri. lecturmanimax servira peout' lo juiidiii, los lé.
:ion seuilemmenit il mutire tiii bon revenu dm 0 avec joie o ecmemin du pays statut. Aîki Cher Monw4e. guou ut fourrage vert, etc. Ainsi il
Ilo l'exploitattion do I'indubtrio laitière, 0' e'st pat beneimi d'unue grandme Iropri6td
mais il rédusqitau'Hi, aîyamnt beaucoup POP'ULATION. J'ai reçu eu joura dormiens votre pmour cultiver- avec pi-eut. Je iais cen-d'umigrais, à augmiuentei- le rendemnent lettru danus laquelle voitrioî emnidez vaincu qu'unit terme (le 40 à 50 ai-lints
raes leà icultvîcis ui créales.ili lscîoisfat lims dontmbiti umrali il de litnumanière dont j'ni culi- est mni'sarite pour lt-s bcmiim <lunedaes sei ~cltvts ui corél me iles it , 8i alo-: at a e$lai ié-iiîéu dernière nies; I~n- apenits uoumibretismI famille et enucoru lmeuion'rrîîiscmécoltitnt 20 mnillets deblé 1tauits Ot u ouvmnineimt ]c-pou rn am ed terre. Ile tout formne qumatre clos muettre (Io l'am gent de côté.
1 l'aîrpenmt ; ei. cu résultat si îmtsirlati tiomi il l'Agriculture, lit Mainuti dont>m~ 2 dli 3ý a-pots et 2 (lo 4 aîrpments, Cctlive-ii nourri très bitn 2 chie-mmiii, cei doriiomi l'obmtiennment oi nt.. voit pasw titi Populationi îugiimemtei- Du lplus j'ai damîs le voibimiage do imes v.aumx, 3 vaîches et titi boitau bouf Jier-

mIanit beaucoupu d'anmimnaux, ce qui Yi raiiionuemit. bties-oi légumes do toutets oi-u doyi avec les rovmii <lu miii luotito
perumet d'avoir bcaucou ild fume * It I!dart,ii un jainidaislequel il y terme. Je i'aiamclueté <lime 00 bottesJ'oubliaits île vous dire que dans jEu 1890sa popmîlntiommt.taitmle. 66lost; a ujmniiiii', quielquesi pnimuni et (le fui et qjuelquies chiai-ge île p:milic.dEt iti Maie u gr-amiinomrd E, l8 ol&0 cituéait de-------.... -1b,936 nobe(ocerieiers J'mi pris pOtse&sion (Iolet J'ai omuicom-o des légumes pour jusqu'auvachies vêlenit l'automne, ce qui est iii- cure do StLéAosii-d daims l'été do 1891. mois do muni et dii founi-age pout- jusm.
dispeisblit, nie dit on, peut- poeuvoir Aignuontatieu....-.12,150 J0 uî'ai ceommencé à cultiver cette qîu'onî juin. J:ii tout fait hamchuer umonfaim-e du boit beurre en hiver, turne, qui était en trés imauvais ordre, foiti,p)ailleetpesutde poi4p~oiirla iièe.

Comnme l'eut fait surtout (lii beurre, Doe sou-te que pmendant cette décailo qu'amu printmuîps dû 1892. Je fais femniuîte- lu fouii1ro cil (touîxotgar,-s géndralemimit des vaches l'iccnoissûeiut de lit populationu dii ])i,ons de suite ce que j'ai récolté boites ci y imêlanit mdes légumes ha.-
Jui-buy. Les tGucrnesoys dlevionnenît M'lino m'a pas atteinît deux pour cent, I'iinuéo doruière (1892). nia première ciés. C est mine éconmomnie dle fourrage
auussi do pulus oi plus oul faveur, tandis que peuindat les dix lins qui out récolte. Voici :1200 bottes do bon et les nimnaux sonît très bleui; les vat.Plmisioui- cuiltivateuris omît demi tu-ou. Précédé 1891, l'augmemntaitionm de notro foin ur 4 arpouits; 91 minons do pois cImes ainsi soignéesï donnuenît plus de
Peaiux dit raice pture. Ils parnissenîtavoir imopulatii ilî excédé umeuf peur cent. sur 7 aupomi; j'ai pacagé trois vaches lait et plus5 lonigtempms.apporté beaucoup d'attenmtion à l'amué sur 1ý as-pontm plus 2è ar-pets ci gît. Je conseille les silos quil sont Uuelioratimu de la race chevaline ; lourd ]-ul 1891, notre popuation boiur.ige vert piour comphléter la neur. providenice peut*-nouusà catiso do ins III.Chievauux boult géniéralemenit plus était (le--------------.......1,ISS,535 riture des trois vaches et dmu cheval ; vers si longs; niais utuusi, il faut tiontel-
beaux ot lus gros que les nôtres. Eut 1S81, ello éta'it do-.....1,359A027 800 mulnots environi de. légunies; quel. (les légumes et du gaboirgo tel que

YRUIT. 1 _ qîmes pouchoia on blé-d'imdo à aile, 110 dit Plus haut. Ces guiboumages peuvent
.'iJT.Augmentation-------..129,508 miiiot.idepatates (de 4ý n.desomene, être dépensés en vert, et fouit nutsi iui

1h 600 pommes de choux dont la pulus très bon foin, sii oiu leoi coupat un juilletLa mime on boîto dos frins, du mais, ua le Maille le dépeuplement des grauido Imaitie lueur la nourriture des et fait b5cbor comme le foin.oe, conistitue une inmlustiio assez mui- caniuagnu ai profit mies villes ou de vaelicu, 1, minet du AvVc8, 3à nuinitl Je rcominanudo la maco Jersy dansalr (nio. Il y a 64 dtablissloinontât l'Ouest amnéienin i t pris des pimepor- dû blé-d'inde canîuadieni, 7 intacmts d'i nues com'ricssusulu'vaclies
pour- lat isite ci boitedu niit, ils, (ions asez comiidérables. gnmons, gm-os 1-ouge, 18 à 20 minlets de canadiennies.
senit estimés aîvec leur outillage à1 Voici quelle était la% population de-. pmmnes Emu outre mon jardini m'al Lachaux m'st pasýc sem iployée$379,700 1.0. L'mn dernieu- ils ont ena- endroits i-apurès mnentionnmés en 1880 donné muloîîs, conconîbres8, et légumes en culture. C'est tîî iti -ri iméces.ployé lu niis de 9,312 acres et donné et. en 1890. Mes chuiffre-, sonit tirés dii pour le bozouu de mmli tabIe. &tsii-o et un amnemdement pmour lat terre.
de l'ouvrage à8,000 poersonnes., Il mMune ilugistor"' do 1892-93. 1 Lod trois vaches omit donné~ $90.42 1'fd(ute ls terrs en ot bceoiiJe ol
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Ploie toujours avec un bon résultat sommes certains que l'on profitera de L'AVOINE a donné,d'après ces tableaux, qu'il aura obtenuq cette année des3
depuis plus de 25 ans, plus en pluk~ de cette manne dont les que nous avons nous-mêmc prépa-és,une deux variétés: le Early Sunrise et le

Six minots de chaux éteinte, 9 mi- bons résultats sont des plus heureux moyenne d'environ 20 pour 1, tandis Wonder of the World. 1).
nets et plus de bonne cendre de poêle pour nos cultivateurs, que le meilleur rendement s'est élevé
et 1 minot de sel de table, constituent
un bon engrais pour un arpent semé AÉIRTO D- RIIS
en patates. iRépandre dans les rangs'e *- MLODEEMIR-UI-

Un M. Zéphirin Biron, à qui je PftOVîNGES. 71 -M' H ERSAGIE DES PRAIRIES.
l'avais conseillé pour le blé, S'en est > z- .servi sur la semence de li minot de oMJniu 'sitn-lmisieblé, déjà levé, et il a récolté 18 minots Zosiu l'L _____ _____ -- re
de beau blé, sur un terrain peu fertile. Québec................ 5282 12 1960 '25.14 '2ool 396 665 939 8,517 Suivant votre demande, je vousDep lus le mil et le trèfle semés dans Ontario .............. 1547 10 u36 1309 890) 192 '4<10 101(,14 ades iarsqeqe oe i uce blé étaient très beaux l'automne N. Brunswick ........ 9 6 193 263 189 40 I46 88 1~ adrss ciap qulqes teau su-irdernier. Une planche laissée de côté N. Ecosse ............... 5 0 7 6 0 6 0 ,1 e 'natcesr"e rvuâarà esenna rsuere'dné Maiitolia ............. 30 - '25 28 0 178 16 I ~706 dans les prairies après la fenaison,"Col5bi Anlas 18 12 1 7 14 qui - zbeGénéralement on n'ameublit pas TColoies duNO.A 18 152 75 21103 88 1 566 nal agprucl denèe nt quovos unjorassez la terre. Une terre bien ameu- Ile dii Prince E1douard.. 134 93 30181031 1 voulu me transmnettre.
blie donne toujours une bonne récolte. S ecide ulurequ fot éfat ue e an Toalsac d 3 hs 911 3 394 842 rangs. - Le bon emploi du fumier esleciCe 'es pa tat ls bnne méhods e 3Ibs..... 111 36 39.A ;3841 3795 7i9 1545 1278 16,905 térium d'une culture bien faite. Le
que d'engrais. Trop de terre épuisée 194

tout rix.pliquer à utiliser le fumier le Plus ju-est nse encé , c qu'l f ut a rêt r àdicieusem ent possible. O r, le m eilleur
Je voudrais donner un beau prix à. PRODUJITS3 OBTENus.-Nous donnons à' 70 pour 1. Les variétés les plssstmlemilerd ousetdetout cultivateur qui engraissle bien 5 plus bas le résumé des rapports reçus prdciedarsae sassn 'nerrerlpar unlror p'ue parondarpents de terre. des cultivateurs. Nous regrettons deý la Holstein Prol'fic, la Cluster Prize, Sasvuorpscirdunmnèe

La.E. ATT, Pre. constater le petit nombre comparatif la Banner et la F1lJing Dutchman. absolue l'application du fumier en cou-Ls. .DATH, tre. de ces rapports qui sont pourtant de LE BLÉ FYFE, le meilleur à Semer, verture, je dois cependant faire obser-
Le év.M. aut vint e nusla plus haute utilité. Espérons que, à tous points de vue, a produit une ver que lo temps préconisé par l'au

adeser auv sujen et d clue nosdans notre province, les directeurs des moyenne de 23J pour un et le meilleur teut, de J'article en question, à savoir
les Cercles se feront un devoir d'obtenir rendement obtenu pour les IRR. PP iméitmn1pè 'nèeetdrenseignements supplémentaires aus de fonsigemnt prcsdmoscuerîapse 'k téd 3pu n paraît très mal choisi, et cela

vant ul desreneigemens péci de ousceu Trapises 'Okaa éé d 53 ourun.pour plusieurs raisons." J vos dra desuie ue e te-qui auront essayé les Semences dis- La meilleure orge a donné 43 pour 1 's lr asio e rneramseé lauomn dt-neren eiletribuées par la ferme d'expérimenta- un. Les meilleurs pois 32 petit. un, chaleurs, alternant avec de fortesranSm latme ene e egetion à Ottawa. C'est ainsi seulement lsmilue aae 0pu nd'automne, ve>ce vivace, trèfle et mil que nious nous rendrons un comptelemilurspat 4porn. lispritrvlspusumis
n'a pas donné tout le résultat que j'en fidèle de la valeur de chacune de ces Nous observons avec Plaisir que Io éloignéès. Or, l'ardeur du soleil d'aoûtattendais. J'avais Semé cela pour faire semences. De fait, ces rapports de- iR6v. M. D&uuth a obtenu les meilleurs et les averses sont également préludi-
un pacage. La vesce d'automne n'a vraient se continuer d'année en année, iendements, pour deux variétés dis- ciables. Le fumier se décompose etpas repoussé ce printemps, eÀnsi que dans chacun des Cercles, afin de cons- tinctes de patates - nous le prions de s'évapore par la chaleur; la pluiele trè4le rouge. Mais le seigle et le mil, tnter les résultats obtenus, en moyenne, 1bien vouloir faire part à nos lecteurs, charrie une partie des sels fertilisants
quoique Semé tard l'automne dernier, pendant un nombre siuffisant d'années,; aussitôt après les récoltes, des résultats dans les rigoles et les fossés, et ce qui
ont bien réussi Le trèfle blanc aussi,
mais il ne fait que commencer à fleurir. ItCOLTES OBTE NUES DANS LA PROVINCE DES DIVERSES VARIÉTÉS.
En somme ce terrain mea donné on-
core un bon pacage surtout en mai,
grâce au seigle. Les deux autres
arpents que j'avais Semés l'automne
dernier en graine de mail pour de la
prairie eut très b'en réussi. J'ai pu
couper ce foin le 5 juillet. Mes quatre
arpets en foin m'ont bien donné 300

botsde l'arpent.
Mets pois et Ina lentille font l'admira-

tion de ceux qui visite'nt mn petit.
terre. Mon blé est aussi bien beau,
mais pas autant que je le voulais parce
que je désirais avoir sur ce terrain
semé en blé, un Succès parfait. La
terre avait été engraissée et ameublie
dans ce but.

AVOINES, VARIÉETÉS.
BAmSER................ 

. *CLUSTER PRIZE ..........
FLYING SCGTCHMA.
ROYAL, DoNcASTER.
BONANZA ....................
HOLSTEIN PROLiFIO....
ROSEnALZ ........... ......

îe puis rien désirer de mieux ' BLÉS, VARIÉTÉS.

La. E. 1). Blanc de Campbell ....
Ladoga ............... .....

-Judket.....................

Fife rouge ................
TRAVAUX Rio Grande ...............

Johnston's Detiance ...
DE LA

FERME ]BXPÉRIMENTALE
ORGE, VAIÉfTÉSB.A OTTAWA, 1892. Chevalier (Kinver)...

Geittherpe .............
Prize Proililoe........

Nous -venons de recevoir l'intéres- Saale ...................
decte em, orBaxter 6f rangs) ....sant rapport d cet fo-,purRennie's improved

l'année 1892. Nos lecteurs y trouve-
ront des renseignemenlts précieux.
Nous leur conseillons, à tous, d'écri-e POIS, VARIÉTÉS.
au département d'agriculture à Ottawa, Mummy ...............
afin de se le procurer. Ils Y trouve-. Pride ...................
ront des détails <lui leur seront des Multiplier ..............
plus utiles et qu'il est impossible de Black Eyed Marronfat ..
donner dans ce journal. Nous allons
cependant un publier les principaux,
en autant que l'espace à notre disposi- PATATES, VARIÉTÉS:

tin ou l prmtta.Early Ohio.).........**"*tion nous l permettra.Lee's Favorite............
]DISTRIBUTION DES SEMENCES: - Algomna No 2 ..........

voici l'état général des distributions Wonder of the World..
des diverses semences pendant la Daisy....................
saison. on y verra que nos cultiva- Thorbura ........... ....

May Queen ............
teurs ont eu le bon *,prit de s'assurer Chi*cago markeï;*.*..*......
la grosse moitié de ces distributions Beaute d'Hébron.......
gratuites. Maintenant que les Cercles Early Sunrise ...........
agricolei couvr~ent la province, nous

93 C) "1 is.-
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19 41~ 57
7 4 44 1
4 4 577 704 60Q

1,4 39j 57

39 45j
34* "6149 I4711j4 -,

.1 -

.. Noum et adresse (u cultivateur. Meilleurs échanitilloi.

lOs. lhs.
1210 N. Dupont, (père). St-Sévère ..... 3 J. Lortie, St-Justine de Newton...i
200 ýA. S-Onge', Becancour ............ ?9q P. Soucy, St-Léon de Stanton..
171 D.' Gaudette, Joliette .......... 3îý H. Vincent, St-Canut ............
108 J. Parent, Chiarle3sbour.... .. 1 A: Lachance, S. C. de Marie.
1'20 ýF. Bolduc, St-Henri ............... 3 A. Vaillancourt, Ste-Perpétue ..
1010 S. Gagné, Maria ...... ........... 341 A. LeBellois, Magnosha.......
89 N. Lambert, St-Didace ............. 401 Le môme..........................

169 T. Tremblay, Hébertville ....
96 W ý. V allier, St-Agnès ........... -8i S. St-A.mand, St-Joseph-Lepage...-

160) RR. PP. Trapîpistes, Oka .....
75 ýA. Hébert, St-l"éliciecîî......... ..
87 IN. Dupent, (père).............

130 1H. LegauI Ste-Genve
108 J. D Mais, Bie de. Pèýre.....

M2 . Girar, St-e.. Matha ....
90 L. flubue, St-Isidore .............
80 J. H. Bo'rgeeis, St,.-rhéod Chertsy
80 A. Gérard, St-Ariseline .. ........

123

13 5

139

11

3 2

10

Il. Legauît, Ste-Geneviè\c(ý....
A. Lecýlair, SI-Panîphile . ..A. Ouellet, St-Lotiis de Ha 1ia .... 1

ýJ. Richiard, St-Ortan ............

Révd. J. Boulay, St-Ma gloire..
J. L. Daigle, Si-Charles .........
E. Legros, St-Painpliile .........
liv. M. Dauth, SL-Leonard d'Aston
J. Nantel, Lachute ..............
A. Fortin, St-Jerôme, Lac St-Jean
A. G. Moreau, Ste-Marguerite..
J. Elliot, St-Paulin......... .....

W.G. Stevens, Merland ......

Rév. M. Dauth, St-Léonard ..

621 IMèrne Le a même ................~7 . Bièr, Uplan........
G. Sutherland, L'Avenir ......

51 t S. Wheeton, Pagpébiac ..........
601 A. Honde, Baie St-Pail ........
6i2ý Le même .........................

4at IA. Lebillois, St-J. L'Evangéliste..ý

51I J. B. Rossignol, St-L. Lac St4Jean
4>8 W Cascadan, asbestes .........

40* 1.Trernblýay, St-Roch des Aulu.
"'8 et Pletier, St-Octave ...........
48 P. Rossignol, liv. dii1 Loup-.

'A . I3 onitardier, Baie (lus Pères.
î; ýM. Je'an, Rt5,,o1 imouskni..

co
e1

lbs.

464

601
462

6404

62ý

614

a21

53(

67~

674

15 AouT,

1
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J-CtoA1îîî, teàlatI *lî.ýt d sill'à de tiua- .COUVERtTURES DES VBILLOTTES Prenez tissu f'ircetdûe u rtte, >s-oe lu JourýuV <ilV' tl toisa eis ta-, usais lu
veau l'cs5 tip àci iej.utdes ral>à*îs. '.uzIA aî* (10.îsd lîtidaîn et placez.! suisrl'iendemain il fslit d1 ouîveaui l'éli ls

sl ti e te à ins ii*Vu,<.i , là ier le tors iin libro de foslie asvi-i- dre u ja te 5 do temIup poursi qu'il
ai ''ai tJI<UTtIE -'.î lsint I'aiîdiis ; Ëoîs love.-eu n lio n- 1lui~ du u chIer et îpuis-.-u tro ros.

2. 4% (te élàoqttu de-. t sviîv x, le lEi%<iT5Nt,3S.<iÇ5. ve!luo fourIreletde, puis- is siut'i'i.î ts- à lit gramigu 051 luite is inuiles levant
tests i, manisqSue souv.enît pours fitre ces; glue %'ails placerez. les tenes :is-desuis le soit. Si l'oi et fvor*gt6 par lu belle
r'larro yisgesI du fumssier et les liet>uigtes Mc- leetoîs ss voleils doîtt s'dtonb. ( o su ree, du0 malniè re il lent-s donnser! tesintp-, Il lin ai s'i Miéché no laiisoera
uts q&1-tîn suis, uis la v 01esî~ (l , misuler titli 'tOtto (lu cet uarticle, I1. N r'i. titi biblu appusi. Si lu foin s,ècli uni. ries A désire r uss lu sapport do lui

ici, su it du pts 1:1l feliiti-uiài. ria ýit pet tru à l'exasgéra-tions. Or je, sansissesit, om peut soutitre iisS s (eti c e lui ui US, , tdsl:rss,'l'tstebi' j -ei~iies l've ruieî r-viens do cosmpîléter 'e:iides ehai <'aux veillottets l*t5ilis vîslesît du trOs-. las 'Ites '-tcli li cotesi a ais prix le luie
Toitl'isj cl avu lt,1 r oivotisren des vo'i Ilottei; de foin et du t rè-lu, et Juîsqu'à dix bsottes (leissil, ê Ivvî< Si le temlsps e-t d51 vra l u

r<s-us'4 <les prai rieî avec <lu1 purins iles isoyet tes dev gei in(t'. dol.t le belons <Issu le, fis s est tsIus ost mis i pIluvieuix oii lusis-s lu foin 0si tais jus.
Mteiitî d'eau, >siltul prit1essps, s-Oit S.Iqîsirtiitsl dî'ài r î-r ut tsisd liste eue. li%%: vcill'stto lsu evri a- sa retour tilt tita teli'.'.
it,,<l fiii'-lsajsusi, mi osî peut t'aire (' courste des-es ijîtiosi (avec gravuîres) dè's sssemus os au delà <lu eissq pied 10 dl <ia- dl'si oiî decultiva tesîrs ont polir

tra:vaîil sants isitoruoimlue les auitres lu inois d'asvrilI deruier. tcssx qui il('- mè~tre si î-a ba>u. La voi Ilotte aiii ss 1 labit sdu de luimser mé Mier lu ltis' tête
opîésas iol.3 glu la t'ermne mirîent juger par, utxits XIiiS5 dets avais- fitio, oit auis I luisi d'un fliire lu- tusr. quiil é té fautI'ld et mil,- le 91so!trO cil

.lue i eisi pas d'avaii dateîl s lat lages dus1 nuivesau ssystèsio peouît lu buattanti lu foisn dO la juusîbu etd<e lat four- las. Le fosin e:t nlor4 oirn isairoeit
ishd dle, lies--er les piuuset d'y voir eni e'xé~cuison psendant tosito la1 du. elle, du0 111:4 Ii'l e ila cil cxpos-us lu sswiis plus ou5 nloi0t5 <lécoloi q' et ns'a pas le

>si-r dle'- graisses tusrt-a'se triiii qu11 siinu leo flin tbs0 praloI i
~~~~a7 ,s ii on 1 éo ls iafenîn cIe., à l'A ligu Gadien, Iîo-<i blu il su1anivuis temips. cela l'ait, pafs <ii< ~ nu < uiid r

trè 1-titm, t dniaden, tssutoire tin rédul'a a de.rnsier, il Vl lm-tigatiosi ;Co[ids tint loir ilsis ts:i leaiu 0 -les cmaîeaux, 5uoin5fleileiotit ut smoits. cher.
trèm. bien ivsé ut sseiz hiuide. prs.at des lsrenIiiet's prusuuitesirs mIls et cil couvrira les veillot tes, ayanit Ws % .'.uî:s

net, pa:raît imsîpossibl Il d RséunIlir ces *Synudià-at des cmltivateuir <le la pso- moisi do les enfonuscer le pîlus IJitibcIi> etii'1Xrie <0piiisesul-
litsux t-uaIstiosus. En îslein têli (laent vmlico <lu QléIxec. Si les veillotte. dlu bass le-. endommsiager. La veillottu taw:
<lu la lier-e teu ii",rdl pa duiis se fuile, oiu les snoyet ted <lu grain mi-ont uîisi couverte est à l'abri titi venit, Rio!

1> iio i !iiliéu; ut eni m.s îsOCIIIt bieni Jaile<s, il ('.t, pm-esqsuo '5 ~ petit plus sec défaire, iRi-*Isso dasis les'
mOéieu qua'on àés-s,~ Aftîruti ut quî<o les seots is vtvs t iis. tiui tsl coupe db. vent, et lat pluie lit plus CONSERVATION DES FOURRA-
<l tut'e l liîsl~ its 1s ex. boeut êt ruossls sa& insêtu il lat abujidaîtut coulera A l'extér-iuri <1lIa, GES VERTS.
ss-î 'silt le berS-iîîci cai t m-i ralit) sîi sbie <le,. plus gi us sdu' plie. C'u-t, vei ll<ttu ut sic la ist èrursi nusitel
ltiss les graise, <su lie gorîsielauiest 1 (loile v.ra imient usîs révoluition e ts gri- sîsest. Il et imsportanit de ti s te - 155 îa Vers; lat li dlo la feî:misuýn. il arri-vc

Ints, ut péri rasient par la i lci-.t cuiltusro qu~i su lmrépls:s, pSIisq<o l'elle cer les v'ci lottes das siti troll 01 <lasis souivent fie les etilt ivisîclii'5 t.'I5t for-
lis a- :voi r genis Je dî sttu tort. quo peutt di re, salis qxgrti uî,<î'anniée tissu r-aie enstre dtoux planches. C*t-,t' pSsbsris 1oure l'aito .e 'er les four-

les plan55tes qu<i s-î rv.i v rusiesii Ibu5--cuit inoyeîs su, lu t ks- du noï5 révol tes est lissu dles rii.sîls psour lesqîulles l:î vei1-' t.iges purosvenanlit de, dusnît'ses coupe,;C:
acus<sérirs, avanst la1 tilt (le lat s-:ii-.i, lu 1gsavesiest enduommssiagé part lo mîan lottu <loit être commseseée A côté deIo : 1tlîilie m-ont uIir f'réqusent e., et psar
dléveloppemntt t1s-.:iru posur v-ss. ais telîspi. et quîo lesi cuiiiSi'.tteuri per~- l'andisina. 0si choimit insi suit terr'asin susite', lu cuiltivateuir pserail e grassl
tes* :siî liosil de l'iiivor. det it m îoisis lu tier-s de lussvest dû ansièrie lisse la vuil lote <se tOit liae l:ît iu <lu e, flut5riges, ou& biens ils

Il v.:int iieuîs évidemm îenst liesr cii ît'eîi, turner et retursner dus danis Pe'uî, .9 il plecuvacit. L'autre s-ais-oit >Ont teliteissesitIatéré' tiît ils aie Pet'
le,. psrairies le priistem 11, ut le 1is t du réýoltes battîte.s pr l:î puie. c'est qus'on pi océduiit, p>ar inoyeissîes vent moervis Aila1: nourri ture dles bu'
cette opîération est(I ûle sîoyur lat lîri A seloîn avis, 1lusa:go du ces ' chia' fouriclitées, selslrér's do l's<isdaisil, lý, ti'ssi'<. De cette façoîs luecstltivatciii
rit- duîleves- les molss-. es plne ,ceu" tarat plot- lois ues v ,fi t; seros IXIa' les-!0ý 11110uoti pe-tu 8nibloe t il 11o

etoibbnatscu des giaisiisées latites. dI'aatageà qut'unî Vis a Obtenus lias' puluie d'essti-ci pas- lues ûtée et du péé- i Otwî d'unî gransd scli
Je sue b!îliierli i leas slis culîtivait-s (s.ig lit rateui eluvil Munsi d'ss î< trer la veillotto. Mes leteur.sa el e s i'uu ,-cosmo à lui îlispotioni titi

diessotele yeéiotrsbonneo fiuiclitis-e, dit mateais A cheval et: paurdousnneronst ces dlétails, <Issu tout bots culiviateu r polir paror A et iiscoîivé'
<ps ssu lii i'stîss t.sextsîîf(<es e1

<~llaplealtx, les séeoltcs seuv'ont #,qiltivtteur et seiis prs-atiqtur Je ses' l eosit iniélaitgoi' cesplass'
fermi e dîsst lcui é pIai gaules pairies etlu tosutes s'entrser est bois état, et danus. î'ess amraistirens dit si je n'avauis pas' tes ibuiriaugères avec lusse cortm se ouis'-

feb 'tlesîé mî'<e 1 u eus ucouip monsdti ne qu'l il au :ita d issus liiit eu1,1t ,:qt 10ée(zI8l
<tes pavacuges, et (îss is 4 1 < 'ite ras-u t Ia enhsqulI futcustît u jeu, Ie Cilîst << du ;s1utte r stuil spe. (,'tt iile

Pro>îsrtioss gii bétail quî'il Iul et (lit. aujo)Ili lhuisi, psuisqî'osî li'au-u pslu, à <lepis vinsgt anus quo lat futiclietise est, îunuil vssrrss Iri s tifst tuto ia'l
t ssiîq'lîrmiideuruse occuperd 'ttuisser et do retouîslel eii vogue, ct'iusde cultivaturs lié-, :1)« ajusito Iliiusn*ilittè (es fos-ugsetoinviqu'l ue u oin0lu1 glts ba:ttl )tsi i la, plutie. gligesit cusimlèteascust du miettreuleur; -'ititlei gtio d'sune partie <les suct;s luiPl alrsies misais lIss il a cette oxcuic C(',usssTs- s'.' s Bi N us:iix''m-Les foin ust vei lluttete, ou, mii lit pmluie sacss e'ultt et, qustl<îu ,orte au"siisuti"<u

<jiiI ,< îes pasuI se s-su luu ianthst priix qjuo imeuis aîvonis raisonisa ut- iatc, fount îles tais île foin, plutôt <(Isle. et le, be-,t ttus lat mansgenit avec art'
aurmne l ae iu et claire pmour mu foi, cette anusée, <loi' îles v'îillottes bienu fiai ses. <hité.

uset t su' -ii les praiim-' q~uoi (lo le li-'su3r vent <'il-ourt-o les 'utvtu- 1it )%e ' 11 prohai t'eO 's i-sas £ '' 0 ' e plf'' '

etuilili~~~ ~~~~ tmQpusl uîîraiumj~~îis tiur foini dates les mesl leuses 'cotstntut les chiapeaux teviut lai- (li il lierait impogin-i ('lu dut'aiefsr
t'tiaur liss plus ss île fuie rvelltpuls Qliin lpoisibles. R quit doic 1: réc lut grails. 1). sltivitur pulirit Vitor lve'a'

sîfgIiges hatslu pratiqtuavecou iiet .e olEiuulsenui leuilt - reousrs lst silo, et mêiluamg.r eo foin ài
~~~~Exnie bocuimiien te iciels etisstpelietij<r d'autres plîantes telles quo le blé-d'inde,

nige s tens ,j reeossatue aisser-slas les s4ignesi osdissuuires (lu beu LA RÉCOLTE DU FOIN. tes placer un ssmélanmge danss lIlo li0ai'
î:siidi e lu floiit''srlap ureq' temnps,vusî vous cioyuu. cml 1511-eté, t ouilttes boerées et f'ortieent esstas*-sraparoq'pè omne 1fuhrvl ri ien oz; ées,u mn y' ajouîtant ut 'VI ali buesoin.Wu temin dîe,: elmleu s; j'attendmai ut ,huiie .1 qulitro )lettres tle L'ssès' Ie f'inii est a canadîîla lit récolte l:a Ces nreus iusm'ex ige'nt pas île

selt minsui uit oetoregil ; ali po sici inji.luslutule i u fatat j:"Iuais pluss iflsiurtaiituo et Cel le qusi la lu lus futtu déîmeîi-es et ,(, i l,.iiiisC5it en
o-t<silsi fsrtet e eéjhus qîi soussofîuchsou' % la1 'ose. Le foin <le u Ie île 0'valura; le scre semnt 1s'raît, cette qisulujusu .-,Os tu a l:a conustructionî d'un

arévone fiu conibattéue l'eumcoetales étant ulors chuargé d'eu, ceit ])tmls iil aiusiievoi etre îlet plus conssidèérea' il; misî cette déjaise. <lse fois
rayonît, e'ld.tob a fsu mine p ilisi cile Al iinushsor ; essais il est >-ulrtout hIes. Lai fusible quanstité qua'on ors a. faite mue 0e reouveleps ti'ali'

suli0î<l'té beuatseoisp plus; dithicilo .1 tiiu(&e '. 1 ~il u Elli'oîu a fuait aumgmemiter lui do lechle est cotives-tu psar le- bëilices ré.
sUCIO1 l'itcieaa ii le suie, pususcr isansuh c1s CauIuiula ut Si notre récolte miult.imut de lat consservust i'u dle fou rt-

Jo rocoiunsuo :sux cultivateurs dle le inatisi, hua quansstité de foin que l'on ; est do bossue qualité, et est sécliéo ges 1îo'lIns purii ('Ioîsuî tuti l :s
>o uses-vie dts f'usiier petit<- egr is-eru est emi mssneiu (le issettue oi veilîmîttOs 1lavec -ciel, ello me jIeuit"gièa-e msanquer' àusi

l uels îIhîiiiteti saýrclées, lu blé- avant la ruýée dis sis'. Quisl le foin de se cter à sui Ili élevé. (Uut.. des (uiiuupiîques
ul'msdlu luuuîtesfumrmgruuuinumelc. e>t fuirt, celui qui possède lîu isese Ouseuh 1sréfire oit Ciruiiide-Bretgiso que;1

1 oas csmgiusui, omnu 1 s teusjours fortement mnéc:anique, ous qui nisasqepus <Io l foius coustiossîeisu forte proprtion L ONE SNEPRAIN
lua muIle qi îrodmiit hua lentilleet qui bries, aura lotit avatuîge à tournser- bois (le trèflu, ut lu tièfle est plus difficile -à L ONE ONE PRAIN
Vienit iîsrès l'lv<>ism, laquelle sic niourrit fois uîsu Ibis, oi niêmuo ux 1sie,:avaiit 1 faire qu'uuu sét-oltu consistasnt Isuinci'
tirès bimen (Io lus caiienuîe laissée par la (hu s-atelui- eus assuluins. Il y a tisu très psalcrssent, es isu Usa cultim'aieir doit-il v'endre 30n foin T
prair-ie ou hleia~-g qui teiuineffi gran.sd avusutage -à tousner et retousrnes* Perniettez-isiii psusa I'iistorinéîuiro
noetre assoletacuit. ainsi uino foit% -. 'cs qu7il bècliera suffi- de votre jour ia dl'appeler l'attesntion Il est pr-obable <jue0 lu foin canaien

Qasanîl ~ ~ ~ - leluig'eèreser' - u'ausniest peur qut'ons ns'ait pilusA il 'éten*de., asrieulte irs esn génséral su lt mil ne tr-ouvera. 1ias ssii le umairchsé an lais
aienst et bion mnélangé ait sol, ls sls dru une fois ci veillottes; av-cc clum ièr don pl Irosl onàl i cui m éit a-l igas
isutraifsq'lfunt u-oi àa t pax, ce fois airi- fuit ne tlemuauîîle l'us-is cxpéis atu cenitrale, où sous5 i sîîrtoust les cultivateurs anigluais, bu
bont, mis un îéscs-vo tisil juofit <lec ruS., i hsîs,,itiq'à mo resstisor eus vcillottum et lit corîpéteuste directioun dut cens o-1 défient beaucoup (les saeusuds

cotsqsi suivent. Sun ciVelt est beau. 1au grand ai oer lu répaurer'là A r aatre de la Pe'me nsous obtenions: auxquelles; ils ne sonit pas uccOuttsmési.
cout) pllute dasuible Le fumnier ce coe sallie cil sûreté cri ,'sauige. Le s-.teluuge d'excellhents réssiltats ; j'ai pi vir a- lie oin eu eIimsad itîs 0,4t fqsi-usié 1smilleipui le'

verttre emloyét~lqsiindi'.s pa doit si-e faire ais 1sliis turd vers unse c'est aussi la niass".ro di),'.t 'y pi-s'- uent tu ill-,1 tir cette griu.'o'ée clkt
l'auteur de l'article. n'a- qus'uns efet "seure do 'irè-nd et vers (Ieux tient les seiîsrlgiclti-sde l'Oit pets répuinu eus Atigleter-0, et loi
p~asq.igcs', eto egad ated liettses les Isomsmies msettront. omil i t4a-io. a<simaiiuc si'y sonst done îIas hsusltué:3.

force 8e diqss ipentIu l'atnsosphsère, lottes Io fois riuogrneptodo@l.atelé cus premsier lieu. Quand les prenieî caîsitules oit lites Oms y, t-oitve'a 1robablonseit, aiussi des
taudis que le fuasier incorpsoré ais sol: COMIIENT M'UtR.E sîesss:sS vEIL- de fleurs dît trèfle sount A moatié flétris dfilYéi-nces d:su.s les mséthoide.s de cul'
pontt durer totut le temp1 s dûola r-otation. r .orrEst ?-Poser tits qui fait usjur- il faut fuaucher le muatins qusandu il ne tiro et do prépjarationî du foin, diffuS.

d'uîi des % eillottes bienu fuites, comme jreste pslus de rosée, et à tino Ieure ronces qtti pouîrraienit formsser,t moins
L. 0. 'J'IMflLAY, Ptro., les fusaitst généa'lemnt tios tin apsrès-midi, éparpiller le trèfle fauiché pour queolque temsps aidtant d'obstacles

cdtres, il y eus al dix qui roulent le foin :au moyen (lo fouri-due ou de faneuses, uà cette exportation.
D,itur (le 1 Ku'ek fi îgriutluru le, cm, tas, n'isssportu comnsent et font tout mettez out tas assez tôt <hans l'après. Lia nécessit6 <se muanqutera lias, Ce-

le conitrasire de ce îuo l'on doit fuaire, midi ponr que ce travail soitfiuiavîmt piondant, de d165 sire bien des préju-
.,'fre Assise de lua Pocifre. 1 voici noutre msaniière du procéder : 1 qîse tombe lt s-osée <lu soi'. Osu laisse gés.
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Ma:is lie q atîaaîîi bien impoaîrtaînte, lenîtil le-. lies léglitiaaaa.. etc., ete . tnaili dit .Il ae port la IuOit i6 des fumîîiersa tiia iti manièare à i (,cueillir facile
C'a'î la' dev oir V'let vraimenti drieo. pouair obtenir î %i lion raisulînt tijoit rý (it amuire aijouato e i 'est 1):t4 la1 ment tous laes fa.mi'ri dle sotes si tels,
îaîiqtaal'' ,î<' ee lunie r.:ig('s à il tagi t tufide tînt'- il i uuat'ai rne, fl mnoit ié, mai, le.- deuix tient;. A pro sanas avoiril le.4 ilIier, iii ce n'e.t,
Il* i1îi'<a tîna i lii rx, îîia''.i, . 0. 'et) àli'asÀ 'il'i aiar.e vise, cette< nelletion semble exil- pouri méilantger l'a Mtiieitrs <'lîîalds ettx

Quotiqu ne- k' 1 lt-t i qt . pes ataint mettr lits a lia ailier vt eîaa a' titi ful'ei an .'t zarRRv' .maais mi api a's avoir conisidéirés laîîietq s t il. s' il ceat liossimae. je titi
b li qu tila l''. il tortunle cepenantt I ,<' fliiie 1<t . va ieit M:aais tes-0 , al est Il, qna'ct pei daitt lem Iltri aies t perd titn dnne 7 il 8 lalelsd- lannichauer. CR caltt
nue récoalte tst.- laiit re flonîilt <la .llaii. une elbtatia-on ie tiers et mêmen lis moiatié, oit tient pas trop. V.ana :acsnin il'.ilrîla
Il est plrouvaiqu hall litn ton t (le v'a liel qlg'ailla lit que le ref'ran t est 'tt pt aes pertes tdc la lîlrtio molido, c'ette cave ltl< tocm las cia temtapa is

ibi!à (lu ilil eialare :11 Mot' eles aalî<,aelix< heii ex'xaiî'i nt i ai.aa. i ii'r'alin Wai as tbais ki lelJtiirl raîj, n paahhiu plais arsysijare ; Il len uîr : w?
ulit t' qluji lie Me tila'aîvent qaieti llîisii< qut'à a 1:1 a gni tila le donnaier' deu la i titi. tnan pas ilua volumeia, talais espceitlîat mêmena lot squ'il 3 <lal'ut

pulîtii e rc.aatlpeatqela<lalc<iii 1ti ituer jeta i aelitirs4 berai dîlîoa' t'i tli i rc avie' aie voit ure ; ais r tl
retiia iîa at<a'.'i î d'ce4 élints, SI J.a'.'a a S P R î mii aaut! mu 'll a tia neige, ê'teiii leaivî IL avouir uanie cave pîrofond voiît iia plus dle

aia saîl cufte :Ilî ilitiis cinq îIIaîstrv'e ) Itr e-t l0 citi gatril . lIt-tatas miîeuix :' ev.ý saîli lie aiaîîstiî til-aic 1141110t' Otie .8 aje tc pusis faire uat sillage
tonneilie I inil. L'expîiuaiîiii ilua loein À touls les cii lti <ateirs, m'il v' avait de- àAii au'ailI au ra subl i taoi, tes tretite' en paierre <lu 8 paied s dei hiauteuar je lit
laiu, pri x qui m <te-t taite penat le-- :avett à luie r. titi îles jaimeéblas aIqii oslems 1 mli tîpes A Ile baver, à lu délail ferit tic 2 oaa 1 ; iehai, et je cotinueaarai

leraièrert îîanée tqîavaai i v aeîaiae la- v:ileîis pou<r ra'caieillir tailtem l'il. Ic i' 111seat leintntitie I'l'.ite. naais aies ei bis, botit <t hîièrem. suit l1% dlouble
traîaal et Il lit é i'ti 'tit tl'ia l'a'î tîa'iti I<ri\ setieîrs, le' t'a'îaiisla'- proprae À giari r le' a1itimiemais tlilliaiumx teltill lit i putaise. u lambis avec leire Mèachea. pouir quo

voûtiantt <ffili it, l e 's lieux Ititr-. tiîal s<'raiît Iliietit tî i'a'a Si jiaais il la chiauxi. aactite îîiapiAîia e., cutlte cavae tolt ellaudaae. Puir reteail le
(t. -ct touat simpillementlil<ttlaie éain ît v dit la niaciiliqnc, c.a Ilalo dlit guéir <tîa . titi il <ia ti<'il é alémiaents silices. puîlinî et lets uines, lu l'aiill dle la c'ave
i'tiiiisa Il y i, dlias Ila larta'a' t IL les mlauax airécaiite et J'altorsi det l'a mii aire- à lat aiut ritionî dles lanates. IDants <liit être inlipIarial:îe ; mt'il emt cil
qtiaili tv, aIes8 irl nata entt iers (tout le- <<Il ilie. a' e.ýt baienî celiila I l'ail ;i catt en\ a,. les acux ltr ,onsift ce'rtaine-' glaie. tit, galet 9111 ret inne l'el ai,

sl iiem alliétat ailla- jalia" oitoii îi tsêiîIi i- i ia'il satr noas i'alilaim i's('îi voiyoums. auit jaeralîia. Vit <'<tii' pac tue no ise Ia. v't-aIt tut ltit ;je' 91i qua'à relever lu
t'ies, 'aits enriaichîir leuirs pîropritiaies lattai- 1?Par ci liait' là, tIcs abisa'. i tasalli il i ti juta le dlu liitllru les mioyenis da'- conitour en formtte atai: lisu vers lu tis.

Ujata f<'aîate buin li litra et lit -amltIs *, tiliîclaas c:it'es à fuieri, ce raecueil liar le fuier'm ei entier, fi î<ai lic Lige dlu maniire Il uil lu linialis lutl'ru.
A~cai,<Ot>'iiiliii a'lait k<u'a pouaarrii a it i( ' raties iexcepionals t'a-i nle.L liqu id il ti' aiiile la partiel soulide. ( 't <aieis ,uea's Io "'(e te l la eaiî';

proalemena'aî'it #i rc exploi tée i îidltiai - gunia Ile, .ali ts ail'i fuieri jets à' lit ilaatiî sonit ilivert; liblre à chaacun a, lai fondiis le (-tite aderière :aura doamc la
mîet a l d.îi- bliisa'niteit iîîîlraeillible. el v-di- ua prèij<s dles dtaltllc. Colaist la 'V11-cili les ci rt'aiistaiacs danaslalls formie dl'unî btL.iii . Si lIo terrain cet,
en'iiilil t li'aîliriduairt tii<î a le lieui ala' vaîleur . oa it taolai allia il se t Iailve. îI'ailalltaai lu Mystèmo <liai paerméîabale, <Iýo1 aas alonuî x, glave

D)u beau et lxtta lacaîrra' ilem i laiel les faaaiiers ziiii-i eýxpos,éatux l1ali et liii conlvienit; mnais la' llii aa'aa nni letix, il fiaut ndcs-aii'eincîit qlae je
il y a lujuirai ailla' Itlit' enîaaad il Îlett auax initemapé'ries deas s:ai-unte Mtlaialiu ale. :atea tacaun douataa le llus piarfait. mette uaae couceîle (t<trre glaime lbien
lainas priîx. viilà lu aîîoiîîs dîaalisaaat île quelquej taa' te. paarcei qua'onî aiu conaaaiaî cest it clave aà fumiier 4 l) baîttue aI e lqualhies p 'éitiseei '
tus lu i a proluits Le beuarret. ah-it 1t lea- baien la vaileurt gli fuieir liqidela. ,CAVia A b'e.M at -Deupais bien aIes Sanis cette préicautioni je liitl'ai liait
quielqu'un- quii a étudiaié lu saîjel, est e <a.t À.alire lats urines. Il aeitbla' que. ailiiaers, les cif<'îiea.les joaiux parltie desa ui nes, je maaquenli tae liait
preeq u'a'atiêreîaent . titi **ian raî. tan dec l'aaî ignoare q aIol fuîm ier, poiur tie, lagricailes recoma ndenatîicît Il% cuastrauc- aile e treosi lia'popaad a tut i acueillir

saleil." «hunter. complîtet, di il vosita'air. ut la Iti de ces- caives, uta exjîoseait les avai et rieni perdre: C'ite aaadua:ga' di lfit
Le- fuin île sild. laî paille etle gr.atii p iartie solidea eti la partie liquîidea. luttges , cepenataant le nomiabre en esit cia- mici' commaie une l'e4t (lu l'aragentl voii là

enilèvent À la tel re dîe la p dasses Fuisiit Fý,4ia. - RZ . )u iamrlea'oaa cur' baient restreinit. Ce qu'il fatt oujuirs avirt' is ae. l'o
phosphlates <et aut re', iaat iôres qui liti 'lie, <ia-it 1< uai lainaîte l:a moaitiéi Aut haut (le c:iaves 'à fum ier, il nie lfiuir daas mai cave lait prnis tiaii
somat reandusa mi la feriaa est ont iai ea- lut fumaier. cest Ile-iie. aie ce qui formeai semable v'tir queilqueias lec'teura's donnaer sera du 1 aargent ilatt4s i hatrse :lui.
liière'a'î aaîir!lfaanii ) et s'a leas f'umaier's lai qilail i l < iiViiltiie. iii tii failiar. d"a' miarquijes tliltlîî'aîhaaitiote Ce biîit tuanile. Il va ah', soi ajt*tt'i ad appuy1hii3er
<'alit b'ieni eilipluvie, illais (JUSa -at tuit eut ier, comprenaniii<t le's deux piar- ceux qu<1 il npossèdeant ut sllaent pat' les tliboiila sait' (le bouis pilo l ena
perdlus pourta ella', s' lu t'oits et hai iaihe 1 tcs. liqidela et solidea. Lajrliaii 'lreac'taai'hs vaîlent(. D'auitreas, pierre, nu cil bois uo (.&Ir(%. (iti prn

sont vendais. va:ut li de<rnîière. Jeu a'iuîalte ilesaaro 'imîb us tlecuentpi),djgés cuentsi les ciaves généatlement ces pîrécauitionis, nliais (te
Nos <'nl ivaatctiri peuavent bi enî ia- liiaes, île cailtivatur s ;le .~ Illca Nisére'iît ' 'lais le caves aà ftiiiier, 'til a'u'i nat, Ce !-onit les vaauti lîtuuî t sa

<la'e aîî il ces éilémîaents m'ils e'amplieinat <«ai., mae (l imenlt dlin comunai accoraI . c etuit on fiire poullrrira lets pîavés, faire VUNvTI.ATRtUi.- Olt 0'e11 tit 1haL-
leg eaigra comilmerciautx, te'l, lui' le- Ie l'aiaid'. conuteniant totutes les tînie. pcemiîa les aniimaux, emapester lui -tai danis lute dtiables encaor moians <lîaî leas

iiitsales pthospateis et les eiula'a'- vaunt 30, 10 p ir cent aIe pîlui qaae celai t hles. eci. " Voyouîas ce qauo valent Cc( a'a'esý,. Purtant, ils mont indisiua'aisa.
dle lis. Mat> ces eîmgrums -ontî coûtieux allai Cil e-t ilapoimvim. Vous avez 100: oajecit is. bIcst tountalever' l'hinidaitd, h1*4 îîaaa
et encore pe r'épanadaus. a'luaîrga's il,' lalinier liirt»:titemecitttui'. l<iia40495 AUX <lJCl5.~ pair vitiaie ealeains, etc. J'ena ferai dontc, liona

T'Jradluit titi .I'aîraal anglIis.a " ervé a, vois avez 100 :laut os <'Itaia'ga's c'ave à fuierci 'aaîI1< enitenudez lin lmpa' ti u l seiaI, <taais ait moiins luax: dI'unî
îIl, f'aie<r jeté à' l'a parte le l'établle, q auelconueij i l Vî îCemois des tiiblti, jdiamètre, alion p)as <lu 3 À 4 JIotae,

CONU~~~~'RVATIONIt- DUF ME . l' illniýr"'s aauronît alieu valeuri't<l bitn fe'rmaé, etilîlne li plupiart des, iais tis) 10 à 12 Igouces. ali it dea isaI.
CON11<.IO DUP MII l 14) cliatages dla halais quei lem mecoai1 eaa'a.t <lus mauisaons, <laaii lequetl ut en iterminnt tlc boita cutraaîta lii llats,

ala's. Oui enîcoa'e' li pail liqjuidle vaut taisut lai feamier dehînîs l'autonîi jus' <hut lît gnitle lpoitai, je îut>aa li u'i
Le FUtaMEaR. a"EMT tir.Ia'L.F O IllMîesaiu Si je laisste pierdre les iîi'aa vonenls 'us avez ruiaaie ua lvauea'a uutcî'a ta

î"î'sbt le lai- ahi etmIltivca aur. Voîilà <'tré iiCia . jer aien tuitio iié<el lu les redutîer', tic soaulever <les objet-, j'ouvriai et firmerai 1 vailoiité. A,a
qmi'auî dit, ce qu'on ra<fr'tui saur tuaI- ts tit I'aaaaien. A ces t4nauaii asajoiate lious. D)anus toi cotidiîioais alailorablo, moyen d'une latite haurte t caitlisite,
tutuS. P'ourtatti. à 'onîsiadrer t'a <lai -el <'aira' jirtapra' expérience, si vo a'I tveza te fiumier' entira biett, t nfermen' pura faire 1a(tàmiti-cr tata bois aiu' (lute lit
Jeassa0 il maanilie'u (le 11uitaa il satlla'l t'ait e-auge (lmti aîuie.- r'c'ueillies, oi aIe; iatina <'t chaiiitc trop;i lit chialeuir et cave et activer les veîtilatetirs. (Cette

fils'oti aie <'nuu p a a laa: lie uacet cuta' muibsuiance noirâtre et aleni 1 h2:umaidité feronut pour'rir les peavais ouvertute l'urali Àis caive, ce tau fiait
aixiotie. l'ai p'etite'v liquide Lim éatnetat, îa'' itiiaie t paille. Les muatgeai.
ganad soin - oui lu, ch'lit i aI îîîî' s a' ales. Sants îaucunîîait' liai suit' 'taas lem Rttiblet. Cl' saîlît là îles cavas, ses odeursq et l'hItunidilé mnteront
yeux. Le faîumii'r I t n'' est hua l uI la ps te des uîrines li valeuir aIes fia. uial c'nntruites;a mieuix valut n'en rad'dans les veahti latus, commane la flam nae
gr'aaid c--a.: oaa aie s-i' ,ucie gta'n aIe le: niemai subîit aille dimîinutîion caiisidm 11 avo'irt que duat avoir îlu semblables. dans lu tuyau ;, C'esit abiuluaîcaut lit
bienca ie-cn'cr (le li adonnuer I aîtte'î- i bIe, l'e muetuit pas de ces claves donut nious miême chome.

,Ioni t1î'il mtérite. Ver' est It ihlait et ,PERTE ILi: VUMiER AU.IDEia.-IL' fia- Veauluats pasaler ; niais (lo caves bieni Eai*Ttnv. - Comme je veux lisse
Jî«c i<.lati- à ,sei.t'lit pirimaitif. il iier nî'est bon qa'afitamtqu'il lur4sunte- fiaites, suivant les eoaîditioiist <'oietulte ave biena conditiiîntée,je mettraui aiu-

cii cia Jîi-aii ué an :1a pat iest ie Iniaraai', alux lalatitei la îoum' iturotj(ileureoai pru'dentait, tut; les avaa uges, alia aie- ' tarit (le feauOies que jesahiblu ans la
ettl'auii danas la Istietu il e.t ias(- paai vaient. Or, lus pulates acta ion'ne(ui nconîvénienut., parntie t'leve (lu soîzago les protégaant
dili'aarc, uîîlîtiataî tiui il aiavît a ct 1 gandeal quatité t<'Iaiot, c'est tuita du Curtaains ciultivateuina ont dles caves; à l'itdit-iir au mnîa du bauraes Riae

éali at' rai tIt- iliaLtiaiX. l'al< il'ut la' ic ies# ats uvais; la' umi aîa' cuautiema- et We'il ftait pa saitti@faits ; dl'autrnes on fe'r. biais, c'Cat alle ciave À fumtiear h
fumîîice', c'iîsil'r"La timme 'll' tI> t vail mueti avect abonidanice' cette satai taci salut très çoaita''uts4, au putitt (le irei, Qu'importe, il litut aie la luiiîiènet
et alýKi'at , iauts cut ai-a'iaîut al ivetsa's i îa<'ai' lisae. ainsi que plIiiieurs :&titres -,Ce îaeiat lmaa pouar anitle ptiatLres qui ou il n'y a pui aIe lumière, il y à cru'

îraisiaittaittît- e lveant lila la aaîîeît ti tileAs à lur dévopphe- ja' dataîtraais lait cavae à hluanir 1 a, iité et siuasissune J'y verau a clair
it tire de, jlîuia., p sisI<'j'ui' mtaî' et à lai foini oua flot; gîiiîi. I>oû viciat cette ahi ll'rec d aapr«cia-'>quaaa j'aualaai btoima dy trîaa'ailIler;
iii le.-tttéame lau uuaaaua'ait iiie a l-,aaiaiiaX Vaai là aiiatt aIl~îIeuai pcuu'lms, amt tiai Il lDo lai tisanière daont hlai cavesg h tlu pnitempx à l'autonea j'ouv tirai
il liri'aul aite v'aleurt le italiiiic IiAji' ia' re'eiile )uaaauut les tarinies. unî btt, a'aamttiiliitea. VToyonst done lit mita.! t eai tuiltrcs ; tout se ttiai<uioiii' t par.
flatus iie f'aîiaa iu ll e-m' Iu ui b'jut>iiî je alaýiiaîîîîad a un roriti< al'dire irL' île flaire tarne bonite L'lt''uÀfumiot', fîtitetaîctt ïec. ii reste, les porc a u
îatierI'l.' lattIs val aima vxtriat l'or lu hIlism -Vi'le line cuva' à fumier. au cuaunlien qui dleviennte lu cottreu'iuat <lu cultiva- j hivernerai dansa cette c-ave, aturonit 11i
latin. 'l'aîajaîr, leq fuier <'at. lit'aes jitl.*aimjteitt lavez-vitais eaugrais;.d aivec tour ; <l'où il putise, non puis l'or tout: stoin do lumière.
siiie, mîaai, ta' lua's'aiîu s'es fait î;citir' 'autre fuîuici? -Six aii'lleauts. - mon atainayé, uoît n'aa rive pas mivite À la Lxs ilotes -lies percé(ots la cave t
iujouid litai pllus,qne jilai. votus mu aviez pîas eu de caîvel, conibiien funîaaaau), maist lit aumuaière p)rumii'ro et Oui peut' deux raison. lia première,

BrfstîIN li; ïausai lihenit lt let, ea auniez vouas ntgaîté . rei a. iîtahimltcenaable jaitr faire taile cuîltuare aliai qu'ils puitiitent lae fumier et rilleai
joaurauix augriauthis 'utmiaitea sala siî's. -l'as apossiblae, titi i ti'jea vous payanite. Itisenit lta funineattatiiot qjui deveniatt

<'<'saco li l 1arîtiit et la io'<ii-atioa exaigércz -fli'aa aîauaaasiuauu', je n'eXII. i LOXuui:s'r FAIRE It<P CAV'E A mugtli. tr'op furte, feraait perdre au fumier une
dus fumieirs, il imaporte al'uttîm'ur,al'tno : gère) hîlî'< Si voue laviez vit cela ; rien -bfe voici À l'oeuvre. l)'aboid je odnne piartie de Ka valur. Je metlr.ti une

maa ie spéciale, l'aattenationa alcs ei-,itate l'odu'tii',lil me îs'mal, eiuiisaiit À ma cave toute l'étendue que con quatité suffisnte de litière sous mes
vateaas mur ce tujet, d'en flaire une lit tenue" IlC'est celai. Cette odeur forte, perte la graindeuar de nuis diablets et animaux, allors let; porc» auront un

.ja1'tiati tlltlité qui olilienie li iq alaîmîta', m'exhalant alu fondîaer en fer. plaisir' extrême à travailler ceai l'e.
mêm'ae coltsadéuio éuîî e les; .ifl'«nenitla 1 laîcutatina, c'estt 'aaîanîoaaiîîque pro-e g au gitaiul in 'ai" ai rauuauîr aa'i 1,11t- 1 taia rie. Siaconde i'ui-on : pour donnier

prhocédlê (le cuti e cqhae l'uî, tnaavailli' ahat dite par l'azotte, et dont les; plantes % euira aitultjsie. "1li îa'!F'taa t1 a utia.' àa ceai hlauvrtin Vetoti ut logement con.
'lga ia'ai atua hîim l.a h ilt.Clis îl'sj' '(titt mi l'î'i-ida. A clla Perite oit 1'e alu ''rttiatas iaaaata'i:'aa rectrnt Jo'ui-iat.'t lutta.

ble. *et aecrasix qe onwi merliqid h.Ij)ttecele lufu ierriiiii'r.e soiuilsa ai liiluiala's 'lat% des tuaasiturc dîans uta ( ar' iitianetaa à pu oxi
secille fOntiunaact la atltauni' lu halé.l diîad o tale. lîa.'- utr l, côét" i tu cloîr'"hast -le t 'iti' in ité de lai ca.'S
jiouretiiluige a.t foui raîges verts, demi VEKTE D lau xIiER st.C --. il N. Je m'ante totit court; cet eutre.



LE JOURNAL D'AGRICULTURE ILLUSTRÉ.
1893

ien est déjà trop long. Si monsieur le mèdes actifs qui détruisent l'insecte

directeur du Journal me le permet, je dans ses diverses phases. Les premiers

dirai encore quelues mots sur ce consistent dans des applications qui

sujet. 
repoussent l'insecte et l'empêchent de

Retenez bien ce mot d'un calvatOur mordre. Pour cela n'importe quel
teuez ien ouhaie que VuS cteuz graibsage suffira ; les huiles communes,

tous: a e uier c sont mes les graisses d'essieux, le suif, une
tous '' Ma caveàfumerces émulsion d'huile de charbon. Et étant

' JULEs N. PAQUET.

LA MOUCHE DES CORNES'

(Haiîmatobia serrata.)

Les cultivateurs s'alarment au sujet

d'une petite mouche noire, d'environ
le tiers de la grosseur des mouches or-
dinaires de maison, qui vient de faire
soit appari tion sur les bestiaux dans les

champs et les fatigue beaucoup par
ses morsures irritantes.

Pendant qu'ils se reposent, ces mou

clics se groupent en grand nombre sur

la base des cons, de manière à for-

mel bu anneau plus ou moins complet

et c'est ce qui leur a fait donner le

nom de mouches des cornes. C'est là le

nouveau fléau dont on s'et préoccupé
beaucoup aux Etats-Unis depuis trois

ans. Il a été importé d'Europe en

même temps que du bétail, n 188G, a
met t pabord signalé en Pensylvanie. l
De là il s'est répandu graduellement o

dans toutes les directions et il s'est l

rendu au Canada. r
Onu a prétendu que les oeufs sont c

pondus sur les cornes et que les larves

aussitôt formées s'introduisent dans la

cerne et de là dans la tête, ou bien que

les Sufs sont déposés dans des trous s

que les insectes auraient creusés dans d

la Peau, et que les larves s'introdui-

et edellàdansles chairs. On a dit de

plus que Pluieus animaux ont été c

tués du coup. Les cultivateurs appren-

dront sans doute avec satisfaction qu'au- '

cnte de ces prétentions n'est exacte. d

On connait maintenant à fond l'histoire

do l'insecte dans ses diverses phases,et a

l'on sit que ls Seufs et les larves ne

se développent point sur le bétail, mais

qu'ils éclosent d'abord sur les fumiers

frais dans los champs. Cette mouche,

comme tant d'autres, traverse quatre

phases bien distinctes dans sa vie : 1.

L'oeuf, qui est très petit et d'une cou-

leur brune foncée, est pondu par la

mouche femelle sur la surface du fu-

mier tout frais; 2. La larve qui éclot

après moins de 24 heures depuis la

ponte, s'enfonce aussitôt dans le fumier

frais et vit de sa parte liquide. Elle

grossit rapidement et est à sa grosseur

après 5 ou 6 jours. Elle est alors blan-

châtre et longue d'environ ¾ de pouce.

C'est alors qu'elle s'enfonce à une pe-
tite distance dans le sol et atteint sa

3ne phase, la chrysalide. Celle-ci est

brune, de forme ovale, d'environ ½ de
pouce. Après 5 ou 6 jours l'insecte

atteint sa forme parfaite de petite

mouche noire, aux yeux rouges, ayant
une langue pointue qui s'avance en

dessous de la tête. C'est là l'instru-

ment de torture qui tourmente le bé-

tail. Il y a plusieurs générations dans

une même saison et la dormojre hiverne

dans la terre, sous la forme de chrysa-
lide. Les premières mouches appa-
raissent en mai, elles augmentent ra-
pidement en nombre et tourmentent
le bétail pendant toute la saison. Bien
qu'elles n'aient pas fait mourir le bé-
tail, parait-il, elles le fatiguent telle-
ment pal leurs morsures que les ani-
maux maigrissent beaucouip, dimi-
nuent de lait tant en quantité qu'en

qualité du tiers et même de moitié.
C'est là une très grande porte pour les
cultivateurs qui négligent les remèdes
que nous allons indiquer.

REMÈDES.

Ceux-ci sont de deux espèces: 1. Les
remèdes préventifs qui empêchont leb

morsures de la mouche. 2. Les re-

plus sa nourriture et doit nécessaire-
ment périr.

Le plus court, à notre avis, est
d'épandre le fumier frais.

Un jeune garçon le fera facilement.
Il suffira de répéter cet ooivrage deux
fois par semaine, s'il est bien fait.

JAMES FLETCHER.

Fig. 1.-Corne de vache attaquée par une multitude de mouches.
(Figure réduite.)

ppliqués aux endroits que fréquentent VRUX ET RÉSOLUTIONS
os mouches, ils les repoussent pour 3 ADOPTÙS PAR LE

u 4 jours et après 3 ou 4 applications
effet du remède sera encore plus du- PREMîER CONGRÈS DES CULTIVATEURS
able. Si l'on ajoute un peu d'acide DE LA PROVINCE DE QUÉBEC.
arbolique ou d'huile de goudron à la
raisse, l'effet en sera plus actif et de
lus servira à guérir plus prompte. (Suite etfn, voir le No defévrier
ment des morsures antérieures. Il dernier.)
uffira d'ajouter à un gallon d'huile
eux onces d'acide carbolique. Voeu No 26.-ETABLISSEMENT D'UNE
Un excellent remède, facile à appli- ECOLE D'HIORTICULTURE ET

uer, est l'émulsion de kérosène. Celle- D'AinBOIlCULTURE.
i s'obtient en mélangeant avec force
Dendant cinq minutes,au moyen d'une Considérant qu'il est aujourd hu

petite pompe ou d'une seringue,- démontré que la culture des produit

eux parties d'huile de charbon avec des jardins et des vergers, offre au

ne partie de savonnage, qu'il faudra cultivateurs de la province, un moyen

dditionner de 9 fois la quantité d'eau facile de faire des profits considérab es
Le plus facile sera de répandre le mé- Et que le commerce d'exportation

ange sur le bétail au moyen d'un de ces produits a déjà été pour eum

pulvérisateur. une source de gros bénéfices.

Les remèdes actifs les plus efficaces Emet le vou qu'il est urgent que h

ont ceux qui tendent à détruire les gouvernement, pour faciliter la diffu

œufs et les larves dans le fumier. On 1sion des connaissances pratiques dan

J'

h
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Fig. 2.-La mouche des cornes : a, ouf; b, larve ; C, pulpe ou chrysalide,
d, mouche adulte. (Toutes ces figures sont agrandies.)

obtient ce résultat soit en répandant
de la chaux, du plâtre ou des cendres
sur les engrais frais, soit, n étendant
le fumier frais tous les deux jours, de

manière à le dessécher au soleil et à
détruire ainsi l'insecte en le privant

de ce qui est indispensable à son exis-
tence.

Comme on l'a vu plus haut, la ponte
se fait toujours sur du fumier tout

frais et les laives se nourrissent de la
partie liquide de ces fumiers. Or en

les assé t ou n ls répandant au

plus tôt au soleil, l'insecte ne trouve

cette branche tout à fait spécialO de
culture, pionne l'initiative de fonder
une école d'horticulture et d'arbori-

culture.
Et recommande parti culièremen t

d'inscrire au programme de cette école,
outre les études qu'il comporte :

1i L'importation et l'acclimatation
des variétés de légumes et de fruits
étrangers, venant de pays rangés sous
la même ligne isotherme que le nôtre.

2. L'étude et la mise en pratique du
drainage et de l'irrigation au point de

vue de l'amélioration des cultures hor'-
ticoles et même agricoles.

3. L'étude et la mise en ýpratique
des moyens d'utilisation des fruits et
légumes par la fabrication des con-
serves, vins, sirops, etc., tant au point
de vue du marché local que dos mar-
chés étrangers.

Vou No 2 7.-MEsUIIRES 1 PRENDRE
POUR EMPÊCHER LA DEsTRUCTioN

DES JEUNES ARBRES, SPÉCIA-
LEMENT DES JEUNES ÉPI-

NETTES BLANCHES.

Le Congrès des cultivateurs de la
province de Québec,considérant qu'une
des principales causes de l'appauvris-
sement, de nos forêts est la destruction
de tous les jeunes arbres dont la con-
servation. est indispensable pour le
maintien de la forêt,

Et que cette destruction a lieu par
l'abattage d'une immense quantité de
jeunes épinettes blanches de 4, 5 à 6
pouces pour l'alimentation des manu-
factures de pulpe aux Etats-Unis et
ici et, que dans un avenir peu lointain
ces jeunes plants auraient renouvelé
nos irêts, en prenant, à leur tour, laplace des arbres de bonne dimension
qui servent maintenant à l'alimenta-
tion de nos moulins à scie.

Emet le vœu : 1. Que l'on en re-
vienne, sans perte de temps, aux an-
ciens règlements qui fixaient le mini-
mnum de diamètre des billots d'épi-
nette qu'il était permis d'enlever sur
les terres de la Couronne.

2. Que les nouveaux règlements
permettant l'abattage des petites épi-
nettes blanches pour les manufactures
de pulpe soient abolis.

Vou No 2 8
.- RÈGLEMENT POUR L'EX-

PORTATION DES BILLOTS AUX
. ETATS UNIS.

... Considérant qu'outre les causes
d'appauvrissement de nos forêts indi-
quées dans le vou précédent, l'ex or-

- tation des billots bruts aux Etats- nis
Sprive l'industrie canadienne de bénéfi-

ces légitimes en laissant enlever par nos
voisins, pour être scié et manufacturé
chez eux, le bois que nous pouvons
sciei et manufacturer en Canada;

Que cette exportation (les billots
bruts aux Etats-Unis active en même
temps l'émigration de nos jeunes gens
en nous privant des moyens de leur
fournir de l'ouvrage ici;

Emet le vœu que le gouvernement
de la Puissance réimpose le droit d'ex-
portation sur les billots bruts et, qu'au
renouvellement des licences, il mette,
comme condition expresse, que le bois
de commerce coupé sur les terres de
la Couronne devra être débité et scié
dans la province de Québec.

Voeu No 29-MÉEINS-VÉTÉRINAIREs.

Mu RU N Sm~ Fi T~ IÎ l~r é>te I
MY . . ess, . s tel euo

tent le vou suivant :
Considérant 1. Que les médecins-

vétérinaires peuvent rendre des ser-
vices précieux à la classe agricole
comme médecins d'animaux, hygié-
nistes privés et publics, zootechniciens,
etc. ; que la prospérité des cultivateurs
d'un endroit peut donc être fortement
influencée par le seul fait qu'il y a ou
qu'il n'y a pas de vétérinaire instruit

dans cet endroit.
Considérant 2. Que de plus, le méde

cin-vétérinaire peut-être l'un des mis-
sionnaires agricoles le plus utile en
donnant des conférences sur différents
sujets qui se rapportent à l'industrie

oniale.
.Cousidérant.3. Que la province a

ý À & ")



12LE JOURNAL D'AGIRICULTURE IlýlU.STRÊ. 15 AowT,

.atli. îý ct revîîtttt l'ittt ot- muainmitnir lat quanitité de liait Ibinti. Nuiveaut Ili iiiim icli 1. I'.vuitir & si ritig, Cî~ît' or
latîa (le 1:1 îa leit.vir laîit A lîcz taux &1 é<té ti.\l '011li tta «ilit :oi~l~ ~'î5 2. neis. Ont ................. !5

pTosl)6rti < 11. ue iiqiciIaîol 5 etb. parî I 00 lits. glu lait fouîri eil lie t Il-iePiaMoiaiso 2. 18 Diili:tiaiul, Pigleont Hill, Que .. 95
depuis auî..l lit) 25 unts dler Milain. iaebv.¶POUIt 10 I'rnlltgU lait Cette n~uitée C. 1). jewell, ~wtbr ..... ILIN
tl'aiý. 1 '< .tigN vCdi îir. 11 ris paii Iltut Ilb- tili lait fous Ilii ( 118.13ij V.ing1< lots (lu lai parovitnce du0 Gi . 1el)iiuulliu:ile, Ont .. 95

Co 11<1 I-. Que l<1 moîîaeaN l<.,tiav QuAt ti6ai t remp~orté dus inmîa.l:îlem., B. J. Caiiî>,Kiii miv, (>11 .... 1
eli:itlittîr li. praItiqîunt lii ttil li 5 vi.,s. liaei lis. le lait lillitii eit tanisi qu ltI i proavinice d'Ontarion nien Maiaint. N:otaiir Vidal, Walîil<,
des :aiiii:iîix rkimt titi hjnraî-.< janvier et f'6vriur. ai ea glu liti I Qu< .................. ......... 94
railk et parflois jtîtiîriiititnble à laI ll iiit ac c rdîaartioentiiru le, Il:& I..iil Du.ie .altt du
t 6iia.iie dles juil mie. véiiisim qui i rouis et ?:îlerir:îîît# d:îmi' li propolurion t(u tutu, Qiî« ....... ........

à'thl'ei lua t-iinp:l'iue àA cuiitaue a' oraliîuii'-o :tlbl)ilîuiu à lai répîarait liei dei NÇO'RE FROMAGE t >1'.) et Wu.ig .......
Iuliil dle rouiffn ea t udoit îaréjttg4.q quia *l'tgtaie lîiav..Itiiit des venter- .u Slv. A. l>eiltîiiiî Eîust Dii îîhaiti,

existemnt encrer lige7. tm ii trp grandiî 'pour vent iii la far-irne ttallant :îîtx 1<i*. uîE.'%Il'i). 1: .ulia aIINNLUht II Que.................... ....... ... 94
hiellIbo t'lstl)tatt44(leCet trliset 'illior cnt 111 IhlliaisF Vail Merdai, Northt Autgstam,

-Itiuil et uliiaîiiit qi faut iNgi<'suri ett 21iOtt iitit\flîtria'< Il.t;tO................ ......... 91
dlu côté les ýjeunes; (,elut-uMrm:îr- jCi. St - Pierre', Ariliuubmk.i'Eîi,

ili-tmuit.« pour les ehurlîaus RAIÇDE EXPOSITION DE FR0 DE it. Qué ...................... .... f 91
i 5.tsi~tttt. Qu11uia granid nombîlru MAGES A TORON'lO SNSMIy e:CuX QUI ONiT RiEViI Ta«t 1C. Wlîcrrv, Kmmuîwlî<a)n, Qué .... Il1

dett juiez ltadîîlél li <l q <.b I-îî vi . Ma3liu'pliert4imm, lutia-st<'r.
rixrt ant i'aaeeg par cu ddîîlorml DU< i iilaSIIit 'a .Nouts tUlîiiti ci dlesoiu«s miot101ti Omît............... ............ «14

état ' lia)ei-t% d'îîllî. so l'axes- 'e 'arî':t do froiiagt ctiivii,m 1) îrîitoiLîîair
Eiuts.t>-;i oîù ilri rýv I;bttt vite gite . dlotît leii Prodmuite; ont (obteui 910 Il ils, Onit ................. 9

u'iioam l ~ <*IAN<l i'itlttt IF tui' a it mistis bur ceiit, que nust ht Ilt * 1 , Cossaiiallv. K inmioro, Oit.... 94
<'oit>iiehriaî 6. Que ttl l s i l CtE-i.. h tr«er dit înmbe de prix «1lâtelli< E .1. Na1;idleti, Nowlitmrg, Ojit ..

erqarulIn plupart dos Etuiis- ['taagiî:îeitît oîl. da.îmîs chaque lent Stiitli llSükIeti, Londonui, Onti......14
rlA iiaériaîue et lust 1îroviiue t'Oitiaa. MIi~ i. W. E.veretst & uIa. Eia'
et du Mtiiont <i recnnu qu'il éaîit: A fir..%« ataîs lir lIstieuc r..miior. CoraaaI<<rtiere. Ont..i................. !14
dt'aitilité paubliqulit e uer Iv.s lisnau tes & unerî.o ata iiîu'll Wlt t V. (icuow, Nap mie, Omît ...... i
cordaîmit :aux ii lams. q'éi ël <v«re 1-1 touîs est lilthrtu îl':tllirniier lai imîtj El'Exh Ili1. J1. Tillsoi Ilo.vîl lu, Oni 914

qeV don aulx iuiit . rite (le tut- lbnuiliti t''tie annéei5. aili tî-i e bî .1 . Coaiiihlly, K îîîî'uîu. (ait .... 94
îîoe~~î.c'est.-àîdire Poutv r .Ità*il ret.ialti l h li,tu dii 'tita'QI i.louujî W.Wilui eireîl.itt >
eixiil.la trate en lt' .e du 1 a siiii aiuiiît l. ......... .. Peeroou h . I %-%h ln ;nroil-()'l

ex animu. eoblt noust'auei eJr..on ce. qui iddlîee.r'...... (i uigarry. -- W A. Ive Itc. Sutitimt Qté . ........ 4
<lu. aatiuix.<ltat iattseX rt>tl. e uiPeril. ~ ' laiaarks.... 2 . ai. Piaient. Stllllégt., Qiié . 14

<.e Cevwurs émîet le r'ou uîim'îl 2Ni su it llittts...... d luiti i .. 1 OL . W:ales.. Sationi .11 iiti ota,
pu" u pilutôt <uae 1-i Imou illuroJ . Ci.t i x~ l'tit'iCtAt' 14 i"i ...... .\liiîm . ; uî uroîî...... Qua ........................ !4

rut' lai§ litiuéila.'eisvétériiuniiir- gradulié, ...OtGE .....~jl . ' 5ï'orfolk .....1%autioui A. 51lacf.tmlutne, Suitoit
du c.ette prtovinuce v'oltume <it S& inlirra- .,iî 1arIisit<d 'ixiatuiîutîa...., .~<m . Juietioaa. Quéhui'e............

1uoré les tuietti.-rt» -tu toute, les a l ,iéé2 :auatresitio I;raire............ >itt8idss4........MallzsttuA Newtonu. AliXeorti, 1
proft"iu<aaii. eit lotir -icroltuiit leïdli'n'm- 1.iîistr i, e e le~s P.'tt.ý -1.rl1,rie t .r<..............i 3 r-àI: .. 1 Qué ............................ f1
et 1îriviIègem <lui leuir P<"'ii :icatié- IAar,' de 1 <>ue.t't .- 1 1I si .1 ()stm. %%ellisigt<uil ....';, talklowit .. I Wlerry, laîowîcuu, Qué .... 94
data says étiuîîilimds iac s-uatver r.. et air LA m'mu<avî ,e: tant QI #,at, J. X. Dugta.ay, La Baie dloit ha
oelbetiadait qut:lqu(a îiitiratiîîus lié tuua vres, QuE .................. ' >.. 4

tetsuEe îir eseaiîaisauiesexep at'K t*1. .XV.NT AUX. '4.Mltlte.' laitS J. Tr. Warinmgtont, 1llvillc, Ont. 14
tioaisaohlea. ts'lle'aque li'taii1ci t' r at sot-m*rL'.t ri s nis.. lhriiîu........... 26 Sliitord ..... line .. J. 'I raicey, )!ailsoiaville.

"'Iiti laui "ait gta'iî6 leur vie i la psi ........ 9u . Nirîîlît.... 2 que............... .. .........U9
tiqu e lu .~cvju le :iuauux i leis fioiaîageu c<aiulua-t poura- r, Yaiuus.k:î. 7 Chi:ili IV. . W'ood, Mol' swîmth, Oui ... 93
aira4~gtdii6es durantt lert 'inq lier. lurix duivorit estre eiatié. ...a....ueia .riaak . 4 Poatieu .....1.1. T. Wurrimigaaa, Btelleilc !nèf3
ti4i~ iitéE.liece lui leu r ik.i et diltertet<eceux exe.-é dansiu Lieied Ot

mettra de Pîraatiquer toute leur vie. leti Mil r* -etUyîi..'CîLIlJ(ionauly <aioi.OiI .
Perimettre à touate Imoniitî dle ~Ima 1 ij. Pu .j leà.0j, tiilleu laiiaý4h .'l'illsonl, lu.evill>, Quieelact 151

tiquer cetotî méudecinec dI> aiiiu de falbriquae (:ie>d'iu misjie 40> IaL-. l'art"ii......... Atagila*. laite C. h. jettrll. Swt<'eisbuas.
"lit y iru lireaiejé Cflttituie chdsii.riacun, sUI-lriqu&. ciro tu Ica' et lu 1.a Que ......... ......... ...... 9.

pourvu que e à'uit date umi esuda'.'it iî'ui'ût VSI9S, Ile djeux Joaiarî inclus . iii tt ttm<4EiaUAii .INI Miller, West Bruomme. Que ... 9:
éloignéd de lus -le ' rnilla'« dia plu, il10<. su(, 40. *, 10. t j ). **Iewell, 8Suceu'L..burg, QuE . t
proche nudciivtra:lugrlilué- -P. Pour les triai, naeailleu'a Irotinages Kilig ........... ................... 2 ~ .otil. Kttae i.

telle perSiaasiîi <éîaiit r<Eu'« 1uéuae.î de fabriq 1ue (ct)l<a&i d'ait snblt 4u .1Artlîur Ma4.IrI'aumne, Colga:nsv~ille,
tft qu'il vaut-% liii îiitdc'it vét<'iuairu 110a. ebiaruma. filamiqués enatre e 1 er et tc'iVy '< at .iE. ............... ......... ........ 'îa:;
qui ara àt4alilir daî tu myi'at. 15 ,l ' 93. ci% deux jeaim iniclus D.. A. Dempseyi50, siuitfotd. Q18ui.. 93

________________________________Suto, >il. iii, 2o>. 10. .....e<ai ....... ................ I MorriNomi, Ktxowltoit, QuE ... 93

Lus ticeî ilivatr i iiii le C t. A. flitie, Irian jIll, Quéý ... 93

Industrie Laitière. ne'ai < 2:ui ui c.caauriiahuex Ceres&r, ntîoa' C......... r-......9
.~~ . -. .Entré<es. vinîgt-cinq enin Imburi UalAi. A. NI-tclarlanc, Suttot Joncution,

chaqu Ei&. aa,'iul,. a<criuir ...a......aî IQ .......................... 41
PHUME POUR AFARICATLO I. 1. mQ. ec Sîgt'Ivditle. (I l S.1tàIs 1 ., o. ltouriuuii, Victoritiville,

nu BURR SN HIVER lu ito'îui<e nalr, len àJj. W. Illythlo, It'et Fl1unlKm, 98 t ............................... W

AVIs - rist to îe< rcn~iiementsl 1: I o on ... . ........................ M Mcac'oLic'ir 1

décit< l aratioîn W .t* aa r s i ', . (sc r îw , S tpaii te, O mt.. o ut....... . . .. .. . .. .. . .
AVIKLem xlx-lIidqui bo vu(Inu la ltIn LMii, Ilig sparisig, Qnt..... '>7 .llîî is'a MX$Aii, (ît.....93

:ficQL rees à exoa.sitt tj~ac, vîuiuuiî platJ. A. lîd'lick, I<ertî, Otut.....7 !J. 8 Clark, %Waawiçk Wesi, ()nt. .92-
but, l hl dvutu<Uiuger lai flI 'se reîdru -à-cottaae eiraI~<'t' ew<n h r ,i Qua.... 'I 91'. Dupalio, iaitiît-lie de Guire,taoa <ua eur anhier.le dîuuriu:dui pe'uvenat lSi ;du'ces'r, pour qu'ilst A '<ra t)DAx

tienai dxurieni acura'hiver rrave lt ''oltou titra, le ;10 i't et:~ .&*AGry, Atwooud, Oit ....... 96 QuE ......................... f!12
mon dagrcutur acuflea lh e aie teniahre, àJf .11 î:. Johnat Denambfy, Fairview, Ont..... 16 Jo<hnt CoU)iîaolly, %I.ulcgaltaî. uît ....I-

dernhir., amm piaeqm 'm J<Nruuth <f r lj«tn 9 son. Moore, Ncnilwortla, Quît,...9 Fransk Mli4ilî, Piîtlccrttu, Oaai. .. !12
dener "~a Iar~~Aadrew Yaaaaîy, Graraidboru, Qaué... !16 Ciao. Ciaîl. $eîl>y. Oit ............ Ir-l

Cette parime mera ay(<v latau £q: l' .Iitm 0f' ot<l 1, joiutJohn Iialtattyiae, l.,w~cOhL<.. Wbt W. S. lInl<y, szuVlagQc' milla.ed, 92~1
ti'<'telar qui liore a HIait à la 'slprî.! J. T. Warringom, Belleuville, On.t 96 1>. O. lIoaarbuau, Viî'ioriavillt,
eatiot,qu'au propriétaire' dea lwurrc* FO AE AAIN uu Cixeoo Aniu hN. lm W. Qaé.............>

ef uomari ena MeAUlcy et Kegaley, Raîtioa, Ont_. 46 &. Corauti, »lundulk, Ont ........ 92
T'aeie u u 'hiver u'i etibri CICAGO. John Morrigsoen N Wr - Ont ... 6 J. J. Peraitn, Twoet, Ont ......... 92berie u i r iver qui FROAa C&ahari. A I 

"*******'**"....qu.i'al du beurte; elut-uu ayant ta IMMIL03 CesO. A. Beauie, itronh isit, Q . 91; S. Bl. PanWarsw, Omat......
part de mérite danm cette iidu-stric. l'a J. A. James Nikstowaî, Quît.... 91, J. A. Adanii,<,?îloeiown, QOai..
pr<lime mmi pTlquoriolluîEe aux quâfg. - '43p. »esfuu.»m, Nicolei. QuE ...... «; IL Caddie, 1vî,ualocl, QuE....<.2
tits dc lait figuarnieaî joet ut<iacun, lie: Le nombhre totial dcii exisibites dei fao. .t ns Pic-kard, Welburi. Ont ...... 95S 1).Mt-l'hie, Iliver John, N. .
miaunièe i remaîru la duîil'maftitiui lIe auî, à l'eX;aoaîitioi unîive'rselle de< %V. 84. Siockri, Nardalu, Ont ... 95 W. lYhelan, Ceiatre<illk...........t>
l'oetroai la )011- équial.le jsa-.ille. Ele Claiciqgo étuiu ait! 667.; le (Itumaîda aivait. Jas. K. Yquung, .Straîhroy. 9ii ¶5 J. T. Warring~ton, Bcllexville, ouit. 92~
ne asera juuaidea qui' peuar lu lait foumumi eta'<'<ayd Il;;. qexlilpits pnuaveuatît de 114j Nul). J)fua~ ioeQuEuc... 195 W. A. lerkia, Labit I)iîmhaiu
à partir dule premier novenmbre paro' fabriques. ditUnatît Sur 135 "ndail. v . A. Ibeattie, Inuit 1h11l, Qi....... 9.- QuE ....................... ......... 92
"là,ît et ne Pera accorde, Paour lm, Wa accor<lesa commue prixu, le aad Juu». A. Gr.ay, Atwaood. Ont....195 x.auuule C. 0. Jewdl, Sweetl'bug,
opirationgs de ce moits, qu'aux (abri. vieiat îd'ois rempjorter 1 6 parii les. J. N. l)uguay, La. Baie dl; Fcb (,W ................. ....... !r

qusqi foeaeiiomîmuroat enui lus liq que!s 31 ft)ancm ont gagné plus de TINS..................... .......... f!15 Artur Crittendon, Woaîi Bri'o,
uoxuadiajoais ia I&cmuc deiat lauPiné,qu. le Pulianutînaîbre ".gnd P. E Kline, lakeficid Ont. ...... . Qui........................ .. .

dle la p»Mecnerfsvs'iable et ui'4'-vei< aux imeilleurst fniaagc do fabriqee Rt whcrry Knowliout, QuE. 9 ..... .r..l 95Irs~o' uE..
amo abaYUiiCcciut de la m'aia'on, pIs. 0 l1" Ptau.iUntu Madame A. JMaefaiuae, %tieun

quele Phu gemai mEte Cixumasi-te àj Ontario a reu if> almallge; Ji'aoQU.......... ..........*>. W. If. Finaghamu, Uuienîlua, ont... 9l

plnobmqS la P*ned de hatisun et à~ tubec 2 .P uw um s O9i1> $&rab. bmkot, Lo»do, Ont .... 9
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(.e<). M e"In'agii it Ro<grt illo. sta r lent- aroviîieu à li preini<'rù picie vaîib'' part et rau pais ttu rt'ilier à njotre i terico do jiiiaîî'aitï ut l'ibi'iud re-

S liait,........................1 'oinsie gl;lisý Io Se- ,,tît vr dec runitéro du voir, tâik veilleai P'qjaa jroduciteurs? il et U1inlible :.ua'.

.. i McICIlar <i<h'i î a...........'I la 1 ee'ai plaice sua it migi au aux irait i fiid i'. q<uo laî tiiretts (e raîce, citez Ces pouli.

'T. J. Dl)loni, N'ew lPerth, I P>. lE . 1 aètt tl'titi iI, donit lo ri-.)lilalgt Sa.' !it &îi~ -1 a>~ uau dijlili t ailn

'j'. tieKua.'I. Stiti'' Itle.tjots, Qtaa. «aI <l o ua' le- assai cIis titi iii:dt entier aaiilaaigo où 1îidiititit i ý,rand a<îa

j1ais IN .il'u11, Hai'two>u. Qué' .... l 1 iir sr.4 l 1*1111)1. CI 2A~: rkilutatona est Il i, 5Iatl, C lîevaile li lai rovincit lire de traaits dl' e.igètu prhuiiti ve.

\'iri e. 31oralinA)rg. oit... ' 11 aictiel lti>nlt 1 ii aa-Ile'aure. Coia Ilasil do INoraîîîîadie.. quo Ilu StJ i Ii Bals- (ýCt là ii'tr'et oivict ionî aib-oliti.
,NI. Iillea. \Ve.t lI roîie, Qué..... 9 !I îiat.,lei'<l - lo poîint d<ifa lu fraui:gu tiht o dlîîaiaiiat à (,ia l îee, lu 12. juail let Au vpuat hdati
<. Pi. Il illa. HIl lier. Ont ....... !il tIo*l l'oia.'t tloiîl:rio dlîîa'ait êtr au685. '' ,5. ies deu isall<<Iis .t dounu .:Sî 3:i.S a oiî:ifîarîtj a
lihai.. Stî'w:art. ,liat f,(1 l Au 1*j1 v1vby à UnJ11.01. il v'alet onit élé e~*î'îlt< en t ae'.ia-eitel, cette. rateu? 'Uha:t ka the

VIes-, Qèiia.rIee. ............... 4 cett lu:ié. g6i.rîud e<îia .i iit 1o a lli nient (111tle

IB J i a î'l1.K jaîarc. (t î.'.11Il ''I. A. V. Mt'Li ga, <lu Wailar.Cîaîla.I'i tlîcrona, AaigcaYn oau %Icur- - îta'le' aI ailu'
NW' wlmlaia, C'îaent'avll, tral.î. . 111 îaîsjlat * -Ili foiiiigt, à l't)ost'a erti'tittiî,e'i Adi' hiîî der; .a.<î et jîaiîeats, tanat ili 1îritaia.at leur

........ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ exeui~ !Iai.éatp(ei leplbif ri -- s oi t qîu'il en %lst tuiltS Ilu
U laan' 1<. .î.Qi. I d t lîîtîgî. (tait îNor-a t'Iux>lalaii iOon fldanslus uîstiaiC'<ciaNon

.1.W l~'îjaîîîîa 'îsî ta<îaiî' quoî la Seuile rai-oa 1 pourî laaquiello )a. intinîdie, lit-il jaaî îaut<'. ce fuait u a 11 Uni aaii î'îca i<aiiil

QIîîé........ ............. . .. 91 tai il) îî avaait eii qîaiaai<':avant totalucc.aaîtr<' dlccarillonadu mut, cu îbeaucoup eYaa-t-ila dus
Gaît'rîîie l:îinel, t.i anj :<at é . .11 itittIK, *-( Il'î nr la imblrjeaîtionî dle Colt( , 'aiae ai sait :taissi bit-iaquî >itit Batio Qéa...'î1t anée éai q'iîar.yjivla q'u lt iaitotrvallrutcenataeàlaa.. Y aau.t.il alla.1deliliû ioni

.1 V a i~<d ,I tr'wa'.îail ....a. I 9 h1 l < ei'i' 08:11i.) airi <h pj.é. Il aie roîru dle laî naouavel,.. )fîie t i no'urri, aili. a s la î< pîrodletionaa ai lieu (Iou

.%I K l'vi.'a ' Sal1ituis ,avait rinit djes aira :igii.eaîats fil.ith lau.- sOlivelit eniore' lus ial logé', il penli a~l, 1iîe ih.'Ilnî.aaîa <ahet
'<aaî" s (ii t...... ............ 1<) hl, itt liosi î tiv< tlai frogia:gt, cia tail le. ens .~t.îlî'aiî eu i , 'aîi ua Crias giii'aia beilit'

J.A lt'l <'.ln1<0. ')ua 9ilaia il :î îOifl lre. d'iarès lesithIi'i gaîga vit uaîiiîue borié &.I n loï tellX, 1104ililatiis <i-a

. 1 .11I îîn ',.lilllogln qu' 90 tilla' .li <a'<î îP'lKiit< qta':îia lie'u acetivité. dl ,'eiiiiiîir li)l'ai tit i no<rd,' sarits, <jl'Lenlod :iite<usu
.Il It, <lia. Pondî. A il t 1 ... 0 (l e qart. ciieoair>, il liv <.11 auraa:it es5 liaioais tsaignatîîdiî iait. àî iaîoater i-t'r:ajuaat il;pa nii <i-4 Rt deIliir

11 Dillon,. Xewv Perth la 1..,. 1 9iai qu'ai aiet tu aaiîaa.< poiua lu fi.aîîîaig' et '.<e1 cat e Ik'u eGtc' du fleuvte royal, d j foi", ijaat foi", <'<-it ii palus lat'
airisigion, elleville.O '.a)Cnde e I mt(gt,-tééonne t'icle :ainiij îleinaiî'é ? Que tet -art icle

El<~tl'îr'i,. iîî'l<l, iau tii 'NI. >O'..tl su<lzaîru heureux de Aolil la1îi Cu 'ilicmî o 'urir A trisn.'t'il
H J. AI :aqlllelà ''ia. (lit... ai 90'Voir mailt'vei lai qaiesi ana. aar lite e-t i'eai lit forêt viol-gose aud(itllires (Il-. i:t opolu ', Cuill alto cela est

J. J. ''t Il. s. t îlbeti, DII hanii. les' pro.ilî iiIulîi' <arIc i vin crent jiitigaîtdcs. Ief ~< .alarc é. :ii Iei chlail, <li r.Mai,
do i-Lnit por Ier''l ubi diq3aaiitnl' ! ('est jiîl iiiij,>i hIe.

QuI,. ................... ...... t9 diieteai s do laijt il Ox ilwl ett <loit:arjo l'évo<luitioni quo l'ua put avlalarqaea' à lyaqizAlt, e olr rsi

2a llaî E t-ilitidy, VJlili t '<'ait. " ('aa11 ia~al Il fiait -tliti.iot à 1'1-EX î<u ' heure aicitielle. quiu Vlania lug'e liai àî-îècî iti.îii<ela 1: ci,
..................... . ........ "il bi ou>~ aaJaatielle li)la-ail le-ilaude c'leliti àti

C L: TJ'lley< ,, Soi, aa te<'îarî-ille, ier (à T1uooto) ùt le flioaago t d 'iaiX aiil* (des Itordï de la jartritmi 5

Poi1ît" pha.jar Il.C\ii:ai5l de <<-aija uxa isi ad la' Pui'-aîîe (lu la Prairic, il nîy a ptd lie < iil q'' ' îa tuo ctai n'. ' e
îa<ii ai'<4 l'îî-oîtî a~.ttiîeîît) oùA le fruaitale ur lc'uxAIue ,isJil teur., .ie'<reut lu cri tl~iii~"Pie.

tlOaattia n:î t ocle Qiaébl.a)i'<ii01 t)V. lalvi ti,' at' t.cass i't*c leîila.'t, ilI cilis l:aaîea:tiîai- étaient grindea; era
J. ).l.-,Lir.Se.I'5r ie Ml lainia eaa'.aîile. et 1,utr re euhî'ours. les p'ro 1 aidsellteît aléji coltte (tlitreîe' î'e oyn les ga N uiaiattl'a rester ajU'

ville. aié....... ..................... Irii u<-teurs dut t<at de I-ctt' J>,orjnee (0aa piuéte dos quias'allongentîîîlé-< Iliaaelt-; billard, à lur.- aajîped' cléz5s.
.1 1 lciaia< t <'l,-r'edelI:iu. tali'.o) doiec,ît se pr.'paarer. ileuéin u etaits tîîi,tadi

villeué..............................t..... ...... q..u i-nit u'lsreteitc<iar.sA Žiaicc- Ža"'t-l rrvé l. utilioca

M wiLliîtaliail. k atl'î,Qk. 9dI lageayil aau Foat Jet; ilaix a'eîîýei- De>tpis cinau~:nt. alors, avonis chchéii re aai.t fondau des co<ft-4-es
l. aaal't'erlaiaa, '<Vu-t Boltun, gu ......... Il lie deiataill qu'ailaie àh<u nouas fils V faiii-u. lade-cniptioga eXai' aaai jlà uté leplea ar iste r

~~~~. ......... -lu Oîtaîîa o sit traité conatme,<uv iôesr'tu eusaacte tceeul%çei telleaiteat tiiittéc pat la
.1. 1). Ieclaira. Stu1ha'iile(it. Qale et Nut' Y*Irl. La îî<aicIllcý Sous4 .10v'ui ivotier qaiucellei obtu- .cnneqcrte-cct-cule
S. P. I:i'iîlSuiton joaanctiaoa pua 'îbliée qîue (ta.'lat' avtait v'eau ues titi plieuîpartoiut aie saont ]balca:id.qeeîe aC s itile

('tai r.... ......... .. .... aa o té 20 aiélalle,;si ou Olutaii ue:car et tao~ eaigt ue t roi. glailt lua llori.s:îaii et lus aa"an

Quia ..i d.......... .......... T aietrtàOar o uat gairrot 2. Sa a'roupo Ct son1 Iitiiil llainarqaez <tite aous i'zigitais pias ici

.NI ait-' J. 1>. Leclaiar, St.hti~.de rit rc.'o,înaassant l'a:ltiage inuir bone èwtaient lairges; 3. Il :avtaiat beaiucoup dea<aeiji daai~îmaiîi u ud'd
e-ilaijî s'pr'nlltav, raor.îia dlu la race. Pouaraquo<i n'cru

ManTle ,l ...... ..... 7,lut4it4old pour lefrO)nige <te (,luét'c rit: ern.a. tee qui siit, a uapu:îtî'< ait il asdodnaaUt liiilO
IN. I <. EarsaSulto tii i îîtiatas. «testî que froinae eaîn47îdicii les geais.:l las rigueu di ie ii'r e -Oititl i

Qué .................. ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ari'aa''' .........97 ,(I.ronlIodvilaneuauoc s pv inc - i la deanaiiale tt ei lc

T l Ji iraett, Faînaîliati ;cite leurs prop~re.s iîitérète et aI,' voir A gaar. fa11-110 eii ag à cuaîsiaitcr citez la de-. a ejii vi t ý:Iz% e
Qui ............. ... ............. 97- 'der la pireaiiau palace. Il aie fat jets; ceidainco de.-, chevîaux Eiroa&aaa u:î plu' niiaualh. ' saitias ciax-

Croi GinrIv qe pi apthi, ereurou es ancs di Wyinig)iiiltes aiuraienat été les lareuieu< inté-

Ot ... t.................................. 97, (le leur para t, ils soient baittia' à l'exiban. Qanad -1lai têtt', il Y aà lis"4entianent C- lvlç

W. '. l lllua"elaaaultuai t .. 97, :ition aiaiesle alffliîi chiez les 1<aeiîaauîx aîii ai stes Ah fluai ! s'il a daslaarîîi, ce iu.-tjt
I.t .ei.té'iitsti L'it~e saôode cette race. P'our auua.husle'~lisiedaae aiotn toiticl -aîax

LE FROMAGE CANADIEN A qai il a'i'raic <le.igaialcr cette di-cais- zuais la i-ti'ouvî'rdtanas'celle di lîiaigan 1htats-Uia. c"<-t ;airce u î'Ii.l avat

L'EXPOSITION DE $1011 aulx iaatdrc&tç<s peur le, ina-ta-a i Cet aîîjnial é~tait et est ecocre aaidis: lei, inairché aivec' l I c part la furco

CIIICAGO. anêtn e dtéfuiidt' l.î rétationî <lu puiablo anas tout pay.i atislaaohiiaîcit ainio do'. t'aaho-, citez tiai pcuIijto tics',

lent ioinage et. à Olaicaîgo) et A l'o. nouuveau, où les rouîtes esit à pe'ine Cède, et %lois Conquis, et qui u voulait
LLSsti'ck î' L ~ rîaaîa.Fn'aaîigenset vulti'aeau <la trica.-s où les luiiis charges ai eli denanlder à 'taag les euilmetis

LL. ven. ri'at;vali-uî'd z,'lo pîour iîaaite'ii v'ent liii eit imnho5ées. Deuax lier. iiiuvelIcs tle rt' 1aa-.xlue.tiuuà pluls aie.

'feigete at invuî/s i ir puas ouliria %':il a'i'ealaI.it par les chiensias dle neige. Jaia.ques'Ctrticr est deveir Io Caiaîada

.a Société d'laîidui'tria ].aiiîîruo i '<pic le frty;ia!c tic pea-' faire in fr,,nnuaip' d'auitanit plais r.albideina'aat qu'il faîisaijt Ile la pif.<ar.i'aarce. qulo lez;

paaaviaacu du Quaébec :attire l'attenation . ili coni'-,urs qi av'ec du '"-t ;uarÎIiiaw. plus froid En stoinme, soit Pour la rOutes se sont euv-entes et qu'o les
%le oi e neaibae.s saur l'airticle salivant, ment sei-.p'.-ouil et aire cultaire qui a.toit îd iaSneal iti jav. boit t'oitaaes Fiont d-eaenucs palaus lurdies,

qîle aîiiuau raduisns *Io a ,Çcnineliurui la v'oiture, qui étaiît tles lus Iî.. .a~c j liaa collinailCu à labourer

Re1 ti c w o <<otlittik -- - -- -- rcs. on nt, Ilai; demandiait que l'étier. eaasp'fu~ t cultiver plus ilmaun'
<AîIrô.s 1'l'iiitoitietit titi titilae l gia', le $enfile, la riisti'it$ ut a.'. qaua. 1-tClClIalc ae a ia mot ) uaî

)oIa M I'ttîu lo, lIré.ilt!at de 1: S&> Elevage et Alimentation. litée, il les, pos4ait toutes au )îIus ,'aaauin~au ils Ceval une force et fune ri-'
d'iaî l atni>lie Laiitière t'Oxfon. Il hait degré, lo beau, lubona. Io'ailîauaait sistauicc égale à tg &'nriie. Car telle

doainan<h des rneoegiiiients tiur lus, -- - -petit canadieni de nos pères 1 C'é.tait est t't~g iic l la rivilisaitaui taxo.

enlvis du freanaîge du dititrict d'Ox. LE CHEVAL CANADIEN. lui qui seo vendait A Québeet, 1 7'.1, dcnne. C;otai' f'orce, cotte Iîuas&aatcc, le
fond à l'hxp)o.sition (ie Chaic.ago. il fait de cent cenit cinîqanîte franucs. peti~~t cheval ne ptouvtait !e donancr -sa
restiai-ajuer que teins les Canaudiens doi' pdataaairapportait plus tueucrsa
vent. êtru fiors du muccès obtenu dans~ UiI \aUtjlli . - IIENIAIS. kutliuatniattil. profiît, ait il .1 disparu, pairco qîae de-

la pernèreèéro tc cncoirîà Ci-'enir iiitite, il lattatit plai demandue,

c.aro. Ils eut raillé jarcsqia logias le j ('us qtielîjue-. ligait-s sont rcsjit'ctieaa Ajain'uiCe Cheval a c<tatipla'-e. cîaaaaaau a dis-paru aîe Franco lu Brneton

pîrix. Uvi 'e-a c<juaOatit-io ail,.% fiait e-anent dtla.iiqt.es Atoaus ceuax qui tint à aeî ipnî<eI liaîi i viv îî )oi l'lrJcnmiii.
qunaî îîu inieux que Quisbe, etOaa cSeur la ra.géîiésiatiea do la race cîeaui'a toujours dlleu les coeure, et le temnps aie DIes besoins aitalrcaux se font sentir

reîiiaaquea quo Québec.' a rentlaort5 hlie dansa l a province. Nous ii'aîîonq fera qîi'accro¶tro3 la visieî poétique que . tol le jouira, et les inistr'umentls de
20 m&atailhos pour Io fromige do la I îa la pré-tentiona d'imposer nos idaes;à hOiq noeias et, faiisons touts, Ajuste ti1te, jadi s ruo auraient les -ictoinrnodor
tiaison 1893, taudîis que Onatarnio n'el, a ceux quai <ant lait dît petit cheoval dlau- dla reste, allaais on ne s-alirait le rmcssus* lautil mdlania-er ces derniers? I Nulle.
eiu qu'aine $uiatu Ceci aî'a t u se pro trofoi; talie étude u.p.cialo, et qui s'car citer piarce que les preaiiiers aShntcnts'mont : ils étaient v'enuas à leur licuro,
tlîîîro quîe îaicqî'itnt'aevaiit liais coinstituenat atctuellcuuiont, les cliaau- font défaut. 0aî irons a îîîoitné des'ila ont joué letir t'ôte n.iaris peur sen-

etîvyataiefromge.ilsuon. lensdii tios. ouasvotlon aaiaiîleacut eurjalnentst "lpures"I do cette race, noîuu vir aujourd'hiui, ils doiv'ent s3ulair l'îav
(leôs I Qlaébtc, qui fîot liartie <u isouinaettro nus5 réa.flextins, leur dire tout :tiail-on : i'onleinent, ajoutaient 1es luitieai qui aie is'ar6erail t outu chose,

Qaiuilda; allais lers ;-ciasdOuta diii- hautat ce qaai i-a dit piartout toast ba-us, Mêlnce- aéloetiaus. "lil î'y u& huis1- d'Sta qam'à la lima titi inuIg, IA' panugaCè inis'
vontat.ire aa*.L caadbaa . Iciira lino' Iîerýa'lil qu'is omat ta-oh do ilcicuce Ions aaanadieiiï." Voilà aliai est aIe téraicI, aignicole ou inilistriel, cut uaî)

pre8 iiV-nAts pour dëWrer do mnaijnte- pour prendre notre franIiie oui miati- plue étranges, commient, expliquer l'eîx. o xprest laancél à toute vapeur a t ieu
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110 îîou. liait td:îu. 1' trits. cmii mitet îlideîî Sc velitl et :0 venîd bin, et il i vi L I ,:r,îijos. td)lijOtii- dallesi le pétielico, *5 iI 'il~I1 <if lips une1 lé
noîus vilàX VItO iie L'il a1rriè'rLI îîLîe 1 ièlo an Qtiéli.e (lem illillieliw det Ilîiule erel ', ii*ttlirit' bit paî5 10 pityl p'îisu esîtt4g.litllljî à la prît ite dle

<I~\:ile. ouiîsles4 % elil t-bUt' 1<' resi Ailitig. CI. qua es't envCb. Ie înîeîX Valsai uîîilieZ. uios clienliti.. d' er lîisieurm îgiviultu is" , Ii î'et'îîsetit
liés vetN Ile iîî:îr h.! :î .1lit Ile <r«lLlere 11<..t les :iii«Iî .10 1*1-',,1, îîriîî t(tli.. dill.îî il ]%'Y i 1<I0, IK'îits reuî 1îli il'tt:î ln. aiiam1:b e l
*MathInuiltde Plîuîlk,:î., voilà liaqit 1-1- puois -:all,e:îuî ealoos de tl*.'tteîî msý, <<liI cevacux dit ]louîîî ntr y'iet lwnUm t de taill jactasr du pet1îQ

pendsti. ll tw1uIbl .1 a' eu qu~i voiu :it allie illit îîît."iuii dutraiule .Il-' IlN*(tIt.ve.votl. gula s r la uiunnînuk l'ieIIu lat d:itu v cI:il itu -lu ptu:i
îlr:ietît iîîuu.. ra:îteî,el î u.1 i el (t i.' Îite:î es't îî-'.kIîe. quiq~<ue 111:111- l.uî:lo '? Ne- fiîut.il îm:a.. uu"i et snîuttiîîîi t, lelu. (Flrère, Etigèso aî urie,

:îlseiter litlc di','l:tiC. l'ai lez. qln t îl taîille .il vas e't iv îîaéiîîe al e oIt'. aîialiîx Isbt 1 lat tiniiiu étriiii sur l'éle.vage. li rjui i i8t3,leuvis
voligts l*<-v->lttil qui et itervema I. s t. I lv.arimt he. Etîii. leI P>ercernîm ààlre. pur Monlîtréa:l, pour Tinoit, uPtu (le unta 0 uniqueo cittnî miil à

îîîî lîî e qî:îI tîs laîtrelis t ." dîîîéet dosasseî tais, Is- jtin <'st du leoiîssI puir ew or.pait lMîuteappuwbi>~i de' litOA IWKssuniîîn. Nous du-
bien. .Mlaitm hi refai re tel le o It elle ré.sitt.silet lons.tlic l.it i al t t i laî li ss ll<oîîm'qîani para? 'ta à as<lîn<t il uîdroiu à sins cri iiquum toUi atm lir

<tat.îîi~îîo'~se-îîua' s':x jîsu ns4 laî pîlupart îles îutit< lipu lîiu4 t d aiéclinrattosi doL -- 1 ore qiî tos îOi ne>iiin ie de texte.
Poturquoii? pou tr .1uî ? Il littulrait aileens lit-lé le .r tcs<iti1 ilaimsS :ît ioiail at tetulots ilepis viligt.t iut aiss, ()ii -Mais eîliillil :i ilejà vs:î ceOt

8eSUSLit '8 :88*-. <'e l:1 li:agnellte Sa SrdU«rnio'ttt ollitetî. elii:-îî a n Fnce. nc s-erait-o pals5 pa:r milillier.- élevage : il li*ut pas 3rtimi.
il'iîîîe fée. le (V:îin-iul y a' lait si.è'ilo! :iiîi tl e ia.* liandilî e<18î' quii 1 l i'is v.ietîiti lestiiilel' ul' leui -<t time temla'u f
Rt allitie r.imi- remaui;îer ici. >:le, - ilI-rt iui <'<iii iii<< cel î I velu îlu t oi iel' IAltériiue. 1&4e altoatis. -(iliq ù Nix sal-4.
inn1>IL it-1:ili.ct. que1< lai plpart lit1 liantmols. lisait, 1 Au rt. rtîî' du li vri-e dlu ces deîr -(ii 1 .1 'i %. Il g. et colis, laieur <<lte.

teliailîs les tuîîi*l'ia l *li:tiu.is liýa -<uilitte t.itL' le-&'. eu fier.. de< i.<<'èu'. atilies. il.. iieaieiit lbiiiio agentie iir Co il ii : a . IS vitgil .111,,et lbuit à

pbur Iiii sel viveL. I:tiitIsi ili.v iC'ii cii L*hiai" MtIIitlO A! ilOCt' lie Vis ii li~.' tlia nCiIiLllis I Salls aller' si paime à l'ieutu (le la t f<lt-itt, :t i
%sl I lle pii~lass on ce~ all<~< ie I,1 l ' itre Citi il'. 10 >'y i m-'iieîIit tlt luiaî dIu"<<h' < le rtarner <I*oiitiInlt .I'iveitr, sat a ttlint oùI*li sllîttbi

croî.'iiiil s évii lasse'. doi iiisaniiit. la les:ls til t .L40[11i cheîvauax . 8<1<'e lIi i'l e.t il pur'. its asaii qui lui est claire detux races t- uit allaiit
hîl<î« grandeL enat î-f.t t' - 1 %I:ii. si Lvil t8 iulge i ii' chiîassa. tuuit y V.t 1:1v. issist ile, le balîiier, nai-4 qiic en me. 'oplérer masses1 wuCiti5"'.5 (lattes lu itltle

tlait dleux po<8 uiL iit. il iolertie ale ù6 loir élevage, et veux~ quah y au<x geiitleuî'mî i ider dlo $20t) àt z$.Uit. in'.'térieuix aie luidi 'it eut tloimiiu
lai t ai i 'ta<is veauil ttl:rtil8:i-'l. vil dép'lit iJiLll îfîs I'8Cites Ei :diieitatît quLe le lit chleval génétéhioni.
ai leiios ilîc inibre le,- tzts que leur 1,-s i lc cillle'.(-. s.' vcienden tîaujiuiirs. g':tlt::iul i :ivei tllie goutte (le jatîr aatg, I >ieio a..:lios- qî<uel citevaI vouls

énîergie j.luç gr:uîdu que Ieunr' for- <'s * Mil leiii '. cule. quiiOi~i ce ii:lit ;)î97b oit CIL' Nirisiaîi (le P<'ivI'iL''in et msr. vois. jînqio'.cz d<îbt<'iir îlîîeiait.
avel' litlerait vite,' Ile- Cltpi'es li cIi.":u x cml I Sti 1. vaileuar $51.921 tein<'<t le ClviIe unt lit djà l&i t let'i paress.

irci<'iC Siella .1019vdoii lît'-.:< ininiiiit- iii'lit pais leur- .i<îatur lets; l'e'. :vce li i e valî ait 1b '<'s u<icêuiruts, a'IA>1
qiladm ail t Irvct. ici I si I 19I:-1' a îilitfrisie . 11't îî oiat j<a' plein lez; lée'.iits loralix-, eu <lsu 10115 Illet<u&i , e"c-t Itujours le chleva'ul eat

lu a5îii. allusaura . i'. dli fj<i îc~ i lVél- <1 le p iaro. L-'ti î per'~' l'''t ieii i liiits~atî jia cenit li~ Id:liots qu'il SIîcu',. liut. sisss tel quels hi
l'aliuvisnîaveî. rel'Pî: t ilitar<te :î'juîîî' étîi p1<litilt StI .Lasil'eil t. qui lin< 'îl'é. pèi t.'ruible pouiir li %*'etiteb@ ', hi ivilkît ioi <lu joui' le récl:inou :Co
C1l an "iI Mis. 1iocs-mluIt. sic' -0 %'en liit eiie.i o Risi t auist'iiauiiial, die -- I)uîîi les. çonité.s Vl'e bise, les t'u iti catrr-sic' rutiilii et ioi't é
diLt îi:&@, paur vouii'qmjiit i'iiiiiiir:îit îIà:titî', et '1'oîie siî' ''<o ltnci giaib.. étuilosis tic pi~evet étr rt cr<iisês gant et re-i4tant. rapiîlu et iiatt

pias li a.,ii"î. - ilaiilr.i it- cî eon- rii:î lîuh lius douiite. î iui.i ilw<C ave.' u'trè aiteL lex peitites. jtiiieit. piititit <lu eri'Oieiiit <lOi jiliiit
>011lptioil ilt l isle e-intilité <<' et~i litie litatut iiion Cl.ia:j.eîos Vaîuîuieîîtiles ' aut-Icltie:4 ave le' Yîîrtitaîî et le

cuill<it pèse i toi t ii Ilt ù' C i la'e Iti ,"'mll c u4a<l e 'olit '' VIî.iiiit*i ! Salii oliute, vîiu'.4 itou'.4 jbit--siig. s"sîiits,.r'd<îIl"a
léljrc. dle- '' uî'<iieiiu,'îiii :urugisse lixiié àa ullez. 1:111<1 rl tii ta >e iiieille ndw iint, ICItm'.'ital, duai lu Nortl, date<s laui.

Quîiild auîx r'iié< où~ 1:1 lieigt'iîîîh touille 'C .l:iiîs l<'î e 1,î lii assenas uîlîi itsîi le 4ui ii- Que i<':t tL oî pas écrit, péAek. le $uîguî'uay' clasane aiux enviî'
Li îsîî:ic lîhiv.er. oùi ' ilinlî'<ari<'ttre iiclEsçuîlîI<. Le î'lîios -à brei que o &'riruî t-min relierau lete:IN inscl Saîint Illyaeisit lîe. dirigeraiet
tiieiit let lai l-.$.t rt't'tii"<î à file t'. itî. voilà iiiii. t unî p:îs <lit <et lits mître s'il vîast pulait, chau ajuo ui :i' an"s'',î- cousainie
il et iîuie-i l ait. u r'e l ài.îlU Et rit lesý deux lier, -lu î v.. cinié ' qui' le I Cicll.r<ii jbotitLtikfaire Icîr- st'tti4 ititerrulilion'.4 Ile nitissagei qi
répmondi à leitui'iuil' iiîii"l it î'-6CCgl pas. Isis sei vilie iae t.tti :ivtt <lu i et oiî t-titià àzwe5' t:c eu 1, peut faire' la raice duî sl. lA' dit.
tuais il ai' '.4t vendmra jia dl'i"rs plii e sa(- 11.1' 1hU't.îiit.ei'<<t<il'imlsj. ttC e.. (lui~ niav'ait )Int dIo coanie tîlet <le dl'îaairîusîevrait recevoir
<'<ititté. 8tai<mIis que< Il inéga'ile aitîiiîtuîl. :iv-biier <liI ' <"et ioft e Eaite. àX sos.e <l:ins su eîruli<i a Et vim ils NiveC lsse mailiens lies nieil leurt Clvtlesîliil

avec llie-gbute deiursiig 'lui 'd iiiv:teiir. quii aiti m'rebvmîIm- ili :8itX g.é ,:a ltu)I'r des juurtiée.4 estîtière-m à tratvers et Silàirtt4 d'Antgleterre. ILes, comtés-
Nîurmtil. la:ra le iuiCsr' uet seaéaaie. i tx Iai '. i'X s i î. l". liorse rîîî-ls <l %V3'mtiîiîgen <lE' Iinittibpies îlei Ftatstnis ierait

v<etîlua aiýis<iiiit tar les iiurclit-i e.rt/. a cvc«rs-. :it'<ii<l- leu initanits lc >atig ±tuii à coutp Sûrîi #hIiqiue tatiim per' ltlut&t ceiî,uicès .111X< jur-sang :le.; dis-
ricursz18rpr.tîit rs peu' iiilîlJmite mes <ari 't lîi .ii suit' la pirairiei. tuait est fiante. tiesi' auîx ivitt'm ilem grandes4 ville.,

Cette quaeetimn dIéle'vage glai chaeval 4iic.1ti'iîî. :imiliu --. sari Ci.i inia~blei I vinpirî'iite île v-ciux qihis<'l' lestmils le'. 1 luis
catdien es-t -*':Iut:îist pîIIl .!élIuite filttlei.L. C an. -e 411ta'il amois fiiti, C'est <eto 1< uieI l île é'cole <'l'n'nisei- llii<aîe; les:Ie riche.s (:ia -ca:ire,
files& dtL" pkl-m)Ià1iî<- y :itiuîî'* avait lois- 1iii clievih Il e lcle :îli l''.quli :îit giîtitell a.:i cxit :iî'.ru. que le, mns). ' iîîriesm 16 'er.It<hetatî:u'.si Imieta
jît'sn à tort (eat' II. stoiXveu 'lieval il qi'îa<ap l.bu~<îtp'e<ttsI. titlye tîg'tli ue ap~le% i%& qn ue le, varro'ier. Il niait.. ut tka'i

-iiatus v':ilail q~a*~~ u.e iu.) t -îi' A queiil éitvuijii' '.0<8' Ot cs voi' )as~~~I > altse, ici. bieatuo uitlu vigoureux pmour les chiai-a-tis
un Misis lit' ii:itiiiliié et lui jii.t-s 1 lié jtliîi li iti siYý c-lvoitir et îles. iiailleuri-, air- <les i et.et graînde pitié îlie lanui
dulii -iiiittîciiieiît aisque foin dIy swinî- -ls a. cil ati Cld pî<< uis. est s'eil est tuaiît <lu Jurlia-imeiaote.taî. tuiç vo'ir laisea'e 3lmipitrEal, par exempale,
lires'. ol~iîu-g it a its St Latiietit- lpeu jpratique quandi il tt*ngitdo tout q'ulbprovmsiontier dans 1 Oiîtan ! Il

lx- cheval ml'autreri-ist .1 di,îi'r îi puiis titi 11-'nî'herots : mtaintenant, <la ua payit. que pour grandir une race, il atout% eh faut (lo plus v<igoureux encore
diueîîtctt i>jianu île la liro.'itie leuîr ve'uli titi cheval qui tt' vite. quii :mit viant mnieux procéder par la silection jsalir- lit culture pm.rfectionnée, lissis' le
qui a-t-il été iem1 ilicé? lasse -allure -le rCmîuiîtit..de ilmuue..i jixiîirtd tic hate taille, laoîsprof'nsasti, pour lei tr-aisiott

Av<anît <l'étudier onci'.eiel.ît -3ti saisîi. si '.',oi e, «i..y le iltç,tiieri5e aux re inixui'lî'uu oe',<ltt epo.l-'cri ve açima
la iitationl avjiielle. rimcoî.i.usd'titi tI'liifii.et .I'mîmît'ceuaiiui'lititiu al 'i'mrent "'un Prac o u C ,lyde t ion îl routei.
que Iigàu. sî4iiii.t alu gratnde lassaille >vois £<'jiiilatex une ziignesse, et A' voître. ;%%*Ce ie0. jietiteu JtItcitîi? Viaus mti'y D<autre putrt,que de grosses bourses
dua trentie tiille :'îXîta% gi r f'<n'izli tis11 uîîiti-îi:it îalie lîpaii. uitti'e. jos'aisex lias? le résulta4t merait léjle' quii vo'mnt, crainate d'atpople.xie, se mai-
d'agricultur'. et qu'il est1 iaiuux -lu aic -ait f4CvL'r VOittlti IS0 p0.jetite-etifants viible I l'leur' rien auI atteadu il tic fltut gimer lot' les nio, dutant lit belle suai-
rilis lî-uu iiinatîler, iea'-ge<'asî'uîi :tu-s liflicilte à -luscrdtais '"v livr'îer! ' sois. le lonîg lit> rive,; aii mu sublisiie ;4t'
face l'état île'. "lui-s sallesmt. payer.<'1 I stce diineîi''-i p-i i.jloiebles *Eii '<'rité 1 el bien, laisson; Ilà par litretitt I tque <l'occasionst l>itlut"s

île motsm out liléct.its. poilu' :8i''-er val' ise vos lm<uluiiis C'lydle St L:qlirtait. î'î Uîim t sV4anlt, Iécrit, -',îêcic d prendmre liai- lem y i es rithet
rsuite à la rtgtéaiu l ion'race l'rhiniil:illtiii lî' 'si' ttliéZories, et allîmîi îiuv<iir le grandm haiigitimn vcuî el ar i ami
i'be<'aVuai. î'lio'<alille. (taîiaai lsuat est liv<'î thc lut nature. vou ewl <'tou i e tiers ercanst.niliîs )Cair eut-

I)a'ýC<l u le fl.aîituiit? llsre fahbiii 1ut'), iui<tîzîs oilà£C: dire et ja 's i<'iEdanit Jieuimar.!cmlihî', qui lînlrin lm' e iuts
(<hatqraugitla, Ilisstimigmlotî. Ilca<ihar quî'ils soitals -<itrCmm<s' liet-t p atais.. ?'i îaoî lit créathiotn d'îaa type, rae ;îliec oulanil'riîîtt!* le lentaiîs riva':ge!

imoh'. petite.lvs jvnte>ols Viuu'i-iii~. (: aIS i fi'lui" pure mjuefrl'îaiqu<'. à siitirquall pcar le p'iiineit.oletite. Kaitiieumka, peuur ne citer qutau
41u; se vendissîent il y' ua qtuarantte :aie>. dits, tiiii,,wote le'que'l le res reiat&E y 1 jum e tt - dî<'u.me gros ClyiL les? es comnté entre taint iIauta' e ns mîe hIés
lie S2!> à 8 80. -rai-usi ave.1 i'Iviles tcriait l<é'aaeastaioi qibo. Uti île 'esi :iitr"S "I'<iIé'. alaatîce.i'l.îpas ter <laitsç la voie qu'on lui trutye.el. viii'-
<tale.. ibumm. et doélamls'iclevuîux A' <t.lpltutit iglaiî,Iton applle"1Il uach<,. le livres sterling qjui y arrivent ci ce jloir contitnuer à élever div.4 chevau:ox

a'murqahu1lles qu'ilA y- tait ecnîastitaE le llitî'<'" liauttte 17à u;tSilmaitluîmmerit muniiuieati'Agctre Cat eaaî'ireu... et mauxs vente Pait"
bcuh cenitre utaifort;bt. le proutctionti lénhIe dansi les niomîltaigoed du Satgaie- Que v<oyoi)s'natuutç tous lem jours danls'taaît, il ni'a'urait pas bîaoii il nterautti'

ehaevilill ic ela Irliice'<. Aiaurqtn'z na>', parn exemnple, ausx <'tal.unç ffuai CeIà hotu. ra.nchs de l'Ouest ou il faast 'liiire< Ytil vouîlait, puisqueai les ache'
que Pil.i'aetou omnlesr lot rat'eî. 1u<rcu qu'il fut jeter. Notasitraera pîrodiuire le chievaI qui Po vendm, et oùà tours ipu<sibeaviennmentau dev<ant do

gisatdem cSu laaii'uî''uieur troie- doi, lestxhaiaiai.lisecette xsser' Ilcs minimeti jtalinières "aroncmII tic ilu~îi chamque ant4e.
antd i c l critique attentive, et aIec l va m îoilever: nîmuS la nai lttieîui litss Siôti vrossanl dont"e aux perche J .'ahjuoii' eugraniles faihilet à for-

quetions SP1". à t.f- 1" i<rinriîmix etnvei' et <"-iuiIre toul.< '.iI le f-alt. . s' rota? Notaus voyantaiîles ilivimlen vs i n. luneaimn<iars comme <clle "<Je
ék'<'eirs dlu oi>itnict.e Js"-i chae"vaux s'y auaîtuî faite's pua.' <lirl" lesmr exu'taiplo quie tut:I'.4 menuvett Eiornitm " fhon. cet ele' liai i'.tom'l'aItie rasie ou auglaiie, iIÉceii
vendent de 4100 à 254, aîaéiiiîeîsis e rocemit le- tyhie quii convicmolWatl à ces vagel& reusuiit vite et bien. laile dautais notre' pasya l'intervenatioin
tempsq deu gmaduu crise. et cosnutîtuîenit intaatignen S ois eutemîl mais auousf Seulemnît ih faut.,io rendre comîtîte uiwele etissulirec <lu gmu'.eniemumit
cenigwnmt-tat la juincijoale siaule <le outeno>ns '.îu'îl y- ferait lhus de bien dme" qualitdo dtat'.sîe la jumssisent dans l'élevage lhia cheval.
l'exportation hiippiue titi pa.ye. Nousaillje des relrodticiars sansi origines, fqu'onl utnbîm à l'étalon, quelle que solit, Direete par des; stations fixes où les
cilet'osîa letn meuvenit ce iiatrict, q1ui laie qîimore une foiu,lui,au m o,! s taille. étalonas de mie race ou de race atite
riomnî v<ictorieîusetnt à pliea d'une ahulartieimlait à utae race fixe 1 Oùms L'xine c ds s'uk'heo, a dit, 1ioramîte et juxtapounle v~ieiaienat <'Uoi

Wtjetion, par ses ttvtî ami de arois- veaelecal ilst, lW chmevautx du t'eis u- IAlaîl el Ratier, ai etabli que hea; parttie%. linuer joeuva'e déjà commeoncée.
imlent e i' fmiu de. dî l<es vcîe tnictAt? Fui t peuts es tilhrzs aitl.ri M-essntiellesl -. m l'orgasuiirme tels qu e '~ lisdîre.atc pur dlit pîrimesai :ux pro'
p«ef.'jeuiîtst'"xalieitus, et jimrr-ul ci,tp«u par la liree oies clauses. ilsînse lest teiions1 leW muscew, lekmetf îriEtAînemt; de'. nieialheuîi' etun et

parrmu4vérantiamnnsl'i'h"<'ago <ia mêmae; iaiueîsmtitt aux laeiiii lecauxa, etl, l le 'veincat tiene ouor l'illue duui~ is upayse, pour'
itkstagye, 109ti- ha nigo dt eh% <'ac UltivatÇUur, trulu soîivî't. ne retti Cîlu l l'éahn." ^'<vu e ls un etllo rîî essa1slis
iad'Iver, eti', etc. Le CIyue L;a'pas qu'une j-iatre qui court de jia' 1 l ette "rLoie, caunEirnde pur l'ex. j Mt o tan Cwadious.
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Cotte iuîterveîîtion gle IT 1t:ît, es im î:. l'eati froide, puis du repartir aprési itaîllo non lîachée Ausi tous lets deux VOLAILLE&.
tiêret u'lovago, 'iîeoAtout e-sprit d'aise bonne allure; Alors le cheval, Jours, alternativement.

Sutiss u éil-' P;ricîi«o n iues remist on îmarelle, nî'a pue; le temps dle
enI avons lconàgieiitiit dI chippiý le-4 sec refroidir et cette eau, §*OiOU6o Isar li Dans l'opinion d cliefile 1pidtiîiitQ, ' fl.9 ALI3ISTATIî,H ET t.CVA(Ia Dits
musltiiîlt-s nîlsoîtbliti au ' (le, gi4rl- mîtarelie, parcourt rapidement îtesctt .lritt* de., 414.11 'lrmi
effltours, et notus ny revientdronts Il:15 tilt dont etlte ind lit température. f'ourrages d'illégale v:tlcnr ntutritive. V.At.t.IS

aitjoutl'ltui actue Il y il enceore lin moIfyen do fuir, inUr.it eii pour' ellet d'activer l'apîpétit
En rémîîna, la1 nlotiio et lei 'le boire', sains danager, les clovaux es, des ani maux.

l'êl'vag de d'o auxîhîit laî Provinice, Isueur, ou renmtrés depuis peu (le tom .4 les oUrag. seles . liiict'eltilage et l'ar Al e'. Glbert. dlireceur 'lue dlê,'r.
cebnà n lvg ljàlétii;çctolufar orS .ler'gý11enet des v'ol.ailles, I'erette Ex.pi.

bes.tiauix < lxoi tationu decs Ibe"ti:tix fl'eau i'hiiudo, sutrtout en été. J1e dis ' s oid elous tt otîeet19,110,818. valetir8,.1,4U58> Ichaude et non tiède. L'unts tiède cet hee' aosisol aufîtrgr. 'iol )îe ...l omneLaeioterril lis te ntuit subh+oliti 1coeuratite et nî'est bile qu'avec dé-oneiçi :îom's e tae Coursine ce.u omeue
dlepuis qîîtttle% :îttiées Va lilire. îtispn ;,ott. metutdlltsiglo pl-o 16
retlie be.tu.omî de cevau'îtx colontîils li'cat chtaude et trèse salutaire ent î,,cal, îruilo st l'en'ilag deseglî tiolurle Milel utia

-t 5t~olttî'it rlrera4les Si stotî" tmoi toutes eircuotistttuct!!, elle facilite le tté'eKsiitîctii eu l:t lis de' temps penti* r tiimetdesi
uinmit tt~Otous11, - tol ttt4 tttilllt' liq", Mouvemtents deâ iliteitti que lPeau lemtr u orae4le#'citttr1agn u oiei!topri e&s
fuyonis, lite- 'e -oig l'At:tle sus l'Orl',:t froide tettît à jtrlec.elle lavet bien tlt nintt Patxfiirte <le sclat1exploîiti u ou e Latse le e sti
Il' l~î :tg e tiolîte'tr out: le ('1':t:ltii lu'tu uqueuses. détermtinte J'écoule- tttItt mr tf'iîuî:tot x1lsitîoit7L :iote estuag des
!liier "'il v :viicotd c.tti.îillvr' mett la *ortie du laî bile. 1,K etin om' ; l)at' 1:1(cotitliî pér~iode, lu groupe voitttiles6 rapîsaurte plus vite don profils

:tttx 'tlitiv:ttî'îrs 'i et elîcytîl "qui, mes ri1tjtijo e tr.euventtrès bieni No t ta reçil, l'h su, <le la riîu 1 u ot ur l~'iit elîfre
tue vceld le Plius vitii et le lin (lier li-4 du tigittie de I*l'eau chaude et 3010 mail' dessus, :1 lbinte. Mdoý reois ittites et u Aitîi, jaîî' exemptle, si vou-i s'ottc
u'illic. 'î,u litbla glîti rotîs Iliett. tutuis liones du cinitois n'ontt jamais bit d'eau Il)-. de grLitie dlu lits ébou illatée. vous% livrer à la cuiltu re îles peutits ifruits,
cii è01t11110 C'utitv:iiii.ts, l il leut M froide, vous devez attetie troiti titis avant
chevaux dle toute I'A!litéli-Itte grucou à EuA ce, qui conicerne les chevaux, j'ai Thuns a lî tro)iièmo périocols vsideîrutrdi rtt Ilý ftdad 0ep

nia ettuitotî ilitî:ti~i<itc. ouveit recottmmandé aeux loucuni de et lat grainte îlo Jiii ott été slilrillt*ecs à dix ans avanttqmî'un verger dePomtmes
Quet chtacuti e muette donic à l'iiitivri' taire boire de l'eau cbtaude atux elle- att grupe No 1 et dottttéeï au giuaupe vous4 (tontne dlu récoilien t quatitt

Il A x.î.'ussx, vaux qui rentronst du travieil tout Cii No 2 les rationts îî'oîî pu ét lK'Ct-. Pytawse. Il faut piesiqu'uîie généra-
Dir. lit lieras iVitijjiwa. sueur: datts les écuries où cetto p)rati' stgutièremnîit, toust les joutrs, à l'excp ci pou obe itleto fi d'tbmt

Flelrýdo .vý - julle 111.1 que est, suivie, les coliques et les; malin' tin der& lývcs et du la "raissee . lits tou à ede n génisse #ie doit.l"eîrstt Ls.i~jiitet1iett 4Ž ilire tiotit extrementet rares. mais uirnîlemeti re . N ou-1 litra itas de lait etii îuitité ltayaiito

SOIN~~~~i -E Gr~~ P LAN J. s.tî'dtioti. s u rgattisés îsaut. 1*hiro cette avat, trois asis. Mtaist, ait cotirme, etiWI-E ENMPUAN expé<rience, avec toute la préciqion îlé<i.: purenanit les soinis tiéceet'.aitwe, un culti.
risble. atusei J'augmenutation lut lait'valeur Iseut retirer du pruhit du ses va.

M1. W. llrguwiileu, de lliiiglîîtl,' FÈVES ET GRAmin chez, le groupei No 2, dur.tsttlasccoi(de l:îille, en pt& de iîtoiesà lutîritr diu mo.
lissé, a adlop*té lu ttltiiiteîelt stivalesîi période lie l'c.xpléimetnt'étion fait ustent OÙ il aurai achieté~ tls oeufs Aprês

lieuri le j imis tKrAtî IE 'CE f>0>uîtç.îileîr quelque chat:îiîiesi (tan, à £5 mulois. ses jouîtesý coqs eseront, prêts
sixéiulîtsîaqele ell deu LATi5 la qutantité out l4 Proportioni des ai lieur le marché, et as à ou 6 mois,

à u KUulý4cau è" ik.ment*, ses pouulettes doivet commtieneerà
itîtestitil lut jeuîîîî iloil:aii lie folie.; polaîire.
sil"tenit Ptluie us l41isii O1 ihuiiutt 1,lsi' (Rlapport 'lise e.u'prience.çfitîles4 il'W. Je me propbo:i lIc renouîveler cette Mais voici ecore d'autres maisoita:
jeýctiOmi glu loi te eatu idosavoti, faiite:avec'( -le ý'Irid<ulivre deu J'Asoui;îto.> expérieticet l'hiver prochauin. Por l'ltg e oale i eut
du tavost de Catillu tt (le l'eaui chauide, tl.i,'ie i itd tî eurs dois
ayanti la tempéraîîture dis sanîg, à la. Poser l)iiticuNi raisons4 mat:jeures, les Voici îtéatimoitt» les riSsultats4 obte- t:ti"l' qui seraiet gaspillée nti e.
quelle il est boit d'ajouiter uitpn ? pts tessentai léc le tep.nitius dants le tableau miiivatit. ment.
it'liiile til castiar. Il est btitiu, Pluts pt é:r tîii
f..cilt ticdentner utuin tjection avec AttEt INtItQU.N'r IaF: lt(.t.VT&S la~ieIx'tusi4rttx
une ttiourneuîveuiîei.
1>onitea' injectioni ,ue inîjection jusqu'à-
réuetsite. Ne vous déottczja i .

vati deuvez l.m-~er toute lu jounée à ,
mddicanieiitcr. ~~~: .

laits lejtuis que 11i11s tav.olis aîî'jîté vo 1 -
traitenietit, à l'ex(ceptiont (lit pritlier e
qii avait hanid trois loiigtsîis à 1

Nouie doinion.s jamais% de l'hauilet~o q 'q, .'li ' i'tut~ ii u jtv.rN I~ t .~.u t.s '
îice atieor à lîttérieur. îuat'e file lieus t3iitt.4îu.i ..... ......i .... il 6.*i01ti .. 'i 7I.?' 19>.N 1~
treuvoi que cela tenmd le jmotlisi ma,. _ . -
]ai'e, qu'il cella du ttor x miSre et ne ht.'........ .............. i' ...i 1 . rav.ti No- .i' ?? i,
tarde ptas à mou ri r.

Poutr la diarrhéîe (1). stou. îleîîîîoîîs
1*'-xtrait de fr.dt.eu sauvagtes (lit i -legs. X lt~ is 21 jîuias"rcttî'ai't r"I ~ '>s .r. ri N'?6' .,,t-
Fowler (Dr "oicler"s )xutof Wiild I 1 "11 t ................ ............... ......... t :'2î ai t.il ?~S .t
Srais-b<rr) et tinu e m obtientns du -

boit. réultas, ami ayant aiffli >auvé un .. î"oc.............. ........ , i.i .. 5 tu..t î;
bon nombre. Nouis domnn au oli

uquart ou ui tlier.s de outil ~
doa;apê une à trois dolee, la gué. wm '.,t'-it '24 jauivi-,r ils el ren'tr ina'tu«.i Nu t '2ut ;7.i '1.2() ?'.Stî i 1.:

tisson s'biîtéiaeouet il li îîi.îi. ......... ..... ......... o ~ r .....: 0ti;: îs'.a fi.4 -u 0<09 hhi.
reste paï de trace du mial. îîtvsn . . .. . . . __ -,.o 1u' <Ot

EMT-IL IDABGERUX DE FAIRC
BoIoE Lu Celiv*LR M csen'ent '1' aniuumr au smijct tgl Le0 itb*itîi8 d'ém.ousîl<ntre le.. Le valeur de l'eîîgraie produit huilât

SUEUR Il il'emîî1,lopi deW flive et de la gratie dei e sidbals esfe e<eladjselpour patyer l'alimentation
agii dans I*alimontation lien vachesh dest vohliles
laitîêtes, n'ont lia élu'. commeneées I grine de lin liur la quantitéi et la~ C't une occupation qui Peut «as@Oui, ai le çhevail an &%lcur boit de que le 26; d4ccmb',(1!2 richesse due lait, cil 168a107 à Vl'étai, de V6rVftré à la feMMOet AUX aux 0 Bils 4l'eau froiude, issattarrêté eit Ibose remet. lieur lW fins de ciette expérimentia. I utvtue elic oradneîiae mamboe; Co u's lm J'eau tien, on a choii dix vaches que l'on a gletations avancée des vachei et à la cul -tivour, lt aein î pouires parti"r

alebsorbées qui eut dangreuse, c'est le lartatées en deux gloupe de cintq diminution nlturelle et gradueclle dei'Ilo" lexploiînioui.mîitismst dua centss est seur, subite. tiet lerTnl leur~î oso lag étlhopellleié ' lel icts, i liMenti refr#Àtdi, qui peet *léteî'msiîier np ug'tlo"o1e egfp a uniée i arclcdtli à. iit'me'une <i'dtio @spcige, Jcelle,
dies tremblements% dos colique-, de* La durée (lots axhé'ncest comprend cette époque de l'ssanée. vagi svolaillesexigerit.un capitaleosagestienstumnars dus pleure trois, périodes. i"a la premuière P& 1 eonidirb4e; maie il exige pen de dé.ailett, etc. riode, les deux groupes ont 414 nourri 1,,: riI&nto ,«g.t di0«. î " et elit trie avautaguux si 0%

]Par cottrie il m'et souvenst arrivé de la même mnière qu'auperavanl, tîoEn's ant n ssections dipent.sen Algii. en traveissent les coula recevnt Fur jrur et par *ew enviren feusx dm,.t% le cas actuel. dante de la ferme.d'étaal ise 4(mae Mu"i cel était 'M 25 Its. d'oniflc lNbé d'inde, 9 lbn. Là où on displose de gransdes quati.nîage, de le luises«boire largement deI éefiJ <hé. : lh. dîpailla hachis, Rce A~isiltr*Ldelssmpim, té@ dhat eriéondei W& r, on a
3 lts. de son et, : lise. de grue de blé, ejil 83 la seuieillesure basle d'alimentationî peur

doub;&1' en ~ ~ a deux repast, matin et 'e.pile 83 cagrausmer lm poule" demi" M au m
mit" la elieintici. et M. Tuclk. à se plusas le midi, 10 Ries de foin nalsn hah.fhé et pour solsMnir ne grande quesai.,les %M. imivts. te"n veut is il dautre.. tous lus deux jours, et dix lis del I. J1. A. -MAVAt, it. ie diaisulhsdo qut4 upior.
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Liin det iaonn I hýi îéu do % ouîloii toit A îîd:loit.. >oor t rès I&v:îtî4îîgellî Aiclte tuait v lirtt i r î11tlques r:iyeti. Avt'ît
dérie ilo tittive oi%- t.t litsl o Ie tiuttt. quiu tisu lu preière iniud dIo la jouîrnée

îl~pi'éricr 'le trta iotoi destî'i vola'e Vltieî. -()Ilt1roeîilée, la plusa granîîde piartie des

mis tic ett:tîi' 8<j-1( i.lia si ' i le :ttL iîl îij.N'tbir a Pe&~ TRANSFERT. Ex'rRACTEUII, ourèe oeil îîp 1 urid 1 lurs cottpa.

lxliittin îni itjî écitr tels tatolrs le ptn ier cite n ~<te~ gaies niouvellemtenit éclusem tot lu
t'til t d'ivut a e :î l.<llevage~ des Vo). lt 1u1 nieu t'u, et quli iezt lo:t. aval 1n Il 1 .1 t' tDMll. miel qufo cesde Iliîkex pcutvet loger,

Juil les I t:igelix silo t eint ri a -le- cr.'hVent retl itilit lots ra pIa le. (isu fairt' (lit sur
PROITAIIXlit; IF ALYA01 DV pus? Il eit r l'lu t mfotnter à I'dtitgo tiit

Piîi'ia iltTlo illt.t airs ltit. iîi ,b'1ei. (:lîî'î*s lecteurts. jouîi ilie reiuuuiqiie i éri0ir it tic u'ýpoîîîI ru là puendanît des
VitiA ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~11-1. IliEi- Cli'î:ittc i ii~A t~'<iîti sLit 1-1,11 . VANTA0l it i iii jîîrtate, A voli14 làj tu blItr l':Iltjii-l licitresu jaii r n eii ec ti sit

Ilijie dlépendii cl i. i'i,'ttit do- ili.i -t - - Dat t c as où 'ale cul t ivateur'itt Iii, t'i la iitn l d o u1;8 saili Ml. ti (iînioiî cii dr quor e 1 iî'J cicilltoit

co-:nset der l'lîahileté alpu i >
5 aiteîîîîeîuî l'élevag .uc. ji, tnt.')ll .tcioprI evilu

laîl:teteii 1îî:il 1er.imi commencer,' ig''' r'e '.ou ris pa lu mort iller, (î-*<it- osit I de ces petits t.4tuîiiiîît< siet

îit' 1itî 01îîîîîrerîtîli 'i 1ltî it tude - li. qu lu V lte t el iii t oetî -:i e î t liutitli e ais,'oi ti u nc n'îîîlt e pJoit imiiter' tii:ilgr, tot(,
auns cette, buranuc'ha)q li a e ci, t'i lsililiillltt ii ti lîé qi( ptit .îliqi i. ttt trt àtitics .i'ie MtsP~itUI pe.~'

icOtirerolit puar în<~rt l i pre li,'tix iiîilpttree Vii 'ai' A il hi,e t a4r:itthttitjoli mactcomitiilieu
lit, Itîutis totît lu iliuîîiiîl %* peut t n.uiV 1e le 'uur li j.roIu.'Iîi dle.' I; tufs c'i la 4 vnlli ietuç:ttîts. A luroîsîs4 des lilsi.~ dllt ut titt ceï petites écailles de cite

tîtti oitJil ci s cxi çiiîd'înc î'oî'.'l'Iyitiotil Rot lo's tit Wyztti- gtteltiiisille o dîîtie M. Illait t Pi r le iuîctlosls itiucuux du l'abdoîîîeîî
ltitière itittelhigtit;. t , dotteka. tl':tii'vasutigt,, il il oubhlié de <lire qui'il dlu ca--rultti c s puetites t raîvail leuses,

Lis p1.i tiîl I'li'ues IiVolailîles . . p aIi.d e.<i ic lhuit pahie est rayvons doi l ai ilj q ur ets beurs foit le letnt t r.
011 Le-ableýaec, 1.l fltittît t"' Adti c pasj:i les touirner u'i ,e1oîtr du ltiturîlu, d'aitraliger

oelééév:îliiés,(11l étantt alit II à, églemenît Violro-six et~ 'e .lévelopiieit ( d îiî 'nhaîtceql bVi .- l s peis itiorecii icj. ,l
150 jKmirt ceni4t. L'etitretieti I<titi,'t 1sboik ra':ifiieituîi. je, Ipreiiiie1ý gagiî:iti t de I laet nt. cI hâtIc lalere tuitItr - lui tlta I.C l moicau tVsie ir i cade

cutîd:ti >tli1111111 la fai iti <lic Id glas IaIl.1111ii''- ' k.-ital<. itit , <lii i'cuttet& roîîscigiutfiefi quo fithiro le fîagide rayonu, durant t ln ce
aUûIl cet.stV ii u aui1 llt iiîl- iu. die saloniî ini ,oit l:ari ief. entise le iie V ou lu aasis lus lieurs, et

tit-le ililill r ti t -û ll Ibone ari Ic1.clt u iii',MiETtcI:t. ~ î<î.'n iîfot, slpo

de lgrnit' à Io,-si marhé lu - t tii toi o des -,ufs seu'île l':1-ai colotije li 1oieVitemalre

iclit eur .- po lit î'îîevIa4.11: Mirtislui '.alleuus unct rilla-, M1:" îî'cibt wo :Lis, &Ibeilant î ea quel
'Icu sht 'i~o c't 'cCdtii îîîe~A tsitqî i' V.îîiait :iltuutcc Icîtrcmirges rqturi t tirechierplacer

monde il Il allie polîtu ibr-ile i t A tt U l aili l ei ,et lcivîttnalns isn nnaî a l li' Uss

C-t unle b'.ili i e ll'j Ii -V V:il i.'' br'''".ntiur ale ittuîu'lae., Veilln I*ttl'cloJion <ils vi'tvuut poulr
eii :îîr-X?. Eldpi-ai . L. ae (lii..p asalllte le.l)s Lin et l*êt r.' Ilt4Is éléganite quie celles, rempj lir îlî jîliel totîtes lu.- cellules à

citi. ou r otit ln outritre. aots:urez qut'l.sli itîu les J :lîeliiï et <li !zfait totteitesaluintutat pir ftin s tIuc'.Ire qu'il les aute rv illoliata

li iýii ti <l cent plucitt. A\ celaî il sailuîlit<îe.lc hole11 J<uI'. men'ltiont' Iil1it-u'ait-, i-lle était grande et caseint- l:& re'ine du totale plure où elle poutrrait
faut atjouiter' li vaeiutri 'Ilo. jIet fil'le ji, tîi i. (-.ai, i ele li i jrl iî1 <p.ede. lertait t.. ayanit 4 pieds de lai getr et 3' <îé joc: sc.s teui et la hiut'ç:it à tester

IJOtile a J olit p t. 1lus lta ii' ir' do îîîî.l., tle quaitié Til<iVclasse et b.outie de hîaut eur ; alaisi clleit it 1-1%t oiivu àî llss époque où etu devrait
lapoule clle'inémei. vaîle'ur quti Peruî lé <liti< ''oijuiet rela ltii g ~''tî,lti ît,-ervitcu dîtail jiiiîtièro Ncitit.utitte; tre1 très saeitîJta A1 pîtdi e

temié ali o té (ocq'i au ter ai ulivtur(*tl'au I fiîu.îuî' itiî'ttîliuiie La perte, es't dlonti)e . Ellpi enti

et vellaiie. lots ilialigae. à 1.4lits de ille rar<aloi î -Islli ,apioluile grand a roiit q'u'il ylaa prot. qu'lieyavalt.càlioui1: a erd lu perd tutravail u, înut%
la. vissiltt. uI 'eî iutîîe itt i tC rae uiod lecumache qu1î.ui,'î.l Ci rendra a' ux abeuilles les tiy saJt les tibî'jl lis qui restenit dants lui rue

haj ioe i 'I; t tlî'.llfltt'e î:î _,rititiciir mêm tuititle ai le iî I l ( ' ol- ile- Ici fa.ir vidé- pot iur :iitl' à~ ià,tt rui ru les raîyons

d« ali décou'ilentaticet le-- dttie telliJi'.'. tlltu le ptturoepoii< a été* pliait le mieldéîua

vae. béue ît 1: gralaaeot(tîce ol quie- osltFvo pre:ke.iti,,1 por prodireitîeiita

tuil, :avec cela\ des. îiVer.c- ,çt-io<le4 le ','I'iî.', I JExl <liteIipîuk 1 :t',nii'.. bea cnucoup t'Clnoiut.4 o tis elu ed 1ri- cii iruct a ieliit de

l: [cme- tera d'ailleurs thri'le i faire. aol,.1 otiasl urèertpiatlttiwd
la1 les (aî '~u't~.~. ~ 'ei lit lîfiit i it e tlei alie f'a utc dI'eXtî'uîiie :îvuiit (Ile hle tii fait lîlace dans la chuamîbre à couaîin où

irle cltiater.' <lu flots,eli't. Si.tJ.iutli'ti~licieiicîiuJ.'i JûiJî 'iulcrî 'î* ltt<<iihCel tri poidu. 'l'toutte (ctlJîcte,
tir hommeé'uttlt utipuuilere- inît niice is îîni Tou iiuuu. lrtis.el d trit hu l ut7Pu îtt~l u

t iin. car ilaîît Verac îlai d'Se ,til 1-11'..t qîue. les piluiies ile, Vo à Vidler nire t critn pour loges- cette luriétait e tlcs -thci Ici ailîlu illit-
tioî~ cr ilyulra *î'îî î~ au lIv airriv.enît à geler, les 1Ie0îuka >liistîîaui-- <lutii il ilieu fallaltii ger la cire' avec le miel, qjuandu tout lu

quele%ît la brancts h tu laitul le la :ohi'îii<t 5111 litr,-; 14'îi -a<tits:ller 1bliîtaizr, rois eti. illu' pour eluii îî<td Fait qîuo la cir 'ar I uifuJoi.ilît lu moisis' de :.- e XsjI.iî-l a et tIilu J'a, du tt Il ent' Iwo clucu des erutles, eitcls ltoneux JluIar saurI1 et tt lia.esu digestible.
tEuiTi'' ~ ~ ~ ~ d.&o" :twl s ~ ~ iî. îtuétitcuent inuférieuîre jugesu. l:a «'ule. xp.ériv'ice igons :ut Un mot encore sur la pierle du puro.

étudier I. ,pas Jit< aiits A :? , tn 4t1e danis les J.c<nrý le.> Plu-' etu'cî"t depîîi' que iînt t ue îvions tluttioît <ie lirndî'it YurrLt de la pt)iitc
Les lac:es i,*s . P<lai:tl<~.ie ouir fio.d toi jîî-tC u-u-c'. élti'JOUîr eu) 1i:I., otclotutu m11iel '.'eid.thu s'il lt'cst pa uiîjU ,epac

L.e gel.- e île- poulaille'r et cotauué ý~u.'-u iî .uî>ekr î1 ~ le î a- 1  
Cette ('I~urte ee<eudopl lle.mê'me.

juitiit-losic ti lai% <.'a.< saloié queooi Il gtidi. élce jîuité dth, inuitl m l'n>itr îhi,,s eIole <1ilti <4 enPt À 1ar léuri d.éarnst" deai

Laquttsti vsriueà l o die, 1. uc- p'' rsit hi'er ter lai grlimin île4 coitînujs qui unît tsij cirs î'iu de- tdi,'jetltn' le s maent ieai '
:îtix a ecilvs

Le >u-ili <i . .. <'ou ' <ia'le. qt- u:bris qu' i.. letirl' dosaienît. tc riycous viles à reuiti<lii'el ~ aC1Iuir que eipeulaur1 la perte quiel:& coloiîe
Le -ua S lett"îtCiîelt dc ~uîu I'-v. li "'afl-.'ett ja ieux fill1e <"'il'e Jtu'oîllli>uent uuîî silo;u a lu lf)tlb fIe île "ibit. parî lutJ déj'uitdel l'es.saim; et ce-

letos tlete'tliti l< Pi let ,'< 'UiV'ris. I aaxc.' 'îi Ot, lui ututre'. peulii a diiut;ion daiîs le itutît lre
depuis le mniaitucc Il'<ci"îu. iuiriuea ,<î <l t"c'jt'v à laits*',- .* Uni %et'. élxeiiouîr 'n les oe'poui. uolit:bnmn.

L'é-les'uuge dle, ditye,u rai... ritui'î '' cl '- l 1eué etu hu l'tilt-lit A l'ajîicultiut iîait'lligcit la1 le 'oistrJitic cum q ui seatit dlésirable.
l'ni .i 't ri. .tTU't ý- ows: Ut <'ttvt ur utjituule. Pi bien itera' liitoli" (taic lui grutisic P;ti.5î i(orîté qîu'onî iltti aieuux il y'a peuît.tru ttta qsituièm item de

leur t' dvra4it avoir tii <'eCrtui uitub.'v V"'ct i fiai , Jel' ui dulitsitiutuîtiiii uîw est eiir it îurnistaut. toute lui perte, quaund onii Ita fo[urni do
.1<'~~~~~~~~~~ 1îul~ defc''<itlli i';i "ultatir perte lulie r le îîtlti tutt''It. lir<vi.sioi i <et-u>cî viles qu'elles rayons t-idt-' à lu colonties C'est lorsqtue

îiêu. btien rTis-il r u'."le- î.citrvn ' Il tiL et pt-ý V.ieux le î'rnîu'. (là le. Iptuirt'Oiit mtîJhit. Poiur démtinrer la gai-tt g'O-t îî:' très fisavoilo. lors
ain, a.r, 'ai attg.u'. s<rlartu deux< Colo' nuiicutlout' expîérimnté,is otît reinar-

qu'etlles. uieilt Ituîjuaul d u~~ Va'uchle- luijtere.. Ne tutoluîtî'uit. cu e cttt <pué c0l'oa'en csut pets f.avorables, il cuit.
qelles pc jroiennenti't 1îaa ti îl îureits iitèit dautes la uuinsd'hîiver et >é.~ ,Il ics (le force, éuualo jusit ] ftl en 'ett ' tqu u'n a

de ~ ~ ~ ~ ~ r coacttuiteIauiui t 
u-i'de la tti.sOti, dontt Idit'tcote ots<ifficile d'obtenir qlue les abeilles ira-

detro.p raîiîîIrcveçt4. j uurntîuicut a uti uigiuua
g,.itu uie tuj.ritt' t i<ls ciultiv'aieti guir. -.uttj-a ce que le." , ctir' ltur" dle 'urur 1t vidîes et l'autre ais blateci Vauillent dans< les boîIte sauuiiiplit
deuit leurs voiluilles. trole i')p iîî bt:s (lit Jriitatetuijc n'tîî-t liou j guîtroi'tS dlu r.i3'O114 v'ide-(. vides, aluior qu'elles se déderaienit de
il lu'>' a4 âuuu pl <fit à gure' n a en mo n<uvemien<t la tituciue à' *,-"; ,icul ceInitics ont élevé dlepuis moite s.i un leur donaitd ds ruaq>oms.

àg& epu îdexut'.lcr'uîlat ~qtue5- seiuIut mbauu i cueu- On peut me demander mii poarfois lew

teluî'? ]farce quIe. nibrLi cet el~, 'le Iluisuentile tempîls est velo.vain et ontt :sma-Aé unte quantlité de abeilles restent oisiven JIetiduat un

iniieti Fii (par <tu t le pia<it quoun 1r" p a<iluii e vtuu.~olleni et tita peu de muiel. la chamîbte jour oit deux, dans cette circibtistanml.
e't aettetîlucit passc£r. fIuilu' les fiais (le. 1'tsiuetci à azuuvaitl e3t pleine dle itiit tiî bas ; nle voulignt pas Iuitir dans unsise boîte
lnijorritilit ' -mai lit . lju'elîi' ae tc<n)tbtltic 1 ulgrie Ois Il,,ii le mitoe aiesapr un jour du pîluie, la grande gré- qu'ellems ic me Menttet pasi capables do

àutvteac <litee lun' aiile' lte cîtaules olte cotnilelce le abtilles,ï à qui remplir.
us îtide.Uit' tuil C'tl-eulii.iîcè îoi'cît 'teuluaiuonués;qtuc les v..~ <n a donnéc'des rayons vides y mn-~ En préseuce dles faitas précédents et

4,,t .lcl>ot'lstîTne'î ruii. elfes Juiii'ret doivent eta'o naourries et iclult immuédliateiment et y emnma"ass'aprl unrésier vntdu
u<'ura dl'uuiinêées &iaguiitée, et <'<'3 au clé . 'i"ir<1, 'îlqaul tîîe I 'l) UO*Xt<fî <e'ngdn

]eside la vitalit,, île lu. "rîaeu8 ludat sel'ol iul itlvi erme le i tph>'l5îidta melextrace*t, stoaglfeigulgeons
<l rî<hute<vl eus'oivet . fiîle ii leeî i gie maso d ortent de as une iiaute fortement les commençnts; à produlire

Si rele puîet do SIse profiuts et uîreenus qui le msont utilisée-, et camtnui ellesg oit 1 du miel extrait s'ils peulvenat en tirer

petitesl, l'itroaluitiutî duuuta la husî'Il vieot ti rlernie pour les voluuillest. <lu% granid ns&aselsin tout pi'èt> elles tic la moitié de prix qu'ils obtieissdraient

cour l'eutq jeunei coq ltnilîtn'a, Wyuîn' 9Si lest cultivateurs ne veulett pau les ptrvent lms eur mcine des cellules 1du miel en rayons. Noust avons M4
dotte. Laiigudtuîn ou I'ly-Mnttlt llRock. 1 oir #.île.éu.her tn'étut,il-6doivei t'lî lui fiaut jîour postidve. Digues l'autre taillé Ion avanta"e que les abeilles t-
à l'époque le l'esatcouîilemct, dontatit loger et les nîourrir île nlisaniùreà l"ruche il Y a à la vérité beautc~Oup d'os- tirent decette pdution

desy<uaihca Ii, 1îiî gi'auîde taille et eni retirer dît profit ait lieu d'unî dêlacit. puce vide dal'tg uiiertas Voosanent.cqunoben
dii iOtateSjtoiîlcîsea «I>uutiurt,ai !siNous t'erruis ilat un rrochtisi artic'lei avant quoen leu'iie utilisr la place il l'apic'uulteur.

les îxu.isotttdo gratnde taille tiai cotiiu lFaut itthat à îrbon marché' 'h ai 1*-irt-e fiî .'i i<it juit Jw1 ne Ileut aurveriller et cglie 'ut palu
dît mauvait.e ~Io)Ideuttii, 'uiini avie uiu lin 1lsailler thîiver jIour les ratits stnaîn'n aisait flue les r4',ss,în.grands nombre de olonue. Les tani.

utn cool Jegmoi'f Magi.ie, Miiuittîitetirl 1si ei iotdeuut. .'ii ifi tf.el 'rî l-:uli1 tlcleîi.'u jouulatiossai d'mis ruciîc. conuit pour
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pi olluiro (II îil-l extrait .Iîî:oî vîi eit bîientôt Ilirée dil les qutter ('atto Iul'toid"s soins; Il pr-endre Enseignement Agricole.
11oitis (1c lit mîoitié t teilu p< r.î ii 'le ioda'-t à vnot iimiel 4qit le" et dî - ièl- pou1Ojnt Iiir

pour la 1rodîietio titi d ii:ltl vil ravaîli. abIeille~s y aî 1 ppui tendt.i'ttl eiabus(e iucts EC SDAGIUTRNsplus gi amui. jîrodl îetvîr4 'lu iiiiel i .es eauIrQ de,- Ipîe de1~â sll'ît1du boit (î&rvrIe.atbc 15ItS(t5 EOE 'GIUTR
unrIlVoIs quoîî:î.u'une meule <' ail« de v<ro galits 01 il - 11 < et d(s nn u t îeŽ Iittru

poiongtlo 11(10<1 eu t0~ hog lee s lie l vievc<îloî d'îîîvî iêî e tlli peu - titetits <'t Iill2<cIllelbit iet.
111101 <luddux vuîîlio u i llsv--t <'ervi r idtiî etpiiiju' cii eil i res à cet te fl], et I: a iltIal i ér e -Anel oair

lir li<iset tilt iie ivl 011 il<O 111 1 iiî V<'extt it lu iliet- et quî'O Iv end :111\ 'e s se i 1., etc., etc. SeA n el oair
qu'îunstî peieîlu ti <t til higîlur :îIuuilues banîs lesenl Pîtiî î:gr oî T DE:
pl us <lu cîinq cilits. IlIacesti d iléte~i< Ivîîi- iiîiiru. miieirs do ces rayon,. >1 y l'scg e tîs 11aui-
1îiîeliei, M il tltait (Ii itie1 ex'~trait. dent vvctititis ont )a.édouize à qIuize cation it -rý et1s 1 des Vins.

Il ver t'alis djm, it( piendanîliit le. :iiîsà Vta et u 'at :îî,>i Loti[i tlt.u, lsý'ts
i-s où c it l ext ilit il Üh it <-o faire ru :i- titei u atnd ils u5taie li cul :1< Ilt I *, l Itiiil,: iA V 1Sde.r; mai:is <<h <t'a i-I1 l'oit dle gelliu iltols mêmlIe mei01llurec Ceux ui , <<1h jeleux- on pat.r luttv ru:îîA I

ve -s lnsl itu'î-,i<li <.r:itd<iti ~<Anit t0~- lotiîs 1,1(1 ittlititaitattE eii(u itvŽiX:r
zieu à il oliver. Luo coût titi leur tiavail 1<11. daims. 1,-mrs cellules atî<~:vant 19è.. Pè~re Sioe,élrig,Igr. t-it>'<î*Itettt (leiwts uut.t l

et IL <<il<iî s r Iv-- <liere-lilte, qi i et <'<uglîde par le couiteau ut <l<< intrvnu enrel
renden-<t pilus <le vLire%(l d-iiiit'r, qua: pair d.I:l'ils:ve la .1:1.0 iilV.<oiVttte.et ces écoles,

ilirt ire, uit r -iit ilîe troue paji. '-1ele t-iltu dei avant1<1 I*ottit (Io Ila- quintze élèves aurn ont dat-oit dVêtute
unie ,-uîillbill, voinjîileutu.uI iltîtî (l:ii i &î.lte, <dé. gii".I ''i i t les :îlkj le-I CULTURE DES FRA ISI ERS a< m iiis chaîque annîîée à ci suivre

jîî lt lii li l cil w-î ,i- uanii ir :vev la vii l iiime, cr1 iI les l. Coltit >l'S ozhl ces élèves,
Qualhd titi poiolitit titi mieil vs :il loti-aiit, les4 tulîitîî '-is <te- dits élèves boîît-siets, deuot

tra:it le lat:vonts île miluis i.îiît '-<<l-er- i I iîl laî ihlî:iilii i lt Pouri<iI cut.-iied
Vém, puretl îiiî au aîix-:îsilles l--r, piaer la boîte (le urjItiiiLt5 <likî l \ i i\ l il < 51<T lad i\'sQi'i r our t..- tnidIo la: r--olte 'iiiv.î<itî Cucteo aittiii<'Lc toilueiî et ciii la p) ' . iîîî<tu<îli:it. a'mrcitîu 1ot i itun
viiîîî-lo vii tlIîvlviiieîit l's-îîîun mî tent til dlesî is î-:îîre-. l. lle-nu ivait Ili':% d.îîîitt 1îleiîu. let drocit d'adiiss.iùit, fournir-

t urel et ;IurîIIKt à\ laîliit uitir <lo gol. Ctaî: 1ý. cus ,ttiAhet juil. Ilie bonneî ]Petite :11 lriin iti cet-ti ic:ît d'ilns ttutction pe-
Veriler -'ii<iîtî <u lit nombre gîi lu A î)iellteitl î pin:tiquet. temps îoî pli li . l il. d îe ti-ri o', dle marvi au m i 15 ans et

<'<2 i. liue-. -îtiva<it *C- Vusi t.h ic, (.1 c- -atuiiier.) l&Iiîu<id'îtr-svgeltiîx <ilet

miel ed u muyî'î-îs ir. .lts t ii- Mi. telianikiii quvoir,,-. à1'? la vt-nitutru ::e i vri- à' l'atgricultut-e ut qu'ils
Maluil, -uia vliiii glllzt, one, e ' >'- % 1#,*.ide lauc wîvenmt cotnpter pluii tar-d avoiritiL1vi ctiil,- cii 1 1m 4Lt, Arboriculture et Horticulture. vou<' rez.~ vor ellat %u tî- 1

.:% -aiîîLiti-l d e in~. ' mîî<utler-. lal>olir2. diiîî'c? et ruilt .<-z leu l e terrle 't CutivXer'.
ltiel~ cii -- t'i<- l.. I)rui etiii ,-..sil jti-q.qî %lire jînif«îldu t-- 15 pou - DES 0)1ICTOS 1!'O-
<'il liîe îît ie-I*<-.-t.it!:i1;Zl <1 Ma Aie c výs -, Losh e Ic<-l ai liihtlV- udTXNE oNr ETiý FAiTFS îI)AS
ut <jîi' lu illieiiî-t uoù il aurati:t tiip Ar reS FOOtOS .1 mi, iîifîîîîrsihaiuu libiial 1!OIGAN ISATION M. RES ÙCOLES,
<lui bî-iIlv n'était îea-..liii Il pi.Ilei.tL t iîé- ti onti-ra dans les <«adi- (le mii- ère à rendî re plus pra

séditt aîloi><<2 <-ipt- <liiis. uAUI'. tii<î- d'humînid ité vouîlue.,, et titi :îrîîuit
cuthivaiteur. oîî q'iiu uii.i i t il-it DIST'RIBiUTrION GRATIE lu terre :iitii préparéet~ prodilia 1 u'tique l'i nstruîctloti q ni y estdoit-

quî lii'îi 1iIjîi<s i' 'lules ai: ti d- 'itre lieu\ Iep.îeltts:îvee lc-.sioi-. dtu cutl- 1 lnée aux jeutines -ecils et il ci-t à
pirodiiire titidle )Il 'a taible. t nili. A vi S OfTie~ie. tVer'diîuii .Mts le itti lielti <ti quOSesèer tie ces i usti tutut re-

'eaq'letbe lléalu 1:10 fie 1 i <I a'ut, 0<1 %Iiniiô1. <1<10 le: p)îlts ont cvoitd ajules g-cl
<ili ituiel ext rait aveu t pis 110 cWii2 i fait ti<ls ra'-izte .it flis:îrites. et qtue aleîî oI de11jtle<eaucl

d'abîeilles et -lii ex tiavevr. I)aiîî- titi < ~ ~ > ~ ~ tenpéiattnu e-t 1,.î'oîuîblc, coiiîtieicez tout eliîcotîrtgeieitt qumelles
l s <du jît odietioii or.Iitiauirti, oit petit Dreett (I '%g e<'r t lai 1) agitaition.jité-tei.
co11tti urbt 121) à 210 ILs du0 îiiî-1 eu (le Il coîloisi-ationi< (t.fl.ec. v-1uîv , rOI angs de 3 piedsI, et

uî.îyoîîuo chauqu aie. Pour 1>10- est u edaru i~iimt~ dî-~ o ti-it ligneu -à 12 oit 15 ERM4CL
gi tire,;I 1ii ttil nohusiO< 11111 be-<-t--M-ËOL

vos luh 11-ss îîlOlus<l i Par it J<îUcuo lus <lits desauutrus. Eu att: li
hautur, gati ievs (lu c:îtaus. Noîîsi ns pat t î' l011. (sutîî i-air ecîîî 1 Iblaîlît, <10) 'eOiO? s a1

<vlie,:y:l i orule 1.111-- l'agî-'ieul, lu dlépaurtemtet <Ile terre til.; rteine 1 ils 1<h<I-uidi<nt ,or D m u c
liý)I.(u oitili- lme u e tgicutre (<St arctuellemenitîul- u- :1rucîu

Q<iîiby ei éttt e btttîi ' y-alilc u : 1u -t <lu coutdre dl his lu lonig des O A
hauesur <lu cetc Ilil du.4 sIdn le, ticuh .%oî<iib"X-dîq:ue/î et <iux.:tg ut aljoultez litre lugér1.- cottcllu doe

It:iiiil veueav <110'-e ýk- ( le$ agi , , qui ci Ici~ f~ûumtier bien i-ollrri (titi culitt-ibîîcm à ISusu li directio tua îlesJCL. 1,1P. '1rali.
:.voltI :îI'îîdu.i& ui~i '-s a-oit <ii l<liy~ .donnetr atux jetunîe, pîlanits titre vigott jîS e

les deuxt glanurs-î . ;'ît'u ~t lu <-mzdl ite CERIt Q1J.ANTITE ttîs cri,î,-é 52 Citrôle7. iî'.' timuti Valses
hIlt ' î rîîl 11:ttt <îdti 'A ldlmitlE FoiJiISTIlltE tel-; (il till lturl<aIui u tmoyenî d'unî cul tivatur ut -

des tiiiîd'-. leul (bois blatnc). ft-ýIIes< ot-ule.. c-ouile? les coîtlaits à Itis uiu<'ils, t'i. Y A S.

liAtiSsEs~~~~~ ll AILStEtbattAJEt rbles-, etc., etc. -imontrent. Les 1ul:1îmts, aiu4soigneés lus ;jeîînu genis qui d<iîeîît, s'iiis-
14UI MFLÀ TJAlt>. En ecvat :ce rbtes, ou t )îuît-:itl' i "'0 iaôû't, dottituero 1 tritiru ont se perfectionneir dans l'art

t-<îu ~tE AExTLuil. iit-eevii esot l'été5 stàiv:ttst litre récrolte preeue in- Ou il porr-ont :dlei itivi- Ls COi1t'S
i'111; pyt -ls ri de 1 lètt, e-t, Iîlailit& mêOîi m luilC- agicl t.

Lus cadires <lu mui iu on-<lt -amp-. luetd pra iques qui se donnîenut -à cetio éeole
îîîuînliés <plus tactleinelit qiuand< ils; '«itt <transporthr<', rdetpj>.<t-turout d esi ut' aiiti t u<utor-.c par l'hconorîable
ploiui ut t. i u << î miti-;drisqueî %le 0i1 est pié d'aîdresser les dle- %r i-t;.ai-tu d'suîlau <lu Çoinmtiissuuira do hierticultttro ut do lai

tic-le ayiýpa a ldei ite, i:tll--.1 éatmn l cutte méîthtode c-t <la tadire rùtidru au uolonisi-4tOî qui limtite toutefois à <lixmr-u- us avai. pr :îcliîlît- <1<e: îtuîtd'i- .11 )éptrutîett l~soi, laut-uiiro année&, tue réc-olte dlu obr tisc vs ofliciol loti) ciltles4 lini:ltut. d~t<u<u<emii-littituir l'Ag rictmltuvte, à Qîtébe, <.mis lus . blé d*itdu oui de puoiimes de tuti et
lioisr mu<rlus coti.viOît ieux aux1 eu. moti d (e mtars et dI'atoût de cau ic éur is d'auîtant 1u coût du 1: recumlti.u<. ds. e

<aie do foice itu<yeîanoe c. (1ît liups , 1 c cltu re.iCes'pllutsédttiru uiiugrodu Oui élk'1'cs evoitt logéï e nourris
iruis. il e.st c:itr<-tutitu claîd plus:t- année-L' eutum plus i lat- S ouioti lîlît cex gerosi gratuitemenît pair les R.R. P.P. Ti-ip-

met- "!l étage' <ilu Iî:11ttîît uîtitîel-. ut plts lit printemps our cla qîto U,
uulltql lem, duu i : t. <un lstîlmuuî îu luo-asi bottrmrio et une fromauger-ie
:i'uiIextraordlinauires. pieii5c'-t être Ecokt d'toiutue U, t que, dip--s pu al sone oîfnliîlm lifuneagiaidis ?;l Vil) il i»- eloVel Ecle aArbric-itue ýUne îiépiiiîr it verger, l'élevaige:tgi~~~~~~~~~ -ttîs<ie0iuiuit: <1ont pluts fltciles -à -utîltiver, à'iuet i dî, bétatil et tltes les branchles leslie douix it in8ine (lu trois tieiti <~îcI-1 recouvr-ir deaile Les fraisiu sid
(,grn 01 -nfli dut duagesL fraisiersptomgel oueneetd pu importantes d ircluoe

liuiiitcîît. enit-ro, lui moine le lulîeiIlu lit ;ur'îî'n'c) ,"',tt~ui partie le t l-rin,<-: de l'hîorticuîlture y tint exploitées et
<-ilt luti lîrtus ii ît ui t -s pet iandent moisis d'uiié lu friit est toii>tttct un cours général pratique

lpteàtéi:l touît-à fait alu1i Iî- Xp!us lonulie. dtiol tltr quo e <Skvu- peuvrent
l'uà ovi tà éiailir lo c<atvuit0 jsî;izro -avecl Io lus gand pr-ofit.

<laits ltmusttuérieutr, D-î'îtlrqi? ltrIttS3E I tEu Plus.ieutrs Variétéis -à gro fruits no1
k-s ruy<uîs (lu lui chambrett- -à coutvain. sontl profitamble-- qu'avec cu <lorîuier

<-"nt . ietux tandiîis 91uu celix de la Révérends Pères Trappistes uidduelttttids<i le qu" 1 Ecoles dAgrniiulture.
vIîutlntuto -à buupts<ouit itotreatl. Lu ré1sseî g-tééralement cil ranigs

:sul uteuîmtuto dlu la -lutibie <le mir. DrE NO1TRE-DAMYt Vu1 LAC, Mi<. peuv'enit, .tprè s lai prClii&0 iutinée être
pluis à 1layolis (le mmeu tliiiîuuîîsutl qîuo - tuilléce un lisi'res ,êtt-ites si o<1 ic dé.
ceux dlit buis, 'o-St qut'on petut les AV V1 S. lire. Il est touitefois atbsolumnut lié.
&eli.tigcr lttn puour l'auître W.il *st ii&- csui-<pouir tolites les Variétés, o1

ces ir;ltuis <'i 0it "'i surt le gm-uili dé~i ttrit o le-i coîularit.4 la 1protnièruun.i Lu., jeuntes genîs qui dlésirent
slé,s aplata:tiont est faiteu 01) été ci-i écle dC tncîl

pl-yîclics 1 :trtiiu îe urpit pur'u Zr tîe u grefk', <k' ,,ai l donnmer lt.\ platuts lui vigueur*ti
liloer cs rac<iî dc - trioP>< l i Culture et de l't tuujîe (es -5 i-uintc, 1 or arriver à~ maturnité Ilin comIrniý bottrsiers ot autremient,nurîrir- lus uibeilleii, et qîuan ittîtîlaW W evot -àCînl l've, etIririllio poîi<I-uit, (laits les cadi-e<ullirs fruitier.; eii «tièrzi. liéeo luivuint. .W.Dx.' lert.,tîiV it std-sr
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crctttîî'îtaux tlireee s le Faitant allugionîà li ofîîe ul utvîeî etrouvait dans iOnu po. î'aîîîîe; il Ia't!Utaloli avait. <liffleilu.
ces M 1 lir Côîté 1, il "et po, la i ls ujilleiei1 pluts mtvaitiigus glue moint l'tui à lotit Que deO pIeti tii 6.

lin lie lý%)lmnosfii? 'Il ta 'ov Ordtvlet tats levli .gtè l l'onlt n'y prîend garde, font vite
Les ~ ~ ~ ~ dé e »Il. comme rn on deuvaier, dlu choix fiui M'ORIpet ,qu aux Et:ts.Umuuiis :'C lýesnIo brîàeiîo :ti rovuttî. À la t'urmièro

d.1laa.dMv.tvlnŽsï d:i~~es e.i rAbre.. desaiait" il dit Mgr Patluet, s* out :active et iuit&uossEu à~ tout voir, toutcotrdIet 1 I vkolti.';c!le ( )ka, l)laitc rus tsUi'n~y.nliulx ici fille dans lbien (dus pays allie répîuter, tout tliio e 6drer. L'oeil glu

di3St'~Aiuu i<~lu oetiêt' at' démontré p~ja î'e exeni jîls l»eu rope, Otu. ;itici ;a poîîurratonm paq ljouter qiu

Pou r l'é'ol e mi- l'):tI otIicd a van-,lit% (lu pays, %,:agité s:a 'CI J. P ,Seerrtaim u. qi'v I(du liti mittit russe, vul t i e, maois-
-. ' M.1..1.A. ,vnelat i-htýS debo«Ilit t arl hstle et c<n eu t itit. lutte

pourd ti.'55t' de 11t .;ýgé: q...A OtOt hi~ l ca~uu o ~t ue hotileu nilit ro, dû miaisoni voit flotte~ ed'' k' te. tal' 1'ih- ' sl.:boit ieiato: li~,~. CIý trît.Im AiitttCI.J. lit AxiTntxi àv u in105 uî> 'Tot
se* ti < 0v . Ivj. lltltture tit ,Jr( 10 ; ue hlàn Laru quo enn glu No pergîa..,u

lopruiéd'Nou< avouii. mcxroijî Jtssu (-ou duviuu îîîht. papiers, lus elîjifotîs
lit ir ''lh e lk . Il li'. I)II le v.tt d vaho vaZnautfe ut (P, . fércu< e dloiéS e a 'ut endroit. îac u lt'a ou le't dé~bais dle elltiîîî,
1)(1111. iI. utimî' iu .t.ai. l':IitIijiiii Jirorhlin, dl'actertu des ltent Ihure île bon u" tvler mêtme le'" i:Iyir' (il(. il" fliii-4 <(ie

veauix 'lest iiîs .1 laî rupollieuîtîaii . il I'aj:iivît tté ru J:ama lua liîrîdss. cetiuoitles 1îruits glus jaiil i t.
Sociétés et Col-clos. ,'ila It-ýe\illet (lit uiedo Stec.tXtilu (T.to ticirriu aplîartulltutnt à M. .1. Quo tien il Ilc g-514, - Que due cthotus

gle M ttotî quti était allétt'un b:as tlc Qué. duc 1, Tli'ucta bli> an Jri i t)Ci)î,rçoi t pieuvent su g4ter si l'cil n'y pirendî
14-C. s'il utu o trupeailu:titi 'lv:aets dé.jàt 6,t0j I Us. tIo liait liar jnur. Oi t -#;garle. L'oiîil luiguldt jardiin. les imus.

cONI'ÉHENCE'S AGRICOLF. t:uio:laiuiliius. ut il î')Itisuîl.e tlcitvoyer meiii6 lartilut, force f.iiriuîgu veit. l)ti trunieiits wialuii ve, lew nueiauui, les
qiuelqu'un taire, te chaîîix dît bîétailI. t r'tlo puas qiuo juiiiuid. OJit lit ati* lutts't

Iî Muglti e I aliîiie. eti:turt ivciitvît lu Joli vital. Quî ritne traîie: Ilî faut atller
CtIei.i Li:.A Pi*sx.TI' lpiu'it.u îi: l a t~nîsi M. lu pia é.idenîî tilti curclu luit-lt lirs. partout, donnier liit plac à chaquem

dligitéi 10 r&nlit du sou expérienmceue touuiltiigul lejiietut M4s v.t;itte lIitié~- 1ciosu et iuitt rso ieisiit
D)ev'ant le vercle Iagri.-tul4 (le la li:. dlatis In iiéro I oî~< îl iolicr lu lii. On1 a-e"à l'ét:,lle tu nmoyenud <It ortugo!chttiqut chtîsei àsu place. B~ien soit.

r' isse- Je Lau îîsîîtiii coligé~ l lit) sgdoit pagten uq ul ui ot i vert . il ii'cuu t rouave ti Ôi bien ut voiît vettl paîirlaoviciit illii (lo l'ucx6.
$ i-I ly:u.iilie. aille e'ihuaua étié 1 ur l0ue-r, nliairi lu liîucleî qun:id <( ie cela est deiulolliniiîo tanmtt i î'iii lu: gui lé îlet r-esiouirec. quo tl*itiiu conia
diin ao le il jutillet. lpar lo R~iéérend il et vert. Il vaut mieuix toiltîteîer 'tthir.tgu <tîue poura la ut itlihé îles ilds<urtlru q itt l'ona n'a lias tiuemêch Oit

M .- îeFus. 1. t'ôté, Cî*ii IO~d Si .1 le hîll-ier- VI ast lieu'i heu res tlti sona fuiihrs Mis consurcés à l'.u Uni. lent- imi-îotcî:anleu ou1 paur lîarewso. Il y
V:ulériatîs du M iltami déî~signaé p ar Sa tit,.aî~ la1 care u.rcelleuci pieut une liison quli etigage M. lu liréto. a des cidu~s ~ l'argetit que tu tautr
G raIaduii î- Mgr c~-v 1ie iiie cula :ulccter tn coulvur %lnîfi, Ont dois lei lens du ctî viclu 811 <lue J uaîres ai:Mcciiiuots'aiaî au iolf'éreticiet-. ltoir mout ru oin veil tti lu fiiio cou pé cultiv:ItCOn§ à tenir le1. aiioi de. ioui lie su t ca>,mmi , niais iti 'cil

A cette caiafu-emui quii i dra, îu Io lu tin ;i lu len-miuîainu ivri r les voit. damas. tissu paîrti l (lit temps. c.'cs4t Clouti oLsea %uatour suit ci decouvair % itu lus4
lit i . lit'îe p i uîqiunîu.tc licuire, l.'ic j a t rîhet, pUis entier~ lu ces paîivrel alistihi x >()ait tioiCIus tt>ir. cuilhem 01n les trouve> à lua cuieiie où

envitimi, étaienut Iréettats lu tot<re alu. iOtés par lus tnottîcItie, qui tant du l'i n'ou ieauit pn-4 uîîîtlCrè-.t l u t ets 
M. 'Noiseiîx. vicaire île la Leari~~e g. t<iucilu cit, M. lPélogluiiî, voîautus ou véritalo iléau. pls slimpl ut iUtiliser les restes;
ainisi qua'onî grandî nîomb lre du peîr- patrIa du srau.Out doit ,aureler* F. VEltr'. diii lé.:clas u ont pour miobi lu lat
l'ongle dsies t l imuîiir sur :asttqîîu jnile cr.:tattutîru ilmuie _________________________vanité, lit falntisqi; 'luti los c'ompltas
l'atgricuturîe l'herbe eoit t roi)po.ub-ée, c e-t î.erdru niégligés. et danis les4 lutiiom iléetist

-M. le cunfré:emuier traitadî.rîis<i tetlls et iietiro lulu.siturs jolurus à cnme o ei Ut -ou m'ettqu'un sou, litais avec
tlitîietiunt aîgricoles . Ii:,is, coianu faire ce îju*ii auruait pau fairu (tatas ut, ''nieDmstqe luts sOu. CIO fonit les jîig'tros.
t ittalsie tuiit v, ti lai piiaeilalo seul -Il y uî auesi dus Iléguîts tlati le litigo

sýource îl i-itlicss-u pourt lus cultiva 11u député îl4l10 i M. MeliallEoeA ~ 'î A~ef,&<is dééire uo laiVe ttn4
leur- elle fuit le pincipual sujet 'lu la (titi était liréet, lui nit jrluré 1 iîn:ind il est salie, qu'on !io rehirise 1)a1
cunférenice. sidlit à Ilimenîiro la ia-rdeu Il imité. ET£hii),iî'ntutiutt rj aiu

31. le ctuatéruîicier teriima la d1er a Le5u-ti vivelîîetit 1 nuditOi et pial Ment. Dlléns lei vttementi qui sOnt
iuière jIartie du s-ou enthretieni emi eiga- cultivateuri d'exp'éienice. Aui sujt doté D'HORTICULTURE îmai tolus, un bouton, îne tgruifo) titan-
geutat foimt les î-itvîei î-.rîe tauiun.i ait ta.îh uto1be . ou talciatsI~m <i, une boutonièîre etriju
réuir iirtvciat. t rî»,-tIoiavit lmmu tn Ciîtcit'tit <lu la vachet, V'aiiadiuri PerîtieJtae Filr4 oi y u lutituu ligie1 éphiigle qui Iii'se1
là. damns ce., rîiinious, île disctter cii-, avec titi Mrge a Uâ <riuleulest= sidchrr. ut l idy.lgo;i

hibl.àte ipovi iitooiluot'trral, Lac Sc ./i<u. Miyu a l na vutails uti lieu
înmtuellemeiat Ci' cette 'ceîcaracnl ol drîiî~ ie tai rue inuveux achâtst, ine lia-

élui fait quo l'ou mlair t'le raptiiiuetl [eile néagùre déthit, et refait, ellu
et Aremeinit glamis ta voie <lu j<ogrsIuvtit lu cce lo :gricode de la lits. A V 1 S. ti:ttisfmt <lix tlx.igetleu <lat geteils atix

M.l ~-iilunt, J. Ilte. Ika tii:îttiu. rois-o dut C'apt Stg :a . comuté de dépenJ:,cms du réoit titîvail plus eoiivoiit
uu quet des fiéliviaionis ut îles Moaîmnumgm.V, uni( confÇérence IL été.~ Notis SIItittt'5 huru 'iii- CIu*IUX délient; du Nut lsiarse.

rn,uîrticttieaiîn ar-1 e A NI. lu rt-.ti 'lIoite, le' 2 jutillet dernier-. puas- lu itotîcî' que les Rê'v. Dl)uus Ur-,i Voici ueptt itieqirdii
Ré.YLmioArscuiault, Jctas- uý;lilte.s tle Roh>t'iv:d, Lac Sitancequi vient d'Otre dit:

Sa narinduar 31gr Rléglou. Jeanl, loti~t lait excen c urt s ).ai ut île déluarteeutsi <le lut
Caticî aa luîuisgî...Le sujut truit'- était IlLes avanugcs dé' FiataCe viVuuiOnt leitX S0.41173, KU liViuatit

des cercimles-'tîpî.<îa'o-aiet iticotlit i domettstiquea et d'iaor- aUx mAnimes traîvaux <tutus oui quartier
!îuui or. 11 juillet, :avuait liuî ulule Synatîs des ciîltivateîtrs- Avais. tielitître, oit les filles de.4 etalti- méaéjré. 'routes <box traîvaillaiient avec

réunon e.,culivatursCI la tuiges d'avoir uit sIilo et de cotijku- lu VuIitetaru Pîourrtont rtîue'voir, atvc lu ne zèle iis obteaienit (le.; lot-
de SI-Adlphale, pour 0-lide CI:lre utie toit- fourrage" l'itî'-tntîctitîn théoiqute ii>s, à. multats si dîltéreth, quI 1 , ami 4''lles4
férunce uîu.ricule do ntotre dlépuité pro, 1.4 conférecier a ut ~lo;îpé ces - atrouveir l'autre ut titi dit:
viltejal, M. J A. Chicoyuu. divers4 poinm duiau uutière très lia- leuar [sott, tolth les clw'igiat'. -V uteî s ati &u u ur

lý'ssubléu m'u.s pirolongée' fort tard bile. 1l ua fait. tutu ruptot-hu aux catma- ifleitu pratiltv htiqe lte bOItun tatu s'uuccroit et ito lat iiiuiLtiudé.
dansi tut eautée et lu pla;ire couafé. dtions, (rej'ruCccien ue, uritd) ;c'est du tîîéaumgêî' doit connatuître, soit croît? Ju suis aîcti ve, ;lab-iiîuaso; je
ronicier tieut a ctîtetioisu ilaui-amt l'e- ime lis avoir l'esoprit d'aociatiou. Il ut datiu; lai itucthutilu tlu îtg 1*.ais chaque jouri- îliosuue Meottes, et
pâce do cieux lacures st les ditIZ-tcisttes Ikiicàut enonig - ultivateurs lîîtIejli:t à put utj d mfci itiové ni'ut itty tmois
quwutioaai qui bu raitac,lî à p'aai fuiu lit du erc-le, à me réunir sou- dan lep ott de lut fiernîc, a1uunicite truve aii tanduis
cuilture'. eat péour di.'cutcr le <uetitiontsagri. du jatrdIin, etc. que tu pmsîé' go ue f 5t Pas jus-

LI. ruunio rftrdnlssiiin tait pé..td-upar le R ieolcs^ uruýt.t oiero -,-mblé liOhî r cîmds S out, s'îdcuuutr louse; iais voyous aid-tu tiul<lu
J. A. Il.I>Iusiuonde, curétélu naeriîe îaqelsious aurons t'avaitugu Iý Ma i lut Dirctr-ice ds Ur- secreIt?

-- -d'avoir un conférenacier. Eun uîn toî, ýl*(e Robervatl, Lac Satisit- -oui, nut sittai-, it l'autri regsnl-du
CEaCLE. DE NA)I. Ut. IST-ILYMANtTJIK. lu conférencier a inté-rcss grandement ultu>tc(ut elle lui tlotatra cathéo sur, tu IHîi-

sio auditoire fini l'a remercié chalcu- Out trille unte letite croix d'or), i y utl
Le cercle agricole de N.-I1). île it- -cuemcnt do ses bouts avis ut du ses uîevruqis éiîu aa ot u

ltyxcitthe, à tult court isttrvuite, ut ou cotiois pratiques. xtuýht\tSttt Im demeure).
dleux séaices fort isténcbmtatcs. La. Vers la, tin de la t;éance, Sut Gran- -Je tu compruimdsf,tu us Ipiettae
lureunière ua ou I'uuvunîutgo d'avoir poeur (Jour laotscigneur Ilégia a bien voulu ET maisç il tile semable queoje votiltî.ids nis
conférenîcier M. l'abhbé Côté, curé de adresser ux cultivaurt ptt-ttt AXJGMBN1tATIONf DES anvicnug devoirs religituux? Je i'ti Pas otublié
StValéiett duMittoi,déigné-parM.ýgr., qutlurs tnotsiîe nienn. les deriiièrus lm-oles do notru guère:*
l'étique coui.me comifercucier :agricole. f (i. S. ,AAIE Peu&e% à Dieu, il poinera à vends." Je

C14 muonsieur. t agriculteur iratiiiue, . - J'ituportaice du l'ondre et de 1tcîu. lienma. à lui, il m'ublli.
a fait. une dis-ciattion très i ruetivuj îaomiu est mi grande que ntous nji. -Ce îm'est puas ela, unis atour; lit

Cour lu choix 'lu bétait Cil r.ujujurt, avec S-NCLA.toits pa à redire -sous uit. autre foîtue vertâ det cette croix rts-ide dans la
I'induu,îtrio luaitièreu. Devait le cercle agricolu de la Ict- ce qui a été, ent jIaitic, dit jurécédcuiù- croix ulle-mttte. IA) matitn je liailu-

IA! dimauchu huivutttctutuuîî roirse de St-Nicoluts, comstd de lvsment; notais comniti sulr l'indulgenice pends à stlon cou, et je lut lu1te utin@i
de ion. juge Tecllier (lui. hîtiuumut umue coniférence a été donic, le 19 ile% lc£cai. dans toute la Mi:tieb, à lui culve, au gu-
trève à boes devoirs judiciaires, aî bienu ji I stjar Igr llemuauiin Pidquet, C'es daia lad nîi iilietrtioia et l'atig- saier, je la pioniènît partout. Elle
voulu itirêluIer lier l'exemple et venir' directeur du séntitii de Québec- tutttioti des ruvutiu qu'unie bne luatipartout un, je mue bis quoi
lui aussi parler d'uagriculuire ut faire' Le sujet traité à% été lu cultivateur, miénîagère deviet l'atuxiliaire de mou qui f.-it. <lue tout ne réussoit. J**î tou-
voir aux cultivateurs l'itnjiwrtmice l'ag;ronomre, ou point de vue muoral et, mauri. 1» mauîre d'une ferme ai tal ioeral regrutt dl'savoir iun seul jour
qu'ils doeivenut attièchoa à lentr art. 1 soci. les teuf4rnciur a montré que , hurcroit d'ouvrage à centaitt temia deo Ioulid eu négliSé do la porter Ibarto.
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'I'ictîtî, vteuix-tul que ji, tui la lsitte? 1t ALCOOL ET' LES 1FNFANTS pu te. puriilier'l'sm~ A eduuo éil'. m, I iliieviîîhho cabinet d 'isinre. J'aiî
a il lut Puiis cIi leinemt et ii - el les ligii lîtit coiîmime htous~ les frit'm4 trom iS mun i ystèml'e vemnt ilaimon qui

vuIli ais Il art i'. e.t'l','ii gilmi mdes "l~ it ' d nt effet pîî rgîît à , diir liées etc'. i îlû t vi e îimilei les dimatil ii et

!-L juilili ulickt'te :i% ce rit fmil i i, tltll iiiut Iii'iitL néi imnt ?iI l léi'gmîgiiî-, Uni %I IllénIie Ili-, ]oei ren esli mi Ce' eliirOlIVit iiidred
ilaimtaince, et iîaihoi ce taliismn eiii é bois.(, à lcî etiih h lii vin, tiii l:î Ioumrimieux ernr tuî mtminilI

Di)i- lu leeimain m, eile iu'omml)ç. p',< gie itu u t quîelquîee foisj mêmem i it rîinmce ie,4 luomiteille-i avcer;ci gr'ains
le loiuiîtr pa:r ta miaiuson, et il*mîî iiijli rs l(I e u oiimb, osn aical les verisu ent ières.
aumcunm mlcs Ilmmi lucttiii COuis. I)Ziiis Oni 110i lleUt tr-JI> les mI 1 ttroe Cm gaiNii lmmlliU et iimvuilix. Ce-t. ti0l), et ici, à

cet ti rondem mtii iii.mm' quoi .10I-î'Câllliteti îîîi.î liaibit uitm. )I comme îîîî o'iivuliî, IL mieux 04t i*eliiieiîi
mii elle lililarqu 1i Ilqle (lui eht-li,'.e ié im'5I k'iii miii t iii'*ivi (1110 mliiimc Lt floyamix s:c-îiiii
di iii'iiie I quoiltm'uljts ill is drm(1 l'ai icuii pon prvoqueîr, iu.i-eqimlii It' miaiî.im li'ilte et aumènenliit pîarfis >at

SC'tki ui qu 1-tit<tâi iîî, càittle. et 1wli ilii autx j0lleSý defîtt. i grî'tve ccuatn gwee itou 'titui mmi.
mueîiîatighiliit pouîir etroî iitiliî ~îî muuii' mii-uiris cértiix et 1iphyhiuoui gliuts teilî. t li ein IL eitd pîuiui' exemlesu

rom''i. t~mniI ' ittî 110j 1îi~ IK liii l i-iiM'ii :MiX uairemitz (l miimt, jamais iLes îmsi e aicaiidts aiceu leuii' ehux miélu timc -î''eici 3pu
aiperçul lulô, 1 iiiiiiiier à m.i 01, eiii:iti doi ' lié, Ili (ie 1)ii mi rulit iiîiîi rti~îeiis lu dlanms le pignonl, ti mies timimis (ii

I)v'i leiieaisi, (,11mi1rtcul jour bée l!' v
1
it il ciii' cile\eiii mies igialili :îmîî, ltîI.e'miiîi mm114ii lem enitraiti i rritiml mticieu.- pounces nu boutmit 

aivais i ritl i vilte revin ie. -a smt' 10.' lieutl' 184-001ii. t7ililC i i â'ii ile ici Sili[lesý flurimit, be(luîcmi lprendre I\e 'xéiu, nrn l ru
et liui rendanîit -a Cromix, -1 cli -ilit .- mt, lmm amil, ti I iimiigeiit liiti* S.Il gamîmgu auîx luSîimll mies domeihIme'ig . à e1'iiî tmi agmetcl

donné imîii., t 'lic la iiiaîii..'.i' 8011ieit Silèl 0è, dlansi l'inmtenitin ie 1. li té aîim-i aulix cmnitions îiIeiremi.-es liii
cii)ii~'peur issui le mdonnerci. Je (.omî tierî, imîi dmiîîm:it tou,1 les jur, titi >ii cîîîî isiîLmme.I'iviiaîtiili ilci iiltcs-

lapi qiii mie la îm-mî-vérimc d'iiiî iniiiroa diemux ct-iics mie Maflaa .\ml mut mie ilis. peut ailiti liaiis Ce' ea jîinqii'à lai
C-t 'Ile il i'teil dii matlitrk qeupi Voit mIIX 1ii- lii ce règàMie, ui% kîi'1Vcl ç tmimaié liée mde baniîg tiul'seiteriee.

Cmeiti im iri.pdrit i jii 'signe, iiim5iiiii t' l iiI 1 avcait en ll îi'~l i m'lit i tiiliztle. il1:111h piaim iiîmeiays'
aijomala r-i r tir, e'r- mio mii a\1 l:t o tilleui i mai11 i:î il pall'ois ion iii i-i litilil ei ceitrei les iîaîlaii itmii fuie, les ohbi-
Diteu vo'it ltit,1 mu celîiiiiîit lis(. Ose lit) Iiilvaît touljours déomliî mîll er it ir ttrlie gîî le toits le,4 oi-g:îiàem i utS. -

lii-jettera peut <trvi'l(- lu t temai il imaimi. flmè its &lijut- dou il '.Ci i jouri i ieii ii la goîli t-. lai g rav.elle. ei touitesa mlii taîriériti deiux JîilcIm-, distanits
quîe pluni e'<'te r-ii illa-ai-ti tit5't liilenllciii . i., iiiiii fi d ai iiillmi le, iai lo'ti.,: glu cet étal géiSi:i Ilîftîti eux miii 1, est aru-iii dus cabinet,

mPu itlim'ii mie. Avez vomit, 1. eimarqmué la e,tliiiiii.i glu cce itèviiti miag qmî ii aleil aîî ii sil' et mîmîîti ' (uîi lai lignemit ' iège. G.W

qunit u Contn lit du Va et m*.à.Ià ai Li, l'avide urmiqu 'en exré v.t l:iaut calW.
tlitate qitimi objaet e,,à la>niiéti'. laiC )i l 41t' Vl pr uiil.it ces I:i ntoit- . l ' 'l> h -. 'ni i, mmu&mi t cul-

luleliit-s 1 L.es liemîre& :moit ci' nu mliii ilu c alvili tcii-iii -iciiiîi''ualr t''il le., aiît ie <' ii' .i av''aaint échoiuéi. ' tainmeleit ellivace. La r-ci le <bjcction
Icases lrtiuo-i dlansi la Jur Ilée pouîr Il-- miLî'~ iitîii itesd' l'adioui, Leî. 1utclîr- lean ct',l, in î,., %ui pouvt lai iruntIii et, atalm

r'eceir muisattiotis. (Oh I is(, <l'aiu' miiiîîa aà tomn liili aIo iiié bte mleiix fillmi ,onut :îîîumîî n ier des- f'i luits Is plis: e'. lai v'entilatimon iiXcCss,.ici iiuiia êt ro
bonims oni peut nivttîo clamî t-latii liaijuiir i .es cmmidjieicc fi rlii mêé. I .es ie pré-ic minilo Lesia umîciles iiiS

il Ci h., m. gm il eil laiir-a.i enivoies eill .iî-î't.\.îî icimiesi t lus liiiis i ue qlai pi l'iîiiIèrm'it - il le luit lias poili~-~.î~~ uriraienat Mri ru'ntlies dii panneauî

Niiis la i elmlim i.) h'i i,la miémoîire mie I îîîîaît Iliîblit miii tilt uic- Ce' . riits Illidseiîtt. uneî ,ma,.~ iî i um.ii iiiî'îe'àvîoid
.'ur. t'iiaiie, prrml'eté. cirac uitet il ii estîîî'i ra i i-age:1 I~ 'lii îuij. il lirolmimîde laite par iei guêpe. il liait Att hie i e, t rous mie tarrièro prupo.

èiin~tiîs luoins iiiaitéi'ici-a mi touli eût cessé toiitii bisîim aleJitmuiqiuie. biei r-i gard-mer il'y miordlre gloonneii étir. nomuls prè'uç1roiis liiitsli de Veil-
goli't-, t hi' uieic iuiath iss l mmiiii.U 1hi mît lai îSaitd*u iemiti.at<iîau aici r fu 'ti îumî.tîîmii tilatium puarlanmit d'unii menmi deFssu.; tiu

iuiuui me iiiuiaia'èr'e. quuiaat miimmi litis î ium''i~oiama lu fIlmli. .I ,it\goot:tlla:tgt jii-qml'tu Jaîi du toit.
,-eit iiài îuoaîrmt-t4 (lut i'e11'l- elie-t, il î-a't airrivd plus îî'uîîî I"' Ile Lai veiitlationm <luit prd-cmter deux ou.

qîu'elle î't'îî ilira av'.ec aîmisiu i eul t, 1 LES l"RUITIS la guêpe lut rotîlitmu iaIi busqument~ "eitii ue pornenît à la it-m froidl de
ci ainiieit. cIirétiemaiîe. t iis bii-î -îlsavm t ormteîe-cctou a liait' iles ouver-tures tan.i

Ajutonsi élue, iii ollér ah iiisait liunillu. i .eï fr'uiits puilpeiux mmmi cliari'iiusqueiii .'st didiî ('i Ci piqîuant lai cofutitilm
cliii :eul lia lu Iithiieur dec liii piéjumer. la latuic nomuis r.iuiièie chlaque étéi pS 'l.ilaila ii le gosii'l. Si cet :imiait

mmmi jiisaiîett le tr'avai qulii, llit t-libitit tiit tiii Iliiitit exceiltent pour cmliii ari'vait et 41110 VOUS hr-OyîeZ 111t0' 1 5,'
aiCcemdmî 'amaicr i îîîeablertiil:t r 'icatieui mie lai ttîîl ai'tit de iiimui ijr aisphlyxié puaru suiite i'-

r-ou dégot' i -i t e ait î'îiin tie ii - ii -litutli qî iciii it ltuilii mi gisiilauc viliii uélé'.. * "''..

ilion cm01liaigo ci ilit ma 'ur î res i ève ' chialeur initérieurie, et Soniit ailî tells' miro uo tii r-aîlît' mi illici th 'el do0 (mî 4
g iîuurii' la 'itté. puruit i-a - n ateit îur'iiéuci~ii ajouie-y île l'e'aui ai- o. uri d

b)ieît nious a créés pour l'aetijoli et le tien mde iluîti e chialeur pa : Ui te ie la dîinii lo sel titi ilwiill le, et avialez' jeté'
r-au'i aiacie,,ta jm lui Iaiailiici c'liiti- chltiîi exîmieu i m. e-t toumit rufritiu's- toînenît, plar gti (iiet cîîiiîî dis, et tii

it-Iu glu ,oi ammîx aîutres , il famut dut tolit- $int$. Pris -1 l'état niaturei miii ciii îiIOYLéa bollilliii me r-ml mjiu v'oius laia-amrt-z fun-,
rageî, tet luetilsr (Isuim Iiem coulplte et. emnimioiii il, ftii ruib>seit iie m'es' Jr nsama la buîisclie. La miparitiui mic ,lis quo iei g'a pinîs légers plîiourrot

lii-c it aim t-ci cesiacu net mltiéls de' -uii dtteiitarls u -ioi'u cimaîti' t'cuthorcý l'O (tara i 1 r'u làîn 'î-. smdeiaIîîî ltir lmtiutite.
iléouiiiîuît itmi'ibida~mtiuii mes (tcuiie mdanms les tI talelaumul. Pou r les piimia iiie. Iltouri les pr i Ce veît ilaituii . (leu\~ miticrtu n est

La ,.ceic it e-e miêiai i diemandme L'r- payl, te1ImiÈý niimS 'omit rin aà mîtaix), il aut bienu rigatirem'aiiaîlot r-m utluta'anag- cdîîstita
d 'aivir lie la i mmîdmîîeuî, mii la le et, enivîi a&ix etîîti des t rmîIPitaIle, smis. lei lus nomyauix. Bieni plus enctre qm'avec b'utissed alyanmt beboini di'tîit vent ilaition
unei lhiimieuir éal.railbi[uuri mii lit pîrouction mis liiiit8. l es cenin'sî, il pourmraiàent e0 prod ue ciîi-tiuite. Do tels''itiaeîrdi'et

Li'oi [li ditiuit les relationms les pins Quaîi ml jusrèî les framuse.4, les til' i liprf'oraion (mime l'initestin uiv~'i Lire ai-et griuid.î Pour mmii lias fori-ur
iiîtîmîlea et lalit pec duo bien (li temp s. rslui gi-or-ci liii. lt-s laiibmtsles tl'uui pédri tonite o îrtelle. 'd'obstaclte àX l'air. L!iî C-airré ml dix
Oi tii parvient à tic remi oubiimer- jle pêmies les; airommtail, lui r.11irIuis le,, 1  mi"tili, purî les tutu it emi gdénéral <IIpttescuceiiiai iir e ati

Iii laîbim.îdî' mIli, iii, f'aim' qu'm mii Poirie's, lt-s lis es doit aViv' 6oimi (le les îîîeîtl I- tu i I)tct cls.lrat orle u]i
elîn'e ap1rèsm î'aîîu , et ie ie Ilueur- ithii, ec., omn llomreio titmi auî-r-eîîaîl ',tû->. Lui fimit; v'erts de toute aièi'Clîllaitl 'iCmr-iêlasiîjl

q1ui'à la t quor- mpî % iui a à f-ire. Ilygiimjmî juiii i loiiii, aiuicuie (malis surtout lsci ose, les lîrmiiecl, - -et y fai3,tèlt eliabihumdmji-el)
Avoir-1mI la tête, C'est liî las r-i (<iiiliu -te.,iiîuîîe. tliii'ii nitireî I o ut leà nîlitî lsc paoburea dé.tire

lau--i tliimîîeriii uocici'unilui Oitsau mît'eî omiu Itmmu eus trultar tidtairnhùu mlii punt devenitr grave et!fse d'iiSaici. 11 coliuur-e dams i'eiu-
écéimcmiietilus ii niéiétticî'ins îaim les emîli roieumint eliicateuiienit à Leau-ui'îp; robetu. cui etineu des cjaimî'aes les, .Pîmîs i ý~ le tel-ti r-èciii jtldi de tou1  ci,

dèli ;Le amoin mms qtuelques mîomelnuts mie. <l'mails itmorbidies inco-mmo iidesa ut ilêèmil fréqjuenites desi diarrhiléesc cloléri brunc.4 & teiiips it amutanmt qu'i c'est icrir
saua iiilentiis agir. U mi mualheur dauigtî tam x. Leà fîi ures, lul'eîîîîlm. (eliciériliee iiîoiia muit rais) pie, l'on mi Su r les; niatières oit qieoilllporit ion. La

arrive-, ligîie aumîau'îl iii u ite fuîîhio Umi ont deis-îîa longuteilmps ntl mii ménimuii cmîistatîr aà cette éhOîlet qumi idéri'trièc, rladoLufiiî î,
uim-mbre île lu1 famille<, il fuit ix'uîul, îî'tié étalie Iîî lui tilut Latti lit goli ttc tenit 'êtroe si''til ies mît' près, cii'elles, pendaunt la aaioii &%(:Jiu, ni gèle jauliis
r-cil euX md) ; '.'mir iemxaîminîer avanmt mlic IDéjà, aiu dernimr biècle, lii glîaînml bta- peet.iît flort bien dvnr mîortelles. etstdnempocujjdôlieu ordlonnmer. Cî'er-t i'auîlau trîquoi.. iiti Lisimié aîvait iii lleaiicouIiha àr-i Ajouitonsa enicore qi'uiipu leiai -;~ etaest 'n mîîu oiii

quer; ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~qe beotc pusagrmiipuuloellsfabd ote11gute ettstc flsbtZ 1 l'Iaîîa toute fuit1illé) où l'on tiîent
liesét uCCOilul étaiit aigteux - à ette c -ii ).sbla CI l'acu d* mîuuîlîmet do l'giènei ut du la lroprécté,

îîît ~ ~ ~ .'t îî.es qiîuio S'o tai uounti.ai as cette é.fîul is, afrt -mtimtaittcl-és oi <1 evraut iouujuîiir aîvoim' cime proci.
Lai lurdsuccm'e-uiet iisoo 'îîuociiliaaai el:i i'-de r-ont inoousifs-: .'u, lieu (Io Imiovoquuîi 1 ion <l tr i k uiiti hhsante pommrq imaîlité:r l-a plus nidcer-aires à touîte, utrique, Liuiuîd avi':it. déjà la p)recicuic la iItrm'lm-e, i1 lai lgirîiiit.. m iii serrîî.

îioisonnîu qui* eti obluigée, Le0via i-m lîuîtl' es aities chiiues dui la gotte Dit Il ECToit (iituE Jî'enImais obteîîu aiîîai a un Valets,.mIci a ei léleil en Leaucocup dii t-ar.l- et mi0 la graceliu îumaiu Staillt idiîîî (.Anîîalcs lie- la SociétéI Jfrtîcole le' et tlàméi'aibi
tère, mîamis elilem apus ~aeqSi'îrr iiuim'aa, et il l'exprnimaiît m'uîî laçoî l'Aube, P'raîîce ,tl)ptm usée mêîîîe toltîlai oit
l'hmablitudte. dmtcequiansia tine lettrle à l'umî do _____________________________ -ii)iii<ii~îid ineouit unodi id.

Iliuintr égalte uthlpose timssu granîide: se mélit s ' liii disanmt: a J'ni lagoutte, ''Dii.

Ve'rtu et lîio viii m'dlchlà et piouaie., (l ais lai griavelle; nious avonsîa épousé Correspondance.
C'esbt 1i0 IXI 8'iimt 1iauieiutCI'. <les [mtitsi le' mîcuxat r-ur8 l Or, Liii6 iu11 tl'eut- __ QUESTIONS ET IlÊPONsES.

ullummîieuîeitmdes oublis inéitiablles 'auit le mioyenuima caulmter r-a% goutte quo
étangr miii fatmille. îles m-itidms quoi plar sium wir-age abonîdanut mies f'ni-cs îVNIAINDSLTIE .'miti:itl'ti? AitZN..
mînetoîs Volontairesa, mies deiption luami em m nltui ehntiuaauic mîîîe m EiiII lu . EaaESAiK :Ts iIC DES%"' chox. CoIttZIN
Inuisiit ec. Ccs--t dateîs l:î brière quoi a uiiim danms lied'ia.-IiETEt! ASUAUx-, Ç01-1 ETAU
su tisoîîîe la forcie (le toiil t, (< lt ii' Je tcia-smirtelît ttîuleiîei.t .minci Umî corepoda t us écrit: IitF.&u.-J'aiun m l deil-ùqu

hîmmi tel, et mUtie ai11:lui' quianmd muîêîî. Mîenîtionî hIouoraibhi, et, dIsbeautum Un dOes dlirii tit8 ié îttéi l'Oue 1î ure qui ais-ltuecure de cerises ricuix de lxitaci l la caipaigîl c5. cI jest utlleieiiiahu allslri
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ziss alle je L'a'ainls pur lo t 'tle : quo bulleues4 'à site vilclat',:iîî'ýîl filet voitroine Mettaîîa' 51) menb'uau, tortîue L ldA v P. (Mt a été tè> natté dei
doais je 1ilirc ? h'i lu liait :acol eaiîl fiaot, Deuis' l ila lts myena, dlanas elaau'aî lo e ce 't'l<. cet te ieil teut i fiait taux v'idittuî lino

1lua eliaitax (latt tété a1as aa toit, (1;ivrtî . ia. tltî,.e vztelaus. %lue fai- Net%%- ai rivuaasa Li savir pluî, dq 1.1,000 mjleluialiqu rdetiota.
lUI4î (tu versu bl:alic.. I. ('ai io du ,seas 200( lb de luiu lî:a joes ois, atie rut ivateurq (titi volat recev'oir oal qui il tur ai liit vir ropacialoment, @on
m)tole nait au aacunma'etla' m ,nai. le liai t ai pleut- ~1a.î~éî<~î l'ii-:igte: reçoivtenat déjà Ilu ./Iaarnal î1'tgrie-ilai lire 1 lgaîiliqlae troupae:atu Io t'îI08enlisear-

t'ul ltiea'u l.a a i <ijalatîtdêtraaîas, aIe( 1 illiîil quai auoie 'aîa a'u tu et ella; volet eil.cr souaavent uaa>tlîîblo inies~.

parati (l or laalt:atiol lla. du repîreaadre bes l'ouetIls alt4s qatel:aîilia leair art et jeaier poiîsitionl. usîeant ah'- gandsh dloggo pur l'inîit iative
Quîandîî tlit- il moai e tas. mî a':ail :a le pâi îa ae fera.~a t.Quelle '11111110 li uièraes. quelle qu'il ibaeaa (]suis d'l~aaul v'aches

liez?. ahe iaîît aujî'alîau talam u': et eoaa llelalt r a v~aI :a'it:ag s v'olet rt1.sorýti r dIo (.assise diaco aes.
fiia.-$.- -. I.av st'Jeil. hace.-a i e lÙ danee s îl: vi:îia aatte, îaiîaella et puaissante r:lia

inlat on g1111uas lait jîaîave i al te tiaoll I l'vidoleîn ît . c'est là (pue aiu
JUlaî.1Ifaaîdr:aIî'aa le <air Iean ait.\ ~ vaiIî:1ý l:aitiéiae. saale ah.- t roauve ltit le belcrot dohilaetru >a~a l"m - 'loaini :anaiis ,0 vendu £7 à

r -axla aaa llus att siar la pièt-, lu0 pifl ilaielataîî hsaatiiatu) et atai,inaellî. l'- lait liati liaale. t*l* 1 to. lat tonnea. leu tfoina caaiîliciî me
rage, ut lu fiaire po'lu1îar t.aaî riagîllllli qauo voul.:î, are îaa sntuta e et i iogoor iita'iars.l
'laîvr pîa'aatlaaî. I laerw >eaaaée. aî't'î*(eîa î agoe r asa'l81 :

tsts ara taias iiilýpuvu'u u1a. Sîîi..-I;ne>rlt prts t'a vV1a.aaaý>ATi or le folaie ài partir dlo Monîtréal uit
1-ai.iaa lau <tait pas iolS lonîgtempj s :al L lai Ielai - ar. J ':i .9 :arpaents do <lu1 oito

lu elî:aaaîia lî.-liaale alaae je des~tineo à. ýI age. du $10 le taaaîi
Qant, :lt î:îa lia i le plus tôt iiialai4 ju enatli -1110aa ça lau ,tait J.:14 ! Oaa nousaî eurit dIalîsot 1<. <401,

titi i lîit mu'tý, ta il lîa î lue î mieux bel a' i n i r aei la <1 lalb-'4 4a la Mouaaia~a la N. (îiîaa,~ il~t toitîî îîiasî
Il Il-ittit die l' bîeîraoliuluaîîeît et di.' eîa'ile'r :a 'eîîaîilel'i<lll co IL'd." Iliied 'lu t' Illaa lit. hait iéta 18'a u iî<î' a fait <aie PiIbATu1 l'Ala lalta:. -- Danas lit
très cotar( à titi IIoIiati de granage. liai -:an, l~i 'ai t-s à (-e, tica îîaêi 0', ?'aîalc ll:gli'îîa' Oaa le- îosed t :rauio ~ait4d

halaI~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~F Lalt -Ilsîiîasa'tll l: . . M. Le t iiajls':îi. îcîwieit, paa ici ta. rô.le reli ' i gêaaé- b<îtIl 'r. le)11 ae alîtd ce praintempslH
tait-at' qa il îe îaîa~~u ruîaeat'r.Ct'I~' a ei1acît liar' le,' :ibbds4 NluiitllîiilaY et l joalie- (Iu lie plantat ion dos :ar[ ses, pa:s

fiaiat. aîa tirrc' le caîrtilaîge e'malrai le's Ia 1t1.1 t 11'letoaeu a iîîa hîî*ioiîd ~J tlrsV:ît iît', a Jeatte, tbout u [l e h i ève Il I .;tis ttis od vin-( i lui(in ti)lgd ,0 t-re
ulM :ave ai'le~~' I) aîîi(*1 prairat %titiau bieni bael Nu' vrLie . Jos. lrreaalt ta Il anté to teii-

liÏ L'ilI a1 aalaLlal a~ceI oa lsu a do1 l:ga tela tealla cald fulo L lau la'. M.îî lIatai '. qti avis issu. lcoll ble mir bitîa -terv tM.aOru ab
IIV,Çt . 'o tms ia b"î,' tui . Iot's, loa'a ustt aIe toua t t' qulia l ia va1 e udrait loval i 6arix lI'd' S 111 a tu 40'ig'c0 k,: itîik u pii

,ni(C~~~~~la'' à deniae CeIliell\tt is1 ile a VluIL'.tlitC piiaial l<ar ré-l:îs 1,J. suî' sadrp ité, le as h dévo L deri
V'rOl i> tiiIVCl V14iee Ct LIil.. rend'sîreu : li t l hoa' ri direal "' ru (eî eii:t ulîalt' dsVIe l0

chai., dt illnailt1 ea c-ealll lc18. engrai col do llîaa''t'î '',l jlîîîîi Geîa 0 e îo d a ui
pour a4t0.l".atîraN' 1OVLE irI- , ,ur smileus ISS5 sus si& . quuLoaa tig, prsdu :a divi oi:o à4l .p elevt a rc l 'ure Enis' nt t'ltleit r jîîllili ai uraiPETITES ~ ~ ~ ~ ~ e: cercaadlL'ït iala l letls iua fa'iiit ultllalitoidu ibt

qu'il ~ I. y ra i(abe~au ea'iluaa -III a (-t aui haliU at Y Iilé tîssi aIt'l.(
fait iltd b~ila a lie, IlIaî 111 %lo dut i~ClSa~'AI 'IE1X'aia'.ll .iaj lotitôî 'i aic tireîn :aa EXTAI DES s dOeS l'a COrN

aaa;aaguvtatu'~~~~~~ lîull llr- . ji Ad "'rt..l:li"'amle.' d ciiutt îds îu 'tlaast ti a pla~ninde aGrICOL- .
liiii pu ,ô ýq tilulet. liu tal. .u , st'
tt yI sa.tai~ oa a<y/ ajîoleila là M. ilSVll'is nus' a il de~I at a<a
enilert tu rfoia an'ta iatieaî titai e J 'îsua ri At I>ig a rt eXt Df lîii'suîmoia'aîl îlaitière ilre ilmotré ' a EXTRIT FtOTSDUNCN

magurte nîaa.l sitl:garieýu dutu lîru a dit lta- PERAENilIl' AGICOLX.Eti.

de l'avoilîau aauéltéu, à det-, lie I t lut t tis javenî''ir si' lat c ",, >~ 'ant aiura tilt beau lac. ioîn Coian-
Lu bléd îlîdu 1pou:r quei:a. < i l atr, îlusit Ir, cul ti%.tttis>a deý lot "êbénie bîîiad a aaliaca les bîoulet.$ graineus souacei Oi y lit du bonneis tinut tei

suaiaé ce pîrintempaaîs ni'a <l eé 'id et lois du >t-CIir>'.o'î(aîîa ut du St-; aaa'"ugcs. si 011 fada. tles s'itue, ' otîa chez NI. Filchette. Piusituîrs oia
Uîalaal'aa~~ ,JU.llai'ê N. pu:bil' olat fiait laîlu euxtal ra.aaî) à 1,aaaalioro la idiote bovinau, a'i oaa domsaa i lie alal<i arM A i in j

1>oaticuf'. élua~î~i d'ott:an a. Daîrdant î1 la tua-au Veîîg-raais îaéce&s.aiîu, '%i ie 'o ce da' Convaincrae les cuItiva:tatins
JU)ousc.-Il eit trait tlait pouar faire. forme'qu iiler' jai.yaatîu.u'a il iîu.aotanîl'dqa îaei lus qu h'iîîaui'tiic laiîtia're baia faite et'at lit

<luqe' lieu caedag quit It- tyrag lotit 1o3msutit.fvequ leidbt
raîCa. Vo a voi al eu' dîîaît' g t'î l-îîa. :daîit giattai aaoîîr ui'es eîoe l'a'L.t eîtaiîîara lat valur dit p base <0 eUur tiictè à l'aveniar. Puisse

i'eîr Vodaus deve doni c vou que. m- ltuatl~at i ilaîîtduî utmg tout lo annade comparenadru î'iiîaiitagai
I'oîî ~ ~ ~ ~ ~ ~~u a'( tur u îî aaa.:tv' tU 1< alviat pratque'r; salais i1li y ceat tlaî était illaîstad dus dalveluja u ua'et t'r. nc'rti:.aci

1 1 (ot 1uusi vu pîlusieu rs elàO'uSt tés Jaumluiltâ lus 11111', iîstilct ifs, ILlls e t p la cil ci. SI.zSlé iîucl de Claaîai-:apaîè. l':tvdi r îîaiîé et 1hîîa penadiant it 1ilus, trèNs :av:aîtageuss, qua'ilas lie lotitdrm t u elqauîaefois foîrt :îaîuillauliulu- a ddaec'-aiu iiî~
quelque., î'îîu', bil- ta rai r e . lie~aa le d<~u ;î"l0t ý' alalael a eraaas n'ai ual iju'â a-o fallitite' &tAt s:atnuta do

-spui leledemin oin, t tu'ltl -tceslailemli, et lurch:aaîila qu'il à uans ju-qal'ici Si.
d'ovrr e.veiîîtt, îî a'lautati'e<> < e Iir" y' unaap îllis b. .'î F'erdinandiî <'alimai est talat ela peutit

dt'ouvrir l., atea-sivtius purailaie' l'.î li taI <i 0 temaps, tout cal s'Uecoa'-, FxaaauL imai BU.1<1. 'l'iA'(iiii-o' vyzIldsvetad
qucs laiue,; :Ilîîa' voaus vous hâIterez dian quielquesa liLall'd (lu délshenaiuît, ertis.-liu, tilai de inalniuî Mai- qui se fontt alle gloire d'avoir' lmangé
<lu lu mea.ttre, a.-ml grligu i mmiama' n l,) houei ra soi. riche nmarchiaind, aIe St-Air'î de la souape à l'iorte oia déf'ichamt hur

a-i lu tulîpa le krliiui-Au retour, tous îmî'oît lia id du pru comatél du Iliingou, v'iennenumt d'uat- 1Lot Quel êNecnif(lu LIicouage eut. t
3tÀlail:î~a ~ ~ j scatcur 'eta dieduvotru J(urz, t rua' à Ïéood'agriculture des Itévdr; taciement à doni pays t Voîyose, lus

~~~ui ~ £ r.uv aia as ) rre'oavaIs D'on, - iit'iut's du lit ferailu, puit leur' poli- Voilà unel déltermntationî <lue Ce eu lie vouaaureîia orguea-ea' ? Sîavez-

tus.las pCtatVloii.aa leuruvit naa'ssiuaars Iae t'gct'it (joiue l't.i noia rro-d dus steurs (le ces vaiillantes
lu~~~~~~~ ~~~~ alatglr ub:îva' tt jî Aî tesater tuis lus reaîsciglaclaîents de- lad cIil tliicitîlîi..îon

appellle vil hg:airuaaaeîat lu ls.'ut'nî4 d'or, îîal s ut àooi liIliigle u"aial
mais ele i ,t jun d"I tic tor jxourý là;tiilér..et à it coLaiagiau ag quiiadaa10 lsag auiCoale(lang vos tîcaet
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EXPOSITION DE MONTRÉAL.

L'Exposition Provinciale qui se tient
à Montréal du 4 au 9 septembre pros
chain promet d'être un grand succès

sous tous les r'apports.
Les personnes des autres villes et de

la campagne, qui auraient beFoin de

faire des achats de n'import qlle

nature, y trouveront leur avantage
d'attt ndre qu'elles visitent lExpoilition.
Elles y trouveront le choix le plus
considérable en Canada et à meilleur

marché que partout ailleurs.
La maison L. E. N. Pratte, No 1676

rue Notre-Dame, Nontréal, invite les

personnes qui ont l'intention d'acheter

un piano ou un orgue, à profiter de

l'excursion à Montréal, etd'aller visiter

son étalage à l'Exposition, de même

que son établissement où les visiteurs

sent reçus avec courtoisie et où ils

trouveront l'assortiment de pianos et

d'orgues le plus considérable et le plus
varié qu'il soit possible de tieuver en[

Canada, à des prix variant pour les

pianos neufs depuis $175.00 et pour les

orgues depuis $50.00. En outre aussi

d'un assortiment considérable d'ins-

truments d'occasion à des prix réduits,
on y trouvera toutes les nouvelles
inventions musicales de valeur.

Aux Exposants

H =
5''

X5 _c=

Poeur remporter le premier prix, il faut que laniml

que vous entrez, dans le concoure soi dian te, son air
ses conditions; sa peau lisse et luisan o

dégagé, efin, q'il paraisse bien .u
LE ltIý,,N(VATEU_ït ])E I)ICI<FUt ESN

est lat meillesure poudre (le condition collnue *Jui'
eoue les chevaux et les bétes à cornes. Tonique

1 ,uiesait, il affersm t tout le systéme, régularise les

itestins et les rognons, renforcit lesconduits digestifs

et d'ie peau l rudeo, au poil hérissé, il fait une peau

li nse et u dte Administré aux cltevaux, il leur

etoniue u beau coup d'oil et les fait paraître dans

touis ici, BS aiviiituige8.
troiure vous tl eunovateur doenick pour le Sang,

ete le pharmacien ot l'épicier, ou adressez-vous a

DICK & C'O., B.P. 4S2, ilONTREAL.

Avis aux cultivateurs.
péPINIÈRE COMMERCIALE DE ROUGEMONT.

La plus grande Pépinière de la province de
Québec, plus de soixante mille arbres à vendre
pour le printemps de 1893. Ordonnez vous-
meme de la maison et vous serez satisfaits.

Tout arbre est garanti. Adressez à

FRÊGEAU FRÈRES, propriétaires,
Bougemont, comté Rouville, P.Q.

Moutons Sliropshire enregisiré.

Le soussigné a deux moutons (béliers) de

un an, douze agneaux (moutons et mouton-
nes), et quelques vieilles moutonnes, tout
bon et en bon ordre, et une partie extra bon,
en vente à des prix raisonnables.

SAMUEL N. BLACKWOOD,

Eleveur de moutons Shropshire enregistré
ainsi que d'animaux canadiens,

West Shefford, P.Q

FERME

ISALEIGH GRANGE
J. Ns GREENSHIELDS

PROPRIÉTAIRE

DANVILLE, P.Q.

Bêtes N cornes

RACE GUERNSEY,
MOUTONS SHROPSHIRE

et COHONS YORKSHIRE,
GRANDE ESPÈCE AMÉLIORÉE.

Nous n'élevons que des animaux de
premier choix et nos succès aux diflé-
rentes expositions prouvent une fois de
plus la vérité du vieil adage:

"Beau sang ne déroge pas."
Notre troupeau de Moutons Shropshire se

compose de cent têtes importées de sang le
plus pur et du plus beau type. Nos Yorkshire
ont remporté plus de prix qu'aucun autre
troupeau de môme race en Amérique.

Nous prenons actuellemen. des ordres
pour jeunes cochons ou bétail, mâles et
femelles.

S'ADRESSER A

J. Y. Ormsby, M.V.
GÉRANT

FERME ISALEIGII GRANGE
nANV1LL.E,

C) 0

-G
0

CD M

0o

Nous avons le plaisir d'annoncer que les améliorations que nous avons fait subir à notre
presse à foin " La Canadienne l la met supérieure à6toutes les presses horizontales, à demi
cercle et tournantes. Le Foulon-travail de 43 pouces qui est de 6 à 9 pouces plus long
qu'acune autre presse horizontale, ce qui est un grand avaixage pour servir le foin dans

la Presse, donnant une plus grande ouverture et la rerdant plus d'avance pour presser,
trois hommes feront plus d'ouvrage avec notre presse " La Canadienne " qu'avec aucune
autre sur le marché, à demi cercle, et force moins les chevaux.

Nous n'employons que des matériaux de première qualité, à l'exception de deux mur-
ceaux, foute chillés, le reste est tout en acier et fonte malléable.

Nous garantissons notre presse pour presser de 10 à 13 tonnes de foin par jour sans
forcer les chevaux.

Nous manufacturons quatre grandeurs

14 x 18 16 x 18 16 x 20 17 x 22

Nous enverrons cette presse à l'essai à toutes personnes responsables.
Eerivez pour notre catalogue et liste des prix.

ILl

La machine à battre représentée dans la gravure plus haut est 'notre moulin Vibrateur.
Cette machine a un silon de 28 pouces de long, les dents sont en acier garanti pour plier à
froid sans se casser, tel que le norway.

Les ferrements qui supportent les drilles sont tous en fer battu, ce qui est d'un grand
avantage, car ce ferrement peut être fait par aucun forgeron, ce qui est une économie et sou-
vent empêche de grands retards.

Le crible de notre moulin Vibrateur est plus long et plus large que toutes les autres
machinas du même genre, manufacturés en Canada, donnant plus d'avantage pour nettoyer le
grain et est moins sujet à envoyer dehors. Nous donnons 7 passes avec ce crible.

Le pouvoir ou " horse power" marche sur lisses en fonte, tous les essieux du pon t sont en acier
de e qui est une demi ligne plus gros que les autres manufacturiers emploient. Tous les essieux
(shaft) du séparateur du crible et du pouvoir sont en acier. Nous n'employons aucnn essieu
de fer. Notre moulin est reconnu pour être plus facile à faire mouvoir et de plus de durée.

Ecrivez pour catalogue et liste des prix.
Nous manufacturons aussi : le moulin à toile avec pouvoir amélioré ; presse à foin de che-

min de fer, debout ; presse à foin, à rod ; coupe-paille, Nos 9, 11, 13 ; herses à spring, 16 dents
machine à laver, patenté, mai 1892.

Nous demandons des agents actifs et responsables dans toutes les localités où nous n'en
avons pas.

Tout cultivateur épargnera de l'argent et sera certain d'avoir les machines les plus amé-
liorées en s'adressant à nous.

Nous allouerons un escompte spécial aux ordres par la malle.

J. B. DORÉ & FILS,
MANUFACTURIERS,

LAPItAIRIE, Que.

JEAN.-Je suis admis parmi les membres du Syndicat Central des Agriculteurs du Canada. VOISIN JACQUFS.-Moi, pas !

JACQUES.-Vous payez une piastre par an au Syndicat. Et après ? Ça fait une piastre de moins dans votre poche ?

JEAN -Cette piastre mien rapporte vite dix autres sur cent pour le moins, pour ne pas dire quinze à vingt.

JACQUES.-Comment ça ? c ros Le Syndicat achète en gros pour moi comme pour tous ses autres membres, et me passe les

marchandises au mêl e prix. Mille perconnes réunies obtiennent de meilleures conditions qu'une, n'est-ce pas ?

En Outre, le Syndicat est à mes opdres pour tout nenseignement, échange et même, plus tard, pour toute vente aussi. C'est le Progrès, et dans peu de temps

ce sera la plus puissante association du Canada. Comprenez vous à présent pourquoi je suis de bonne humeur ?

Si vous voulez être de même, écrivez au

Syndicat Central des Agriculteurs du Canada
80. RUE ST-JACQUES, MONTREAL.

1893

P».Q.
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N. F. BEIYAR
Marchand de FromageI

à Commission et Nýégociant de toute
llII~Iij r 11 [~lflfl~l (!es>èce de fouii'iituti,,s po rF

mageries et Beurreries,
IliHi ~ No. 17 RUE WIL~LIAM,

MONTREAL.

-Agent pour les célèbres-

J 'i JANITRESA LAIT 'EMPIRE STATE'
PRESSES ET MOULES À FROMAGE

W. W. aiiOWii & CIE.
CANSRiers A LAIT "EPa TT"BELLEVILLE, ONT.

AGENT AUSSI DE

IgacPHERSON li SCHELL,
ALEXANDRIA, ONT.,

peur la vente de leur fameux Bois àBoîte reconnu par tous ceux qui enont fait usage comme étant le meilleurqu'il y ait en Canada, ainsi que pour
leur Moulin à plier les Boîtes, lequeltravaille à perfection. On pourra voirPRIMEà PROAGE.ce Moulin et un échantillon du Bois àPRISS A IRMAGE on magasin.

M. Bédard a constamment en main tous les matériaux nécessaires pour monter unefromagerie complète avec l'outillage le plusuperfectionné. Pour prix et plus amples détails,'veuillez correspondre à l'adresse ci-dessus.

The Hfulltiligdonl Agicutural Implemen.t 'Works
laving bought out Messrs. P. K. DEDERICK & CO'S. Branch Factory in Montreal withPlant and Stock and move to our works here. We are now prepared toManuf-acture and Soul under Special Royalty

R aid hi e v e y S yle I O ]odPrasm e a n d S teel C a s es. A lI m e Riep a ir sfrom th.,. Oricilnal Pattierns.

Max ing airo bought eut the Dominion Wiro Manluracturing Cols Bale Tie Plant with thetransfor of that portion Of their business, wve are now prepared to supply aiStyles of Bale Ties made froma the Best Steel Wire.

:BO_ý-)D & 00.,
________ Proprietora, Uunuttuldol, Que.

-AUX COLONS!~
m Terres à Blé.

Climat Salubre 1
Bon Bois 1

Eixoellente rKau 1
A 2,1IIIOO,tlo d'aeras, de Ia ss.silleure terr a bié de iaProvince de Québec soni offerts en vente par le gou.venmn )rvincial, à 205e. de l'acre) dans le terri-

toire du Lýac St-Jean, seulement que 10i heures, (190milie) de distance de Québec, le grand port de mer d0 Canada, par chemin de fer. Gi ande facilité d' accèsaux terres par bateaux, et par les chemins de colonietion du gouvernement, à, partir du chemin de fer àRoberval.,
Les avantages suivants sont offerts par la Cie du chemin de fer du Lac St-Jean:
Sur présentation d'uu certificat de l'Agent d'immigration du Dominion, à Québec, à son bureau, auBassin Louise, ou de l'assistant-commissaire de l'agriculture, les immigrants arrivant d'Europe et autresvoulant aller n'établir au Lac St-Jean, les Privilèges suivants seront accordés:PASSAGE GRATI[S, de Québec au Lac St-Jean pour les colons et leurs familles, 300 livres d'efftde M éhage clléqué, mais n'excédant pas un char pour chaque famille, seront transportés ao taux nomairal d9 ete par lot livres.
Les colons de bonne foi (bona, fidle) désirant seulement aller examiner les terres, recevront un billet(ticket), de Québec à Roberval, Lac St-Jean, à moitié Prix, c'est-à-dire $2.75 chaque, sur présentation d'uncertificat de l'Agent d'émigration de la Puissance ou de i'aBslstant-commissiire, de l'agriculture.
Les colons trouveront à acheter d'excellentes terres déjà en culture au Lac Si-Jean.
Pour toutes informations concernant l'achat des terres, adressez à l'Agent des terres de la couronne àRoberval, Lac St-Jean, ou à l'agent d'émigration à Québec. Pour plus amples informations, demandes notrepamphlet de colonisation.
TRAINS RÉGULIERS entre QUÉBEC et ROBERVAL, Lac Si-Jean.
Des bateaux voyagent entre Roberval ct autres points du Lac St-Jan donnant aux colons un accès facile

sUr le lac et autres rivières adjacentes.

AT.X. HARDY, ST.* ANDRFW ST. J. ' G SCOTT,
Agent général du fret 1TERMINUS IScrétaire-Gérant

et des passager. Québec

A VEN-DRE

MAGNIFIQUE FERME
-A Monste-Bell., comuté d'Ottawa p. Q.

Située à un demi mille de la Station du C. P. R., à 2J hrs dle Montr( ,al 1 j lire. d'OttaWa

200 ARPENTS D'EXCELLENTE TERRE
Grange-.étable, porcherie, silos, laiterie. Toutes constructions de première classe etpouvant figurer parmi les menie,îrcs de la Province.Aussi quarante têtes de bêtes à cornes (Ayrslîires canadiens et croisés-Excellentf 9ilaitières.) Cochons Chiester-White. Etalon St-Laurent, chevaux dle ferme; Lieuse,Faucheuse, etc., etc. Séparateur à crème - Commerce de Lait très prospère avecMontréal.

S'adresser à

MONTE-BELLO, P. Q.

Propriété à* vendre ou à é changer
Située dans une des plus belles et salubres localités de l'Ile deMontréal, au sud-ouest de la montagne, dans la municipalité deNotre-Dame de Toute-Grâce. Dimension: 24,500 pieds en super-ficie. Elle est offerte en échange d'une bonne terre, bien située surquelque rivage et à proximité de chemin de fer. Pour plusd'informations, s'adresser à ALFIREI DIJBORDO

Au No. 1708 rue Notre-Dame-

La Compagnie du Hlaras National
Sous-contrat avec la Province de Québec, pour fournir des étalons

aux sociétés d'agriculture
ETALONS NORMAN DS5 PERCHERONS5 BRETONS ET CLYDESDALE

CONDITIONS AVANTAGEUSES.-A VENDRE OU A LOUER
Ces étalons ont remporté 45 Prix et Diplômes en 1891 et 1892 dans lesprovinces de Québec, Ontario et Manitoba.

Ecuries à Outremont,
près Montréal. Bureaux: 30, rue St-Jacques,

Saison de 1892: Nombre de juments saillies:
Napiorville, 70. - Gaspé, 107. -Missisquoi, 79.-Vaudreuil, 3 2. -Chicoutimi, 37.- Trois-Rivières, 55.-Belleclîasse, 59.-Montréal, 10 4 .- Ottawa, 1 O6 .- Nappan, 96.-.Brandon, 39.-Indian Head, 63.-Agassiz, 27.Moyenne des poulains nés en 1892 des Etalons du Haras National -- 70.74 oloMoyenne des poulains nés on 1892 des Etalons des Haras de France 54 oMoyenne des poulains nes on 1892 des Etalons des Haras d'Allemagne 53.10

AUZ lAS-TU RENNE,_____',__ 
___ Directur

Forme BDanubien

PRÈS:~ MONTRÉAL.

Expositioni de Montréal 1891-92
25 Pl

AUX Sociétés d'a
tcre désir..,~ da g ieture et auxclia

améliorer leurs troX ua
Animaux de racle Pure enregistrés AY]S l a ~IRiTAUEFAUX, VACHES, GÉN18SES, toutes bêtes de ehoixCOCHIONS CIIESTRER BLANCS A ÉIRS OxRACE C]PLBRE-INVULNÉIîÂ]îIX 

AU CHOLÉRA DHi COCIION-PlUgiurs ()rtéese javiar février.COCHONS BEIIKSHEIRES ENREGISTRS1e
Plusieurs portées en février et mars.VoIlailles Plymouth RKock, Coq@, Poules, Pouletil, SliPLANTS DE COUCI ES CHAUDES de toutes espèces expédiés Par Express C. O0DConditions fachoes. S'adresser à

JOS. BEAUBIEN, 30 Rue St-Jacques, IlortréaL

IIIIIIIIIIIIIII


